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Avant-propos 

Le contenu du present manuel se fonde sur les exigences concernant les connaissances et 
habiletes enoncees dans la Norme de cours du Programme des observateurs en mer et dans la 
Norme sur Ia formation et l 'accreditation des observateurs des peches en mer. Le manuel doit 
servir a la formation des observateurs et constituer un document de reference pendant leurs 
missions en mer. 

Outil de formation, ce manuel aide a assimiler les concepts qui sont fondamentaux pour la 
comprehension et la realisation efficace des taches de 1' observateur. II est conc;u de maniere a 
presenter de fac;on globale les relations entre les idees, le contenu et les fonctions de 
1' observateur. II fait aussi ressortir le role important de 1' observateur et le rapport entre son 
travail et la gestion des peches. Apres l'etape premiere de la formation, ce manuel continuera a 
aider l'observateur, tout au long de sa carriere, a se documenter eta se perfectionner. 

Ouvrage de reference que 1' observateur emportera avec lui en mer, le manuel constitue un guide 
pratique pour la realisation de ses taches quotidiennes, mais aussi un precieux outil de mise a 
jour quand les missions se suivent et ne se ressemblent pas. II contient des recommandations et 
des conseils, bases sur 1' experience, qui vont aider 1' observateur a accomplir ses taches avec 
autant de competence et de professionnalisme que possible. De plus, il souligne !'importance de 
la collecte de donnees de qualite et met en reliefle role de 1' observateur dans la gestion des 
peches. 

Outre ce manuel, il existe des outils specialises de formation et de perfectionnement qui donnent 
a 1' observateur des details sur les peches couvertes, les regimes de gestion en vigueur et les 
exigences de la collecte de donnees. 

Ce manuel est confie a l'observateur, qui doit en prendre soin et l'emporter avec lui en mission. 

Ben Rodgers 
Chief, Programme des observateurs 
Region de Terre-Neuve 
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Module 1 : Lois et reglements 

Perspective 

Le present module examine le contenu, !'application pratique et la modification de la legislation 
sur les peches. Plus precisement, il etudie la designation, les droits et les fonctions des 
observateurs. 

1.1 Apen;u des lois et des 
reglements 

1.2 Organisation structurelle 
des reglements sur les 
peches 

1.3 Reference aux lois et aux 
reglements 

1.4 Pertinence des 
reglements pour les 
observateurs 

1.5 Processus de 
modification 

Definition et description des lois, des reglements et des 
politiques en vigueur. Description des responsabilites au sein 
du ministere des Peches et des Oceans. 

Elements et but des reglements sur les peches. 

Methodes pour une utilisation pratique de la legislation sur les 
peches. 

Designation, droits et fonctions des observateurs et mesures 
reglementaires. 

Procedures necessaires a la modification des reglements, et 
comment leur application peut etre changee. 



2 Module 1: Lois et reglements 

1.1 APERCU DES LOIS 

ET DES REGLEMENTS 

Definitions 

Toutes les peches pratiquees en territoire canadien sont regies 
en vertu de lois et de reglements. Les dispositions et les 
restrictions enoncees dans les lois et les reglements visent le 
regime halieutique qui determine I' orientation du systeme de 
surveillance et d'application de la loi. 

Loi :piece ecrite en()m;ant officiellement les 
dispositions prises par lepouvoir !egislatif 

Une loi exprime la volonte du Parlement et doit etre 
interpretee selon les intentions du legislateur. L'introduction 
ou la modification d'une loi constitue un long processus qui 
dure habituellement de deux a trois ans. Par consequent, les 
observateurs verront rarement realiser d'importantes 
modifications. 

Reglement : instrw~zent juridique enzis par le 
gouverneur en conseil ayantpour.but d'assurer 
!'application de !'objet d'une loi. 

Un reglement doit etre adopte en application d'une loi. II faut 
de huit a dix mois au gouverneur en conseil (Cabinet) pour 
adopter un reglement. Celui-ci est promulgue ala suite d'une 
etude biologique, economique ou sociologique. Les 
reglements changent frequemment et doivent etre 
regulierement mis a jour. 

Ordonnance de modification : modification dans 
!'application des reglements sur les peches qui 
permet de nigler rapidement un probleme de gestion 
concernant les peri odes de fermeture, les quotas de 
peche et les limites de taille et de poids du poisson. 

Le processus de modification d'une loi est long. II est 
cependant possible, dans les situations demandant une 
intervention immediate, d'utiliser les ordonnances de 



Note: Sur demande, les 
observateurs peuvent citer ou 
expliquer les reglements, 
sans toutefois les interpreter 
ni porter un jugement a leur 
sujet. 
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modification. Ces ordonnances constituent un changement 
dans I' application des reglements, ce qui releve normalement 
de la responsabilite d'un DGR. II y a toutefois des exceptions : 
un agent des peches (hareng du Pacifique et saumon) ou un 
directeur (Colombie-Britannique et poissons de peche sportive 
autres que le saumon) peuvent modifier une peri ode de 
fermeture ou un quota de peche. Les ordonnances de 
modification ont pour but de regler rapidement les questions 
concernant les periodes de fermeture, les quotas de peche et 
les limites de taille et de poids du poisson. 

Lorsqu'une ordonnance de modification est emise, un avis a 
cet effet est donne aux interesses. Les avis peuvent etre : 

.. Emis sur les andes d'une station de radio publicitaite ou 
maritime 

., Pub lies dans les joumaux 

., Publies dans des publications designees 

.. Affiches dans la region concemee 

., Transmis par precedes electroniques 

., Donnes oralement aux personnes concemees 

Nombre de regles etablies dans les lois et les reglements sont 
actuellement enumerees dans les conditions du permis. Elles 
ont pour but de rendre plus souple la gestion des peches. Ce 
sujet est etudie plus amplement dans le module 4. 

Politique : directive ecrite bnanant de la haute 
direction et portant sur des objectifs generaux et des 
nuzthodes acceptables au ministere des Peches et 
des Oceans. 

Les politiques sont adoptees pour des raisons de rapidite et de 
facilite. Les politiques du MPO peuvent etre de portee 
nationale ou regionale. Une politique nationale s'applique a 
1' echelle du pays et touche aux questions nationales ou inter­
regionales, alors qu'une politique regionale s' occupe de 
questions regionales precises. Une politique etablit une 
doctrine ou une strategie fondee sur des principes 
officiellement adoptes par le Ministere relativement a un sujet, 
a une situation ou a un developpement bien precis. 
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lois et reglements 
canadiens 

Au Canada, il existe beaucoup de lois et de reglements 
regissant les peches de juridiction canadienne. Les principales 
lois touchant les observateurs sont : 

.. la Loi sur les peches 
" la Loi sur la protection des pecheries c6tieres 
" la Loi sur la mer territoriale et les zones de peche 
" 1a Loi sur les oceans 

Les reglements sur les peches sont etablis en application des 
lois. Les principaux reglements interessant les observateurs 
sont: 

" le Reglement de peche de l 'Atlantique 
" le Reglement sur les mammiferes marins 
" le Reglement de peche (dispositions generales) 
" le Reglement de peche du Pacifique 
.. le Reglement sur la protection des pecheries cotieres 
" le Reglement sur les biitiments de peche etrangers 

Lois canadienne.s sur les peches maritimes 

Titre Date el1l But 
vigueur 

Loi sur les peches 23/04/93 Proteger les peches interielires et maritimes dans 
les eaux canadiennes. 

Loi sur la protection des 30/06/94 Proteger les pecheries cotieres et regir 1' activite des 
pecheries cotieres batiments etrangers qui pechent dans les eaux 

canadiennes. 

Loi sur la mer 27/02/91 Definir les limites de lamer territoriale, des eaux 
territoriale et les zones interieures et des zones de peche du Canada. 
depeche 

Loi sur les oceans 31/01/97 Proteger les ressources marines biologiques et non 
biologiques des eaux canadiennes s'etendantjusque 
sur le plateau continental. 

Note: Les renvois a des lois dans le present manuel font reference aux lois en vigueur au moment de l'unpress10n. 

I 

I 

. 
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Reglements canadiens sur les peches maritimes 

Titre En application Derniere But 
de mise a 

jour 

Reglement de Loi sur les 27/04/97 Reglementer les peches canadiennes sur la 
peche de peches cote est du Canada. 
l 'Atlantique 

Reglement sur !a Loi sur !a 25/01/96 Reglementer l'activite des batiments 
protection des protection des etrangers pechant dans les eaux 
pecheries c6tieres pecheries canadiennes. 

c6tieres 

Reglement de Loi sur les 31/05/95 Reglementer les peches canadiennes et 
pee he peches proteger !'habitat du poisson dans les eaux 
(dispositions canadiennes. 
generales) 

Reglement sur les Loi sur les 31/05/95 Reglementer l'activite des batiments 
biitiments de peches etrangers pechant dans les eaux 
peche etrangers canadiennes. 

Reglement sur les Loi sur les 26/01/94 Proteger les mammiferes marins vivant 
mammiferes peches dans les eaux canadiennes. 
marins 

Reglement de Loi sur les 27/04/97 Reglementer les peches canadiennes sur la 
peche du peches cote ouest du Canada. 
Pacifique 

Note : Les renv01s a des lOis dans le present manuel font reference aux lOis en v1gueur au moment de 1' lillpresswn. 

Postes de decisions · Les principaux postes de decision en matiere de reglements au 
Ministere sont : 

" le ministre des Peches et des Oceans 
., les directeurs generaux regionaux (DGR) 
.. les agents des peches 

Le Ministre, qui est un depute, a le pouvoir legal de prendre 
des decisions sur les questions nationales concernant les 
peches. Un DGR est un fonctionnaire ayant la responsabilite 
d'une des cinq regions du MPO et des pouvoirs precis en vertu 
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des lois et des reglements. I1 doit gerer le Ministere au niveau 
regional. Le DGR a le pouvoir de designer des personnes 

_ comme observateurs des peches et de leur attribuer des 
fonctions. Nomme par le Ministre en vertu de la Loi sur les 
peches et des autres lois, un agent des peches est un gardien de 
la paix qui veille au respect de la Loi sur les peches et d' autres 
lois. En general, les pouvoirs et les responsabilites des 
personnes occupant ces postes de decisions' appliquent a 
I' ensemble du Ministere. Cependant, ils peuvent varier selon 
la situation. 
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1.2 0RGANISA TION 

STRUCTURELLE DES 

REGLEMENTS SUR LES 

PECHES 

La plupart des reglements suivent une regie simple 
d'organisation des sujets, allant du general au specifique. Le 
tableau suivant illustre cette organisation telle qu'elle se 
retrouve dans le Reglement de peche (dispositions generales). 
Les deux elements les plus importants pour les observateurs 
sont !'interpretation et I' application. La loi citee au debut d'un 
reglement est celle en application de laquelle le reglement a 
ete etabli. 

Organisation structurelle des reglements de peche 

Elements Description et but Exempie 

Nom du reglement et Identifie le but, 1' annee et le Reglement de peche (dispositions 
numero numero de publication dans la generales) (DORS/93-53) 
d' identification Gazette du Canada. 

Titre complet du Indique I' objet general du Reglement concernant !a peche et 
reglement reglement. !'habitat du poisson en general et le 

versement du produit des amendes 
et des confiscations aux termes de 
!a Loi sur les peches. 

Titre abrege Facilite la citation du Ce reglement peut etre cite sous le 
reglement. titre de « Reglement de peche 

(dispositions generales)». 

Interpretation Donne la liste des termes et « Loi » La Loi sur les peches; 
(Definitions) leur signification specifique au « ministere » Le ministere des 

reglement dans lequel ils sont Peches et des Oceans. 
cites. 

Application Precise ce a quoi le reglement Sous reserve du paragraphe (2), les 
s'applique. parties I a VIII s 'appliquent a) a !a 

peche et aux activites connexes dans 
les eaux de peche canadiennes 
situees au large des cotes de 
!'Atlantique, du Pacifique et de 
!'Arctique,· 
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Organisation structurelle des reglements depeche 

Parties Subdivisent le n~~glement en Partie I: « Periodes et modification 
sujets principaux. des peri odes de fermeture, des 

contingents et des limites de taille 
ou de poids du poisson » 

Annexes Resument des elements « Annexe I: Tabliers pour le dessus 
mentionnes dans le reglement du cul de chalut », et « Annexe II : 
et incluent des tableaux et des Fanion de patrouilleur des peches » 

diagrammes. 
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lOIS ET REGlEMENTS 
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Les lois et les reglements changent regulierement. C'est 
pourquoi les observateurs doivent s'assurer que les versions 
auxquelles ils se rererent sont mises a jour. De plus, chaque 
fois qu'il se refere a un article precis, l'utilisateur doit le lire 
au complet. Les reglements contiennent souvent des enonces 
qui apportent des precisions ainsi que des exceptions qui 
invalident certains cas particuliers en leur donnant le caractere 
d'irregularites. Par exemple, le paragraphe (1) de I' article 55 
du Reglement de peche (dispositions generales) stipule: 

Sous reserve du paragraphe (2), il est interdit a 
quiconque, a mains d'y etre autorise en vertu d'un 
permis: 

a) de liberer des poissons vivants dans tout habitat 
dupoisson; 
b) de transferer des poissons vivants dans des 
installations d'elevage. 

Dans ce cas, il faut lire le paragraphe (2) pour bien 
comprendre I' objet de cet article. Le paragraphe 55 (2) se lit 
ams1: 

Le paragraphe (1) ne s'applique pas au poisson qui est 
immediatement remis dans l'eau ou il vient d'etre pris. 

Quand il documente une irregularite, 1' observateur do it 
s'assurer que I' article approprie du reglement est cite. Par 
exemple, quand il rend compte d'une irregularite touchant le 
rejet de poissons captures a des fins commerciales, la citation 
appropriee du reglement est : 

Reglement de peche (dispositions generales), Article 34 
paragraphe (2) [qui enonce ce qui suit]: 

Il est interdit a quiconque pratique la peche en vertu d'un 
permis delivre a des fins de peche commerciale de rejeter 
a partir d'un bateau des poissons pris conformement a la 
Loi eta ses reglements. 
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1.4 PERTINENCE DES Quatre aspects principaux des reglements sont 
REGLEMENTS POUR LES particum~rement pertinents pour les observateurs. Ce sont les 

textes concernant : 
OBSERVATEURS 

Designation des 
Observateurs 

Note: A l'embarquement sur 
le bateau, les observateurs 
doivent se presenter avec leur 
carte d 'identite. 

les fonctions des 
Observateurs 

• la designation 
• les fonctions 
• les droits 
" les mesures reglementaires 

Les pouvoirs concernant la designation des observateurs sont 
decrits dans la Loi sur les peches ainsi que dans le Reglement 
de peche (dispositions generales). Le Programme des 
observateurs fait officiellement partie de la Loi sur les peches 
depuis le 1 er fevrier 1991 aux termes de la modification 
suivante: 

le gouverneur en conseil peut prendre des reglements 
d'application concernant Ia designation des 
observateurs, leurs fonctions et leur presence a bord des 
bateaux de peche. 

En vertu du paragraphe (1) de !'article 39 du Reglement de 
peche (dispositions generales), le DGR ale pouvoir de 
designer une personne cornme observateur et de lui attribuer 
des fonctions. II doit lui remettre un certificat de designation. 
Le DGR peut designer, a titre d' observateur, toute personne 
qm: 
.. ne detient aucun permis delivre a des fins de peche 

cornmerciale sous le regime de la Loi ou de ses 
reglements; 

., n'achete pas de poisson en vue de la revente; 

., n'est pas le proprietaire, l'exploitant ou le directeur d'une 
entreprise de peche, d'aquaculture, de transformation ou 
de transport du poisson. 

Les fonctions des observateurs sont decrites au paragraphe (1) 
de 1' article 3 9 du Reglement de peche (dispositions generales). 
Ce paragraphe stipule que le DGR attribue aux observateurs 
des fonctions, parmi lesquelles : 



Les droits des 
Observateurs 

Assistance du capitaine 
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• la surveillance des activites de peche, l'examen et le 
mesurage des engins de peche, la consignation des 
donnees scientifiques et des observations et le 
prelevement d'echantillons; 

.. la surveillance du debarquement des poissons et du poids 
et de l'espece des poissons pris et gardes; 

• la conduite d'analyses biologiques et le prelevement du 
pOISSOn. 

Voir aussi la Section 7.1 - F onctions de l 'observateur pour 
plus de details sur les responsabilites des observateurs. 

Le droit des observateurs de monter a bord de bateaux de 
peche est precise dans deux reglements. Le capitaine d'un 
bateau canadien doit, selon l'alinea 46 (2) (a) du Reglement de 
peche (dispositions generales), pennettre aux observateurs de 
monter a bord de son bateau. Cette responsabilite est reiteree a 
l'alinea 12 (1) (e) du Reglement sur la protection des 
pecheries cotieres pour les capitaines de bateaux de peche 
etrangers. Selon ces deux reglements, les capitaines de bateaux 
de peche doivent, a la demande du DGR, permettre aux 
observateurs de monter a bord. 

Les capitaines de bateau de peche doivent foumir I' aide 
· necessaire aux observateurs a bord de leur bateau. Cette 

responsabilite des capitaines est decrite au paragraphe 46 (3) 
du Reglement de peche (dispositions generales) (pour les 
capitaines de bateaux canadiens), et aux alineas 12 (1) (h) et (i) 
du Reglement sur !a protection des pecheries c6tieres (pour 
les capitaines de bateaux etrangers). Bien que le libelle de ces 
deux reglements difrere, leur objet est de preciser les 
obligations du capitaine a l'egard de l'observateur: 

a lui foumir une aire de travail appropriee avec une table et 
un eclairage suffisant; 

" lui donner acces aux registres et livres de bord ayant trait 
aux activites de peche; 

• lui donner la position du bateau (longitude et latitude); 
" lui faciliter 1' envoi et la reception des messages au moyen 

du materiel de communication se trouvant a bord du 
bateau; 
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Manque d'assistance du 
capitaine 

Observateurs et 
mesures 
reglementaires 

" lui donner acces a toutes les parties du bateau ou se 
deroulent les activites de peche, de transformation et 
d'entreposage; 

" lui perrnettre de prelever des echantillons; 
" lui fournir des installations d'entreposage pour ses 

echantillons; 
" lui preter assistance pour examiner et mesurer des engins 

de peche; 
" lui perrnettre de photographier les activites de peche; 
., lui perrnettre d'emporter du bateau de peche les 

renseignements recueillis 
" lui offrir le glte et le couvert s'il demeure a bord du 

bateau pendant plus de 4heures. 

Dans le cas ou un capitaine ne leur preterait pas I' assistance 
indiquee ci-dessus, les observateurs doivent documenter la 
situation dans ses moindres details en suivant le protocole 
decrit dans la Section 7.8- Irregularites. 

Reperer les mesures reglementaires dans les reglements et 
surveiller la conforrnite des bateaux a ces mesures est une 
tache de base pour les observateurs. Il est done important que 
les observateurs sachent quelles mesures s'appliquent a une 
situation donnee ainsi que l' en droit de leur mention dans les 
reglements. Les mesures reglementaires peuvent egalement 
etre indiquees dans les conditions du perrnis. Les observateurs 
doivent done examiner le perrnis afin de surveiller la 
conforrnite des bateaux. Pour plus de renseignements, voir la 
Section 2.3- Reglementation et la Section 2.4- Permis. 



1.5 PROCESSUS DE 

MODIFICATION 
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Modification : rcil1ision ojficielle dans/a 
f0171ZU!atio~ indiquant un changementdans I' objet 

... d~.ulle loi, d 'un reglement, d 'une ordcJftnance de 
tlt()dification et. des conditio~1sd 'unpe1;mis. 

.. . •'. . · .. ·. . ..... 

Le processus de modification legislative ne touche pas 
directement les observateurs, mais ceux-ci seront toutefois 
avises des changements. Les lois et les reglements mis a jour 
peuvent etre consultes sur le site Web du MPO a : 

http://www.ncr.dfo.ca 

Modification des lois et Le processus de modification des lois et des reglements passe 
reglements par diverses etapes essentielles : 

• !'identification de la question ou du probleme; 
"' !'introduction de cette question dans le plan d'activites 

ministeriel; 
"' I' elaboration d'un Resume de l'etude d'impact de la 

reglementation (REIR); 
"' la ratification par le Ministre du Resume de 1' etude 

d'impact de la:reglementation; 
"' la publication prealable de la modification proposee dans 

la Gazette du Canada; 
~~~ la modification elle-meme, effectuee par decret; 
• la publication de la modification dans la Gazette du 

Canada. 

Les ordonnances de modification ainsi que les conditions de 
permis peuvent aussi etre modifiees. 
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Perspective 

Dans ce module, nous examinerons les objectifs, la raison d'etre et la necessite des programmes 
de gestion des peches. Nous aborderons egalement les mesures reglementaires qui ont ete mises 
en place pour atteindre les grands buts et objectifs fixes. 

2.1 Necessite de Ia gestion 
despeches 

2.2 Objectifs de Ia gestion 
des peches 

2.3 Reglementation 

2.4 Perrmis 

2.5 Plans de gestion et de 
conserrvation 

Definition de la gestion des·peches et de la necessite de gerer 
les ressources halieutiques. 

Description des objectifs biologiques, economiques et sociaux 
et aper<;u de 1' evolution actuelle des mesures de gestion des 
peches. 

Raison d' etre des diverses mesures de gestion des peches. 

Examen du role des permis dans la gestion des peches, de 
I' application des conditions des permis et du processus 
d' amendement des permis. 

Contenu et mise en oeuvre des plans de gestion et de 
conservation des ressources halieutiques. 
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Objectif biologique 

La gestion des peches consiste egalement a donner acces aux 
differentes ressources aux Canadiens qui en tirent profit. La 
gestion des stocks de poisson est effectuee de diverses fa<;ons, 
soit par !'allocation de quotas a des secteurs entiers de flottille . . . .. 

qui pecheront en competition dans les zones de peche, soit par 
1' allocation de pourcentages specifiques des quotas a des 
pecheurs ou a des entreprises sous la forme de quotas 
individuels (QI), de quotas individuels transferables (QIT) ou 
d'allocations aux entreprises (AE). Toutefois, le but ultime de 
1' exercice demeure la repartition equitable des ressources tout 
en assurant leur conservation pour les generations futures. 

Enfin, cette nouvelle approche met de I' avant des projets 
conjoints avec l'industrie qui seront appuyes par des accords 
formels entre le Ministere et l'industrie des peches. Dans le 
cadre de ces accords, le MPO continuera d' assumer ses 
responsabilites fondamentales en matiere de conservation et 
dedeveloppement durable des ressources, et I' on confiera a 
l'industrie un plus grand role de responsabilisation dans la 
gestion des ressources propres a chacun des secteurs. 

La meilleure fa<;on de definirl'objectifbiologique est tout 
simplement de rappeler le but de la CIP ANO (Commission 
intemationale.des peches de I' Atlantique nord-ouest) en 1949 
qui consistait a maintenir les captures de poisson a un niveau 
maximum soutenu. II s'agit done d'intervenir et de prendre des 
mesures afin de limiter le prelevement de poissons au cours 
d'une annee et d'eviter la capture de poissons trop jeunes. Au 
Canada, l'objectifbiologique est fixe au niveau de reference 
F0,1; pour l'atteindre, on etablit les quotas a uncertain 
pourcentage de la biomasse disponible. 

Ce sont principalement les halieutes (specialistes des peches) 
du MPO et les groupes d'interets, comme le Conseil pour la 
conservation des ressources halieutiques (CCRH), qui 
definissent les objectifs biologiques. 



Objectif economique 

Objectif social 

Module 2: Gestion des p€'Jches 19 

L'objectif economique de la gestion des peche consiste tout 
simplement a maintenir la marge de profit la plus haute 
possible en rentabilisant les investissements au maximum. En 
d'autres mots, maintenir le taux de capture le plus eleve 
possible etles couts d'investissement les plus bas possibles. 
L' objectif economique de la gestion des peches correspond au 
concept de Rendement economique maximum (REM). 

L'objectif economique est particulierement important pour les 
pecheurs et les entreprises de transformation. 

L' objectif social de la gestion des peches est d' assurer la 
continuite des modes de vie traditionnels et la survie des 
collectivites qui dependent des ressources halieutiques en 
creant des emplois dans ce secteur. L'industrie des peches 
fournit des emplois directs, comme ceux des pecheurs ou des 
travailleurs des usines de transformation, et des emplois 
indirects dans les services a l'industrie et les infrastructures 
communautaires. 

II est impossible d'etablir une serie d'objectifs et de mesures 
de gestion qui s'appliqueraient en tout temps a toutes les 
ressources halieutiques. II y a toujours un grand objectif qui a 
terme prend plus d'importance que les autres. Dans le _cas de 
certaines peches, ce sont les objectifs economiques qui 
primeront et, dans d'autres, ce seront les objectifs sociaux, 
mais si la ressource elle-meme est menacee (en raison de la 
surpeche, par exemple, ou de la destruction de !'habitat), c'est 
la conservation qui deviendra la principale preoccupation de 
tous. Les objectifs de la gestion des peches doivent etre etablis 
en fonction des conditions specifiques d'une ressource donnee 
a l'interieur du cadre des objectifs globaux de gestion. 
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2.3 REGLEMENTATION Depuis de nombreuses annees, les ressources halieutiques sont 
gerees ou amenagees a des degres divers. On trouve les plus 
anciens exemples de gestion des peches dans 1' Antiquite, en 
. Egypte, en Grece et a Rome, ou des lois existaient deja pour 
limiter I' effort de peche. Avant le x:x:e siecle, on croyait que 
les ressources halieutiques etaient inepuisables, mais lorsque 
les gens ont constate les premiers signes d'epuisement des 
stocks, ils ont vite compris !'importance de gerer les 

· ressources. Dans les annees 50, les economistes ont commence 
a revendiquer un rOle accru dans la gestion des peches. Plus 
recemment, il est apparu clairement que la diversite des 
intervenants et des interets en cause for<;aient les gestionnaires 
des peches a adopter une approche plus globale pour gerer les 
ressources mannes. 

A l'heure actuelle, au Canada, on tend a utiliser ce genre 
d'approche, qui permet a tousles intervenants du milieu de 
s'exprimer sur la gestion a long terme des peches. Ainsi, les 
halieutes peuvent offrir des conseils d'ordre biologique bases 
sur I' analyse et !'interpretation de donnees. L'industrie (les 
pecheurs et les entreprises de transformation) contribue au 
niveau economique, en etablissant, par exemple, les profits qui 
peuvent etre tires des ressources halieutiques. Les groupes 
d'interets, qui comprennent les syndicats, les comites, les 
associations et les specialistes en sciences sociales, peuvent 
demontrer I' impact social de la gestion des peches. 
Finalement, les gestionnaires prennent tous les interets en 
consideration et font des recommandations au ministre des 
Peches et des Oceans sur la fa<;on dont la peche d'un certain 
stock devrait etre geree au cours d'une annee donnee. 

Au Canada, les decisions et les responsabilites dans ce 
domaine relevent de la Division de la gestion des peches du 
MPO. Pour atteindre les grands objectifs fixes, on a mis en 
oeuvre diverses mesures reglementaires qui se divisent en 
deux categories : 

• les mesures qui regissent la mortalite par peche en fixant 
la composition des captures et la capacite de peche; 

" les mesures visant le maintien de l'efficacite economique 
de l'industrie de la peche. 
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L'application des reglements est assuree, selon une approche 
integree de verification, de contrOle et de surveillance, par les 
agents des peches qui effectuent des missions terrestres, 
maritimes ou aeriennes; par des observateurs embarques a 
bord des bateaux de peche; enfin, a l'aide d'instruments de 
surveillance electronique a distance. De plus, les quotas de 
capture sont egalement contrOles grace a la verification a quai. 

Chacune des mesures reglementaires a ete mise en place pour 
atteindre ou contribuer a realiser un ou plusieurs des grands 
objectifs de la gestion des peches. Elles comportent, toutefois, 
des limites et demeurent inefficaces, si elles ne sont pas 
renforcees par d' autres mesures vis ant a harmoniseda gestion 
des peches en fonction des buts fixes. 

Les mesures reglementaires suivantes ont ete adoptees pour la 
gestion des peches maritimes canadiennes : 

" Quotas de capture 
" Fermetures des periodes et des zones de peche 
.. Restrictions concernant les prises accessoires 
• Tailles minimales 
• Restrictions applicables aux engins 

L'etablissement de quotas permet de limiter les captures de 
poisson. Dans les annees 60, les quotas de capture ont ete 
choisis comme principal instrument reglementaire, car il etait 
plus facile de les mettre en application que de limiter 1' effort 
de peche, done le nombre de jours de peche. Pour etablir les 
quotas, qui sont partages entre les pays ou les entreprises, on 
utilise couramment un modele d'estimation des populations 
qu'on.appelle analyse des populations virtuelles (APV). Le 
resultat du calcul depend de fa<;on critique du taux estime de 
mortalite par peche de l'annee precedente. 

Cette mesure presente, toutefois, un inconvenient majeur; il 
peut y avoir de fausses declarations des prises si la 
surveillance n' est pas rigoureuse. De plus, d'un point de vue 
biologique, la limite des captures est plus appropriee aux 
especes a longue duree de vie qu' a celles vivant moins 
longtemps. Dans le cas des especes a longue duree de vie, des 
quotas de capture fixes trop haut peuvent etre compenses par 
une diminution des quotas futurs sans trop mettre en perilla 
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Fermetures des 
periodes et des zones 
de peche 

sante d'un stock. Par centre, dans le cas des especes qui vivent 
moins longtemps, l'etablissement de quotas trop eleves peut 
a voir des effets immediats et parfois devastateurs sur 1' etat 
d'un stock. 

II est necessaire de disposer d'une grande quantite de donnees 
fiables pour mettre en application de fa<;on efficace les quotas 
de capture etpour pouvoir les ajuster d'une annee a l'autre. Le 
Programme des obser\rateurs constitue une source importante 
de donnees. En effet, a partir des estimations des prises, de la 
surveillance des rej ets et des echantillonnages, les 
observateurs recueillent des donnees sur les captures (taux et 
quantite), les rejets et la dynamique des populations; ces 
donnees sont precieuses pour determiner la mortalite par peche 
et l'abondance des stocks, qui sont des facteurs importants 
dans l'etablissement des quotas de capture. 

Les Jermetures des peri odes et des zones de peche constituent 
des restrictions spatiotemporelles qui sont appliquees tout au 
long de l'annee ou pendant des periodes specifiques (saisons). 
Cette mesure reglementaire est relativement facile a mettre en 
place et demeure l'une des plus repandues dans la gestion des 
peches. Elle vise les objectifs suivants : 

.. Interdire !'exploitation d'un stock au cours des saisons ou 
des periodes du cycle de vie ou les individus sont le plus 
vulnerables. 

• Empecher la surpeche des stocks en peril. 
.. Diminuer les conflits entre les differents secteurs 

d'engins. 

Les observateurs verifient la position des bateaux afin de 
s' assurer du respect des peri odes et des zones de peche. Ils 
peuvent contribuer a !'application des reglements en signalant 
au MPO toute infraction commise par un bateau au cours 
d'une periode ou d'une saison interdite a la peche. Les 
observateurs peuvent egalement etre appeles a verifier les taux 
de prises accessoires et la taille des poissons dans les peches 
d'essai afin de determiner si les zones qui sont fermees 
devraient etre rouvertes. 



Restrictions 
concernant les prises 
accessoires 

Tame minimale 
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Les restrictions concernant les prises accessoires servent a 
limiter la capture accidentelle de certaines especes et 
contribuent ala realisation des objectifs biologiques de la 
gestion des peches. Elles permettent de pecher une espece 
donnee sans effets nefastes sur 1' etat des autres stocks. Les 
restrictions sont exprimees sous forme d'un pourcentage des 
captures ou d'une limite de poids specifique a chaque espece. 
Certaines especes trouvees dans les prises accessoires doivent 
obligatoirement etre rejetees a l'eau. On les appelle les especes 
interdites. Des restrictions tres strictes s'appliquent 
generalement aux especes dont la biomasse est faible et a 
celles visees par des moratoires. 

Les estimations de prises accessoires effectuees par les 
observateurs peuvent determiner l'ouvertuie ou la fermeture 
d'une peche. La surveillance du respect des restrictions 
applicables aux prises accessoires fait partie des taches 
joumalieres habituelles des observateurs, et consiste a: 

" identifier les especes 
" faire une estimation des prises 
" surveiller les rejets 
" surveiller la production 
" verifier les entrees dans les livres debord 
" calculer les prises accessoires. 

Les limites de taille minimale des poissons servent a 
restreindre la capture de petits poissons et a proteger les 
juveniles d'une exploitation prematuree. L'objectifvise est de 
permettre aux poissons de se reproduire au moins une fois 
avant d'etre captures. A defaut de ces mesures, les poissons 
seraient captures avant leur maturite et, done, sans avoir pu se 
reproduire. 

Les limites de taille sont etablies en termes de poids ou de 
longueur. Elles peuvent s'appliquer a une espece en particulier 
ou a 1' ensemble des prises. Les limites de taille individuelles 
presentent davantage d'interet pour les especes qui peuvent 
etre rejetees a l'eau vivantes. En elle-meme, la limite de taille 
n'est pas suffisante pour atteindre les objectifs biologiques et 
economiques d'une peche donnee, mais elle pourrait etre 
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Restrictions 
applicab~es aux engins 

Type d'engins 

combinee a I' obligation d'utiliser un maillage minimal. Si les 
limites de taille minimale n'existaient pas, certains seraient 
tentes de demander une reduction du maillage des filets ou de 
ne pas respecter la reglementation sur le maillage. 

La surveillance de la taille des poissons fait partie des taches 
quotidiennes des observateurs. Pour verifier le respect de cette 
mesure de gestion, ils doivent : 

" surveiller les rejets 
" surveiller la production 
" identifier les especes 
" proceder a des echantillonnages. 

La composition par taille des captures, etablie par les 
observateurs peut justifier la decision du MPO d' ouvrir ou de 
fermer une peche. 

L'imposition de restrictions sur les engins est une mesure 
largement utilisee dans la gestion des peches au Canada. Les 
restrictions specifiques peuvent limiter de diverses fas;ons 
!'utilisation de ces engins. En effet, on y a recours pour 
limiter I' effort de peche, diminuer les tensions entre les 
groupes d'utilisateurs et ameliorer la selectivite des engins. 

Une des taches fondamentales des observateurs est de 
surveiller 1' application de cette mesure de gestion. Les 
observateurs doivent bien connaitre les engins et leurs 
composantes, savoir les inspecter et les mesurer, et appliquer 
leur connaissance de la reglementation et de la navigation. Les 
restrictions applicables aux engins sont reparties en plusieurs 
categories : 

" type d'engins 
" configuration des engins 
.. dispositifs de selectivite 
.. operations 
.. nombre d'engins. 

Les restrictions applicables aux engins definissent le type 
d'engins autorises selon l'espece. Par exemple, la capture du 
crabe ne peut etre effectuee qu'a l'aide de casiers a crabes. 



Configuration des engins 

Dispositifs de selectivite 

Operations 

Nombre d'engins 
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Les restrictions applicables a la configuration des engins 
comprennent des criteres specifiques quant a la construction et 
la conception des engins, notamment la taille limite des engins 
(longueur,Jargeur,hauteur et volume), !a dimension des 
mailles, le type de maille, le taux d'armement, les materiaux 
employes, les events d' echappement, 1' obstruction des mailles, 
la configuration du train des engins de peche et les 
modifications. 

L'utilisation obligatoire de dispositifs de selectivite se 
generalise vu !'importance de la conservation dans la gestion 
des peches. II existe deux types de dispositifs, qui 
selecti01ment les poissons soit selon 1' espece soit selon La 
taille. Le dispositif de selectivite le plus utilise par les 
chalutiers est la grille separatrice, qui permet de reduire les 
prises accessoires (selection par especes) notamment dans le 
cas de la peche a la crevette nordique et parfois dans la peche 
au poisson de fond. Dans les chaluts a crevettes, il est permis, 
mais non obligatoire, d'utiliser des grilles separatrices 
supplementaires afin de separer les crevettes selon leur taille. 
Un autre dispositif de selectivite est le deflecteur a saumon 
qu' on installe dans les trappes a morue pres de 1' ouverture afin 
d'empecher les saumons d'entrer. 

Les mesures reglementaires applicables aux operations des 
engins fixes et mobiles etablissent oil, quand et comment un 
engin peut etre utilise. Les restrictions concernant les engins 
fixes concement le mouillage et la surveillance des engins, les 
periodes d'utilisation et !'identification. Dans le cas des engins 
mobiles, comme les chaluts a panneaux, les restrictions 
applicables aux operations delimitent les zones oil un engin 
peut travailler et son utilisation en presence d'engins fixes. 

Les restrictions applicables au nombre d'engins determinent 
la capacite de capture d'un secteur en etablissant un nombre 
d'unites autorisees a pecher, ce qui permet de contrOler l'effort 
depeche. 
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2.4 PERMIS Au Canada, la delivrance des permis sert couramment a 
restreindre l'acces a une peche en etablissant un nombre limite 
de participants. En effet, les permis fixent I' allocation d'une 
ressource entre divers groupes de pecheurs ou limitent la 
capacite de capture dans le but d' accroitre 1' efficacite 
economique. Les mesures reglementaires conjuguees a la 
delivrance des permis ont ete mises en place en vue d'atteindre 
les grands objectifs de gestion des peches. Les observateurs 
doivent done verifier frequemment la validite des permis. 

P~fll}is <le peche : lUJdocument qui auto rise, 
peridantune peri ode <ionnee, une. personne ou une 
orgamsation a captl1rer certaines especes marines. 

Conditions des perm is Ces conditions specifiques nommees « Conditions des permis » 

sont decrites aux paragraphes 22 (1) et (2) du Reglement de 
peche (Dispositions generales). Biles s'appliquent a un groupe 
de permis; elles sont done identiques pour tous les titulaires de 
permis d'un meme type. Ces conditions visent a decrire en 
detailles activites de peche permises, dont certaines 
conditions specifiees par le ministre a 1' egard des especes, des 
zones de peche, des bateaux, des engins, des periodes de 
peche, des exigences de rapport et des renseignements 
detailles sur les captures. Les conditions des permis permettent 
au MPO d'ajouter des mesures specifiques qui peuvent etre 
mises en place tres rapidement plutot que d'amender la 
reglementation, ce qui peut prendre des annees. Les conditions 
des permis sont mises a jour annuellement afin de refleter les 
nouvelles exigences et les changements de Ia conj oncture. Les 
conditions des permis incluent uniquement les restrictions et 
les mesures de controle prevus par les lois et reglements. 



Modifications des 
perm is 
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Le ministre peut modifier les conditions des permis au cours 
de la saison de peche pour assurer la conservation et Ia 
protection du poisson et dans le but de remedier a une 
situation qui exige une action immediate. Les permis qui 
contiennent des erreurs peuvent etre modifies par un agent des 
peches ou par la Division des permis du MPO. La tache des 
observateurs consiste uniquement a verifier si toutes les 
modifications ont ete annexees aux permis. 
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2.5 PLANS DE GESTION 

ET DE CONSERVATION 

DES RESSOURCES 

HAUEUTIQUES 

L'approche utilisee actuellement dans la gestion des peches est 
refletee en partie dans les Plans de peche axes sur la 
conservation (PP AC) qui decoulent des Plans de gestion 
integree des peches (PGIP). Ces initiatives resultent du partage 
des responsabilites en matiere de gestion des peches entre le 
gouvemement et l'industrie. 

Les Plans de gestion integree des peches fixent de grands 
objectifs, comme le maintien de peches durables. Tous les 
groupes d'interets sont consultes dans la mise en oeuvre des 
PGIP qui s' appliquent a un secteur de peche donne, comme le 
poisson de fond. Les objectifs des PPAC sont tres specifiques 
en matiere de contr6le des captures des especes visees par ces 
plans. Les PPAC s'appliquent a diverses categories etablies a 
partir de criteres comme la zone de peche, le type et la taille 
des bateaux. Avant de passer a l'etape de I' application, les 
plans doivent etre approuves par le gouvemement et 
l'industrie. Les PPAC contiennent des mesures reglementaires 
tres specifiques qui peuvent egalement faire partie des 
conditions des permis. Le resultat vise est d'atteindre les 
objectifs de gestion etablis pour chaque peche a I' aide des 
mesures reglementaires. 
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Perspective 

Dans le present module, nous examinerons les divers types d'enginsque les observateurs verront 
dans le cadre de leur travail, y compris leurs pieces constitutives et leur utilisation, et la question 
de la selectivite. Nous aborderons egalement la reglementation et les mesures de gestion relatives 
aux differents engins de peche. 

3.1 Chaluts 

3.2 Palangres 

3.3 Filets maillants 

3.4 Peche a Ia Senne 
coulissante 

3.5 Trappes a poisson 

3.6 Pares de peche 

3. 7 Peche a Ia ligne ten due 

3.8 Harpons 

3.9 Peche a Ia turlutte 

3.10 Peche a Ia traine 

3.11 Casiers a crabe 

3.12 easier a morue 
charbonniere 

3.13 Casiers a homard 

3.14 Dragues a petoncle 

3.15 Drague a coquillages 

3.16 Reglementation et 
conditions des permis 

Description des divers types de chaluts. 

Description des differents types de palangres. 

Description des divers filets maillants. 

Description et utilisation des sennes. 

Utilisation des filets pieges. 

Description detaillee des pares. 

Description de la peche a la ligne. 

Description de la peche au harpon. 

Description de la peche et des differents engins. 

Utilisation des lignes de traine. 

Description des types de casiers et de leur fonctionnement. 

Description du fonctionnement et des pieces constitutives du 
easier. 

Description et utilisation des casiers dans la peche au homard. 

Utilisation des dragues dans les peches hauturieres et cotieres. 

Description et utilisation de la drague. 

Apen;u de la reglementation et des exigences des permis 
relatives aux engins. 
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Corde de dos 

RACCORDEMENT DES .PANNEAUX 

Fune 

3.1 CHALUTS 

Chalut de fond 

Rapporteur 

Le chalut constitue le moyen de capture le plus utilise dans les 
eaux canadiennes. Il en existe plusieurs types et chacun est 
conc;u en fonction d'une peche en particulier: chalut de fond, 
chalut a crevettes, chalut semi-pelagique, chalut double, chalut 
pantalon, chalut-boeuf, sennes danoise et ecossaise et chalut a 
perch e. Les pieces constitutives usuelles du chalut de fond 
seront decrites en detail, et afin d' eviter toute repetition 
inutile, dans le cas des autres types de chalut, nous 
n' examinerons que les pieces qui sont differentes. De plus, 
nous verrons les divers accessoires du greement d'un chalut, 
qui peuvent varier d'un type a I' autre. 

Le chalut de fond est constitue d'un large filet en forme de 
poche, qui est traine sur le fond de I' ocean. Il est utilise pour la 
capture de poissons de fo~d et de .crevettes, mais de petits 
poissons pelagiques nageant pres du fond peuvent parfois 
devenir des prises accessoires. 
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Pieces constitutives 
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TYPES DE PANNEAdX DE CHJ\LUT 

Ovale 

enV 

Semelles d'acier 

Nous examinerons les principales pieces constitutives du 
chalut de fond. Les accessoires et les dispositifs de selectivite 
n'etant pas toujours presents dans les chaluts de fond, ils 
seront decrits separement. Les principales composantes du · 
train de peche au chalut de fond sont : 

Les panneaux ( qu' on appelle aussi partes de chalut) assurent, 
de par leur surface hydrodynamique et leur angle d'attaque 
lorsqu'ils sont tires en pleine eau, une force d'ecartement 
necessaire au maintien de l'ouverture horizontale de la gueule 
du chalut. Dans les peches canadiennes, on utilise couramment 
trois types de panneaux : ovale, rectangulaire et en V. 

La june est le cable qui relie les panneaux au treuil principal 
du bateau. La longueur de la fune mise a l'eau equivaut 
normalement a 3 fois la profondeur de peche. 

Les pattes d 'oie (pan to ires) relient les panneaux aux bras. 
Biles servent egalement a stabiliser les panneaux et a les 
maintenir en position verticale au cours des operations de 
peche. 
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Babord 

RACCORDEMENT .. DES .. PANNEAUX 

Bras 

Le rapporteur est un cable Iache dont une extremite est fixee 
sur la face interne des panneaux et I' autre a l'endroit ou les 
pattes d' oie sont maillees au bras. Le rapporteur facilite le 
mouillage et la recuperation de l'engin. 

Les bras sont des cables qui vont du point d' attache du 
rapporteur a celui des entremises. 

Les entremises sont des cables qui relient le bras aux ailes 
inferieures et superieures du chalut. Au nombre de deux ou 
plus, elles sont situees de chaque cote de l'engin et en 
controlent 1' ouverture verticale et horizontale. 

La corde de dos est un cable ou un cordage qui est attache aux 
ailes superieures et a la partie anterieure du grand dos. La 
fonction principale des flotteurs, qui sont repartis sur la corde 
de dos, est de maintenir l'ouverture verticale du chalut. 

La ralingue inferieure est un cable ou un cordage qui est situe 
le long du ventre et des ailes inferieures. Le bourrelet est 
compose d'anneaux de caoutchouc ou de rouleaux d'acier qui 
sont fixes a la ralingue inferieure. On utilise ce dispositif 
uniquement sur les chaluts de fond pour eviter d' endommager 
le filet; le bourrelet souleve la ralingue inferieure et roule 
au-dessus des obstacles. 
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d'ecartement 

Rquleau 
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Cale d'ecartement · 
en metal 
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BOURRELET A 
ROULEAUX. D'ACIER 

La bordure renforcee est une couture laterale a l'horizontale 
qui delimite les parties inferieure et superieure du chalut. 

Les ailes inferieures et superieures ( ailes de dos et ailes de 
ventre) sont des nappes de filet qui constituent les cotes avant 
du chalut et definissent le perimetre exterieur de l'ouverture. 
Leur fonction principale est de rabattre le poisson vers la 
gueule ouverte du chalut. 

Le corps du chalut comprend les dos (grand dos et petit dos) et 
le ventre. Legrand dos est la partie superieure du filet, situee 
entre le petit dos et les deux ailes superieures. Le ventre, qui 
est la partie inferieure du chalut, commence au niveau de la fin 
du grand dos, derriere les ailes de ventre. La grosseur des 
mailles diminue au niveau de 1' amorce. Le petit dos et le 
ventre servent a guider le poisson vers le cul de chalut. 
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Mouillage 

Fonctionnement de l'engin 

Les parties de l'engin situees entre le corps (incluant l'amorce) 
et le cui de chalut se nomment rallonges. Elles servent a 
augmenter la longueur totale de l'engin. 

Le cul de chalut est la partie arriere de 1' engin, qui retient les 
poissons. Le raban de cul est un cordage qui sert a fermer le 
cui de chalut afin d'eviter que les poissons ne s'echappent. 

Le cui de chalut est mis a l'eau par le travers ou l'arriere du 
bateau qui augmente ensuite sa vitesse pour faire passer par-­
dessus bord les autres sections du filet. Les pattes d'oie sont 
alors frappees sur les panneaux qui sont mailles aux funes. Les 
funes sont fileesjusqu'a ce que le chalut atteigne la 
profondeur de peche desiree. Une fois l'engin deploye, le 
bateau passe a la vitesse de chalutage. On appelle cette 
operation le filage. 

L'ouverture du chalut est assuree par la pression de l'eau qui 
s' exerce sur les panneaux, et les poissons qui se trouvent sur la 
trajectoire de l'engin sont rabattus vers l'interieur. Les bras qui 
raclent le fond favorisent le rassemblement de poissons a 
I' entree du chalut. Les ailes du chalut guident les poissons vers 
l'interieur a mesure que le filet avance sur eux. Le corps du 
chalut, constitue du grand dos, des ventres, de la rallonge et du 
cui de chalut, ala forme d'un entonnoir dont l'extremite est 
fermee par le raban de cui. En outre, le chalut ballonne 
normalement sous l'effet de l'eau qui s'y engouffre. Toutefois, 
le comportement de l'engin est tres sensible aux variations de 
flux de l'eau. Si les mailles sont trop petites ou si la vitesse de 
remorquage est trop elevee, des remous se produiront a 1' avant 
du chalut et empecheront les poissons d'y penetrer. 

Il est possible d'ameliorer le comportement du chalut en 
ajustant la vitesse de chalutage selon 1' espece visee. Une 
vitesse de remorquage 61evee entrainera un plus grand 
ecartement des ailes et une diminution de la hauteur de la 
corde de dos, tandis qu'une faible vitesse de remorquage aura 
1' effet contraire. 



Methode de capture 

Recuperation des engins 

Conservation 
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Le bourrelet, qui est un greement propre au chalut de fond, est 
constitue de rouleaux(« bicycles»), de cales d'ecartement, de 
chaines et de fils d'acier, qui servent a faciliter le travail du 
chalut sur le fond de 1' ocean. La conception du bourrelet varie 
selon certaines specifications (rouleaux de differentes 
dimensions), le type de fond et I' espece visee par Ia peche. 

Le chalut est remorque, et Ies banes de poissons sont 
rassembles par I' ouverture des ailes. Ils traversent ensuite le 
corps et entrent dans le cui de chalut, ou ils seront prisonniers. 

Le relevage du chalut consiste d'abord a virer les funes 
jusqu'a ce que les panneaux atteignent les potences. Ensuite, 
les rapporteurs sont demailles et la tension s'exerce sur les 
bras, qui sont vires au moyen des treuils situes sur le pont 
jusqu'a l'arrivee du bourrelet, puis le reste du filet est remonte. 
Le cui de chalut est souleve puis vide, et les captures sont 
mises dans une cale reservee au stockage. 

La selectivite de l'engin se caracterise principalement par la 
taille et Ia forme de ses mailles. Toutefois, l'ajout de certains 
dispositifs ou la modification des accessoires du chalut 
peuvent contribuer a accroitre la selectivite en permettant la 
capture de poissons selon l'espece et la taille desirees. Nous 
examinerons ulterieurement les dispositifs et accessoires 
suivants: 

., la grille separatrice 

., le panneau separateur 

., les ralingues laterales plus courtes. 

Chalut a crevettes Le chalut a crevettes est un chalut de fond qui a ete adapte ace 
type de peche. Les modifications apportees sont la diminution 
du maillage du corps et du cui du chalut ainsi que l'ajout d'une 
grille separatrice. 

Chalut semi~pelagique Le chalut semi-pelagique s'apparente au chalut de fond, mais 
il est conc;u pour pecher a diverses profondeurs dans la 
colonne d'eau. Ce type de chalut est normalement utilise pour 
la capture d'especes pelagiques. Toutefois, les poissons de 
fond qui se trouvent sur la trajectoire de l'engin seront 
egalement captures par ce type de filet. 
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CHALUT DE FOND 

Especes pelagiques 
':::::::) 

CHALUT SEMI-PELAGIQUE 
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La profondeur de peche varie selon l'espece visee. Les chaluts 
de fond sont equipes de transducteurs ( dispositifs 
electroniques fixes sur la corde de dos) qui renseignent sur la 
profondeur et 1' ouverture dri chalut. Le recepteur, situe sur la 
passerelle du bateau, permet au capitaine de surveiller le 
comportement de 1' engin et de modifier la profondeur de 
travail en ajustant la vitesse du bateau et/ou la longueur des 
funes. 

Le greement du chalut semi-pelagique se distingue de celui du 
chalut de fond : 

., absence de bourrelet sur la ralingue inferieure 

., corde de dos de meme longueur que la ralingue inferieure 
" nappes des ailes a mailles extremement larges 
., panneaux semi-pelagiques (sans semelles) 
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CHALUTDOUBLE ET 
CHALUT PANTALON. 

Chalut double et chalut 
pantalon 

CHAlUT DOUBlE 

Twin trawling uses two complete bottom otter trawls attached 
Le chalut double est constitue d'une paire de chaluts complets, 
attaches ensemble, qui sont relies a une seule paire de 
panneaux et remorques c6te-a-c6te. Cette methode, qui est 
relativement nouvelle, se pratique actuellement pour la peche a 
la crevette nordique. Le chalut pantalon est constitue d'un filet 
comportantdeux culs de chalut, dont la forme ressemble a un 
pantalon. A la difference du chalut traditionnel, le poids des 
captures dans le chalut pantalon est reparti dans les deux culs. 
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Panneaux 

~ 

Un seul 
bateau 

LE .. 
CHALUTAGE 
EN·BOEUFS. 

c:=:=> 

PECHE AU CHALUT 
A PANNEAUX 

Deux 
bateaux 

CHALUTAGE EN 
BOEUFS 

L'ouverture horizontale du chalut est 
produite par Ia pression de l'eau qui force 
l'ecartement des panneaux. 

L'ouverture horizontale du chalut est assuree 
par les deux bateaux; naviguant de concert, 
qui se maintiennenf aune distance definie. 

Chalut=boeuf Le chalutage en boeufs consiste a utiliser un seul filet ( chalut­
boeuf) qui est tire par deux bateaux. Cette methode ne requiert 
aucun panneau, car 1' ouverture du chalut est assuree par la 
vitesse des bateaux. 

Le chalut est mis a 1' eau par un des deux bateaux de la meme 
fa<;on que celle decrite pour le chalut de fond. Une fois le filet 
et les entremises mouilles, le deuxieme bateau s'approche sur 
le cote et s' attelle a un des bras. Les bateaux augmentent alors 

leur vitesse en se dirigeant dans des directions opposees tandis 
que les funes sont filees. Les funes sont alors bloquees et les 

bateaux poursuivent leur course en direction opposee afin 
d'obtenir l'ouverture desiree du filet. Les funes sont ensuite 
liberees et les bateaux continuent de naviguer jusqu'a ce qu'ils 

soient a 1/4 de mille de distance l'un de l'autre. lis effectuent 
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alors un virage a 90 degres, laissent descendre les funes 
jusqu'a ce qu'elles atteignent la profondeur de travail desiree 
et continuent leur route en parallele en maintenant leur vitesse 
de chalutage. 

Les pecheurs prererent que les traits se fassent en ligne droite, 
ce qui necessite moins de manoeuvres. En effet, au cours du 
chalutage en boeufs, les capitaines doivent maintenir la meme 
distance entre les bateaux et coordonner leurs positions par 
liaison radio. 

La recuperation du chalut est effectuee par les deux bateaux 
qui ramenent leurs funes a bordjusqu'a ce que les entremises 
soient remontees. Le bateau qui a remonte la fune de babord la 
ramene au premier bateau a !'aide d'un lance-amarre. Enfin, le 
filet est hale a bord de la meme maniere que dans le cas du 
chalutage en solo. 

Cette methode de peche presente des avantages sur les plans 
economique et operationnel : 

" L'absence de panneaux entrame une reduction de la 
traction, ce qui se traduit par une economie de carburant 
et une meilleure performance du moteur. 

" Les petits bateaux peuvent remorquer de gros engins. 
" Deux bateaux assurent une plus grande ouverture du filet, 

ce qui le rend plus pechant? car il peut travailler sur une 
plus grande surface. 
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Les seines sont des .filets de fond deployes 
def1:1c;on que les ful"les dessinent un cercle 

Corde de dos 

sur une grande surfac.e ~--:--

SENNE 

Absence de 
---....._ 

~~.._________ . _c=J _/_ .c=J_· · · ... ---.~--·Bateau._ 
.~_-_.··.· -. -~ ·. ·_·--.~-~-.. _·.·. ~-r· =._-___ ·;c>-_... . . '<>f;) ····; .. ~· ' ' ' ', ' ' : ' ',' 

Filet · · _.__...--:- · • 
/""' PECHE A. LA SENNE DANOISE:,. le filet est 

-~- . /,/ hale a I' aide d'un tr~uil ~ borq .du bateau qui 

Fune · ~-------~ demeure. an ere a un point fixe. 

PECHE A tA SENNE DANOISE ET ECOSSAISE 

PECHE A LA SENNE ECOSSAISE.., le filet est ~--~\-Fune 
remorque enmeme temps que destreuils le __ / 

hale.nt. a bo.· rd du bateau .. Cette ... m· etho. de porte. ~. ~'\ . Filet 
egalement le nom de dragage ala vo~~~- \ 

<~ <=:J-------<=:1 <:::::( ~-~= r--. -· '--.I . . ---- ~ -- -x--. . 
Bateau --------c___~, ·· 

~~ / 
-~....' 

SENNAGE EN BOEUFS- cette methode 
s'apparente a Ia peche a Ia senne . , . Bateau 
ecossaise, mais elle est effectuee a I a1de <=:J ___ . ---------~-~Fune 
de deux bateaux. ~ 

-~---r- . ~--

<=:1 ---~ ·.~ 
__./;::;;c"'"=~- . /"-y~-rz:::JD 

-c::::J----· ----- _/ 
.. --c_ <=:J--------· 
~-----------....] -c::::J----------

Filet 



Sennes danoise et 
ecossaise 

Senne ecossaise 
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Les sennes danoise et ecossaise s 'apparentent au chalut de 
fond, panneaux en moins. Sur le fond, l'ouverture horizontale 
de I' engin est assuree par les funes principales qui encerclent 
une grande surface de peche. Ce genre de senne est utilise avec 
succes pour la capture du poisson de fond, notamment les 
poissons plats. Ce qui distingue le plus cette methode des 
autres est sa technique de peche. Dans la peche a la senne 
ecossaise, on remorque lentement le filet sur le fond de 
1' ocean en le refermant, puis on le hisse a bord du bateau. 
Dans le cas de la peche a la senne danoise, le bateau demeure 
ancre en position fixe tan dis que 1' engin est tire sur le fond 
puis remonte a bord a 1' aide de treuils. 

La peche a la senne ecossaise, qu' on appelle egalement le 
dragage a la volee, consiste a effectuer des manoeuvres 
d'encerclement avec le filet a l'aide des funes. On largue 
d'abord une bouee a pavilion, qui est :frappee a l'extremite 
d'une fune. Ensuite, on file la fune pendant que le bateau 
decrit un cerci e. La premiere fune est fixee a une aile de la 
se1me, et la deuxieme, a l'aile opposee. La deuxieme fune et le 
filet sont alors mis a l'eau par le cote tandis que le bateau 
continue de faire route vers la bouee de depart en devidant la 
deuxieme fune. Les extremites des deux funes sont alors 
passees sur la poupee du treuil, et le hissage commence. 

Pendant le hissage, le bateau remorque la senne a une vitesse 
de 1,5 a 2 noeuds. Les funes, qui s'enroulent sur un tambour 
situe sur le pont, se rapprochent et remuent le fond de l'ocean, 
rabattant ainsi les poissons vers l'ouverture de l'engin. Le 
hissage est interrompu lorsque les entremises atteignent le 
pont. Biles passent alors sur une poulie active et le hissage se 
poursuit jusqu' ace que toute la senne so it affalee sur le pont. 
Les sennes contenant peu de poissons peuvent etre hissees en 
une seule fois, si le coup de senne est :fructueux, les prises sont 
fractionnees en plusieurs operations avant que la senne so it 
completement videe. 

Le sennage en boeufs est une variante de la peche a la senne 
ecossaise. Dans cette methode, on utilise un type d'engin 
similaire a celui du chalutage en boeufs, et on file et on hisse 
la senne a I' aide de deux bateaux. Ce qui distingue les deux 



42 Module 3: Engins de peche 

Senne danoise 

Chalut a perche 

methodes est la fa<;on dont l'engin est manoeuvre. Dans le cas 
du sennage en boeufs, la senne est deployee de fa<;on que les 
funes encerclent une grande surface, puis les deux bateaux se 
rapprochent pendant que les fimes rabattent le poisson dans 
1' engin. La methode du chalutage en boeufs consiste a 
mouiller le filet, puis a le trainer pendant un certain temps a 
I' aide de deux bateaux qui font route en parallele en 
maintenant une distance fixe. 

La peche a la senne danoise se pratique sensiblement de la 
meme fa<;On que la peche ala Senne ecossaise, a !'exception du 
halage de 1' engin, qui est effectue pe~dant que le bateau 
demeure ancre a un point fixe. Cette methode de peche ne 
requiert qu'un petit equipage (2 ou 3 personnes) et une force 
motrice moins grande que pour le dragage. 

CHALUT A. PERCHE 

Ralingue inferieure 

Le chalut a perche est semblable au chalut de fond, mais il ne 
comporte qu'une fune et aucun panneau. L'ouverture 
horizontale du chalut est assuree par une perc he de bois, dont 
les extremites sont reliees a des montants. La corde de dos, qui 
est munie de flotteurs, est fixee a la partie superieure des 
montants. La ralingue inferieure, fixee ala partie inferieure 
des montants, porte de petits anneaux ou de gros rouleaux de 
caoutchouc egalement repartis. Les entremises partent des 
montants et vontjusqu'a la fune, qui est filee ou remontee au 
moyen d'un treuil. La partie inferieure des montants est lestee, 
et une chaine est maillee a 1' endroit ou les entremises sont 
frappees sur la fune principale. La fonction de ces lests est de 



Chaluts ajouts et 
modifications 
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maintenir l'engin sur le fond pendant le remorquage. La fune 
est rattachee au bateau par divers mecanismes (portiques en A, 
tangons allonges, espars, etc.), et le dragage s'effectue a basse 
vitesse, entre 1 et 2 noeuds. 

Le mouillage du chalut a perche consiste d'abord a mettre le 
cui de chalut a l'eau, puis a augmenter la vitesse du bateau de 
fa9on ace que le reste du filet passe par-dessus bord. Le treuil 
est bloque lorsque les ailes atteignent la lisse d'arriere, et la 
perche est alors attachee aux montants. On file ensuite le filet, 
les entremises et la fune jusqu'a la profondeur de travail 
desiree. Au moment du hissage, on precede a la manoeuvre 
inverse. 

La perc he de bois d' autrefois a ete remplacee par une perche 
en aluminium. Ce materiau permet d'obtenir des engins plus 
legers, qui provoquent done moins de remous, et qui sont plus 
economiques en carburant. Dans les eaux canadiennes, le 
chalut a perche est surtout utilise par les petits crevettiers. 

En raison de sa conception unique, le chalut a perche presente 
certains avantages en matiere de conservation, dont les 
suivants: 

" les prises accessoires sont toujours vivantes lorsqu'elles 
sont amenees a bord et, comme la vitesse de remorquage 
est basse, les poissons peuvent etre rejetes ala mer sans 
etre endommages; 

" le fond de I' ocean subit moins de dommages vu !'absence 
de panneaux munis de lourdes semelles; 

" 1' espace entre la ralingue inferieure et le bourrelet permet 
aux poissons de fond de s'echapper en glissant sous le 
chalut. 

On peut ameliorer le comportement du chalut en modifiant 
certaines de ses pieces constitutives ou en ajoutant des 
accessoires specifiques, dont : 

" les filins de renfort 
" les cerfs-volants 
" les chaines gratteuses 
., les doublures 
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" les tabliers protecteurs 
" les grilles separatrices 
" les panneaux separateurs 
" Ies capteurs eiectroniques 
" la giissiere du cui de chaiut 
• le tampon du cui de chaiut 
" la fenetre du cui de chaiut 

< I Attache.a Ia corde de dos 

Filins de renfort 

Erses de renfort 

FILINS DE RENFORT 

Les erses de renfort verticales ceinturent le cui de chalut et la 
rallonge, et servent a renforcer l'aleze. Les erses ne sont pas 
directement attachees aux mailles, mais passent dans des 
anneaux de fil qui sont fixes a la nappe de filet a intervalles 
reguliers. Le nombre d'erses de renfort varie selon la longueur 
du cui de chalut et de la rallonge. 

Les filins de renfort horizontaux, qu'on appelle aussi ralingues 
laterales, se situent de chaque cote de la rallonge et du cui de 
chalut a la jonction des parties superieure et inferieure. Leur 
fonction est de renforcer le cui de chalut et elles sont 
generalement au nombre de deux, mais certains chaluts 
peuvent en avoir jusqu'a quatre ou plus. 
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Ralingues /aterales plus courtes Une fa<;on pratique d'ameliorer la selectivite des engins 
consiste a utiliser des ralingues laterales plus courtes le long 
de la bordure renforcee du chalut. En effet, si elles ne sont pas 
renforcees, les mailles en losange tendent a s' etirer et a se 
fermer sous le poids des captures retenues dans le cui de 
chalut. Les ralingues, si elles sont bien attachees, maintiennent 
les mailles ouvertes au cours des operations de peche, 
permettant ainsi aux petits poissons de s'echapper. 

Cerf-volant 

Chaines gratteuses 

La selectivite des ralingues est liee au taux d'armement. Avec 
un taux eleve, la quantite de petits poissons qui ne peuvent pas 
s' echapper est importante; inversement, lorsque le taux est 
trop bas, on capture moins de poissons de taille commerciale. 
Dans le cas des ralingues laterales, le taux d'armement 
correspond a la longueur de la ralingue raccourcie, divisee par 
la longueur etiree de la bordure renforcee a laquelle elle est 
fixee. Les ralingues absorbant le gros de la tension, le poids 
des captures exerce moins de pression sur le cui de chalut, de 
sorte que les mailles ne se referment pas completement. 

Des etudes de selectivite menees par le MPO en 1993-1994 
ont demontre que le pouvoir pechant d'un chalut a mailles en 

·losange de 130 mm etait au maximum avec un taux 
d'armement de 85 %. 

Le cerf-volant est un objet rectangulaire en aluminium, en 
textile, en plastique ou en bois qui est attache au grand dos du 
chalut pres de la corde de dos. Sa fonction est de relever la 
corde de dos afin d'assurer une plus grande ouverture 
verticale. Des flotteurs sont parfois ajoutes au cerf-volant. 

Les chaines gratteuses, petits trons;ons ou boucles de chaine, 
pendent a intervalles reguliers le long du bourrelet. Leur 
fonction est d'effrayer les poissons afin qu'ils quittent le fond 
et se dirigent vers l'ouverture du chalut. Les chaines sont 
normalement utilisees pour la capture de poissons qui vivent 
sur le fond ou legerement au-dessus, comme la plie. 
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Doublure 

Tabliers protecteurs 

Tab!ier n3gu!ier pour le dessus 
du cui de cha/ut 

La doublure est une nappe de filet a petit maillage qui est 
placee a l'interieur du cui de chalut. Elle sert a y retenir les 
poissons qui s'echapperaient autrement. Son utilisation est 
interdite, sauf dans les cas ou il n'y a aucune restriction 
relative au maillage. 

Le tablier protecteur est un accessoire du cui de chalut dont la 
fonction est de prevenir l'usure normale causee par le 
frottement sur le fond de 1' ocean et le pont des bateaux. 
L'utilisation de n'importe quel accessoire comme tablier 
protecteur est permise sous le cui de chalut. Par contre, il est 
interdit d' obstruer le dessus du cui de chalut. Toutefois, la 
reglementation permet trois types de tabliers protecteurs : 

.. modele regulier (CIPANO) 

.. modele polonais (a grandes mailles) 

.. modele a plusieurs volets 

Le modele regulier est forme d'une nappe rectangulaire fixee 
sur la partie superieure du cul de chalut. La taille de ses 
mailles doit etre egale ou superieure au maillage reglementaire 
du cul de chalut. Sa largeur doit etre une fois et demie celle de 
la nappe de filet qu'il recouvre. Le tablier peut etre fixe ala 
partie superieure avant du cul de chalut et le long des bordures 
laterales. A chaque extremite arriere, le tablier ne peut etre 
attache a moins de 4 mailles du raban de cui, et la partie 
centrale arriere doit demeurer libre afin de creer une ouverture 
par laquelle le poisson pourra s'echapper. Si un etrangloir est 
fixe au cul de chalut, la distance entre ce demier et la bordure 
avant du tablier ne doit pas etre superieure a 4 mailles. En 
I' absence d'etrangloir, le tablier ne doit couvrir qu'un tiers du 
cui de chalut. 
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Erses de cui 

Perpendiculaire a l'axe 
longitudinal du cul 

Parallide a l'axe longitudinal 
du cul 

Ajout2003 46a 

La fa<;on d'attacher les erses de cui releve d'une politique plus 
que d'un reglement. Toutefois, si la methode n'est pas 
conforme ala politique et qu'il y a obstruction, cela peut 
constituer une irregularite. 
1. Les erses ne peuvent etre attachees qu'aux ralingues de 

cote et doivent etre distancees d'un minimum d'un metre. 
n. Les erses doivent passer a travers des anneaux (de la 

meme fa<;on que le ba.illon); ces anneaux peuvent etre 
attaches aux mailles du cui a une distance d'au moins un 
metre I'une de !'autre. 

Ces erses devraient etre attachees de fa<;on a ne pas obstruer 
les mailles ni gener la mesure officielle du maillage. 
L'utilisation de seulement deux erses paralleles attachees aux 
ralingues devraient etre encouragee. Si plus de deux erses sont 
requises, elles ne devraient pas etre utilisees en meme temps 
que les erses perpendiculaires. 

Surles bateaux d'Europe de l'Est, l'observateur rencontrera 
souvent des engins sur lesquels on retrouve plus de deux erses 
paralleles; cela s'explique par la faiblesse relative du materiel 
utilise, le kapron. II devra alors s'assurer qu'elles passent a 
travers des anneaux et qu'elles ne sont pas cousues aux 
mailles. Aussi devrait-il informer le M.P.O. de toute evidence 
d'obstruction. 
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POLITIQUE DE MISE EN APPLICATION DES REGLEMENTS 
SURLES DISPOSITIFS DE FIXATION DES CHALUTS A 

PANNEAUX DANS LA REGION DE L'ATLANTIQUE 

Justification 

Politique 

Le rapport Martin concernant la protection et la conservation 
des stocks de poissons de fond dans le Golfe Saint-Laurent, 
enterine par le ministre des Peches et des Oceans le 20 
decembre 1990, demontre qu'il y a une non-uniformite dans le 
Golfe Saint-Laurent en ce qui a trait a !'utilisation de dispositifs 
pouvant obstruer le maillage des chaluts. 

La recommandation 13 du rapport Martin mentionne qu'un 
module de formation devra etre elabore et dispense a tous les 
agents des peches concernant les dispositifs illegaux. 

Cette politique s'applique a tous les pecheurs de poissons de 
fond pechant au moyen d'engins mobiles. 

En general, il n'y aura aucune tolerance sur !'utilisation des 
dispositifs obstruant les mailles d'un chalut. 

Voici les facteurs a considerer en matiere de poursuites: 

1) En vertu de l'article 30 du RP 

Sous reserve de l'article 31, il est interdit a quiconque peche 
une espece de poissons avec un engin pour lequel un des 
reglements enumeres au paragraphe 3( 4) prescrit un 
maillage minimum d'utiliser un dispositif creant dans une 
partie de l'engin des ouvertures dont les dimensions sont 
inferieures au maillage prescrit pour cette espece. 

2) Rien dans cette politique ne doit porter prejudice au 
jugement de l'agent des peches lorsqu'il prend action, car ce 
dernier devra etablir une preuve hors de tout doute 
raisonnable devant les tribunaux. 

3) Seuls les engins et les methodes de fixation decrits dans la 
presente politique seront acceptes. 
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Annexes 

Principaux dispositifs 
pouvant obstruer Ies 
mailles de chaluts 

V ous trouverez en annexe les differents schemas ainsi que la 
terminologie utilisee dans cette politique. 

Annexes 1 et 2: Differentes parties du chalut avec sa 
terminolo gie. 

Annexe 3: Rallonge et cul de chaiut vi des ou avec 
captures. 

Annexe 4: Section du cui du chaiut identifiant les 
differentes bordures. 

1. Erse de cul 

2. Etrangloir 

3. Jupette 

4. Tabiiers protecteurs 

5. Tablier de cui de chalut 

6. Bouees stabilisatrices du cui 

46c 
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ERSES DE CU:L 

Definition 

Terme fran9ais: 
Terme anglais: 

Erses de cul 
Strengthening rope 

Serie de cordes attachees au cui du chalut ainsi qu'au niveau de 
la rallonge soit parallelement soit perpendiculairement a l'axe 
longitudinal du chalut. Les erses servent a diminuer le risque 
d'expansion extreme lorsqu'un trop grand volume de poisson 
penetre dans les sections du chalut; de plus, ce dispositif facilite 
I' entree du chalut dans la rampe arriere des bateaux. 

Application reglementaire - Les erses doivent etre installees de fa9on a ne pas obstruer 
les mailles. 

Probiematique 

Recommandations 

La longueur des erses de cui ne doit pas affecter l'ouverture 
des mailles. 

Lorsque les erses sont installees contrairement aux reglements, 
c'est-a-dire de fayOll a obstruer les mailles, cela cree un 
retrecissement de l'ouverture done par le fait meme empeche la 
selection nature lie de la capture. 

Pour les erses attachees perpendiculairement a l'axe 
longitudinal du cui et de la rallonge du chalut: 

Les erses de cul doivent etre distancees les unes des autres 
par au moins un metre. 

Les erses doivent passer au travers d'anneaux ou de boucles 
de fil a voile qui doivent etre attaches au mailles du cui ou 
de la rallonge a une distance d'au moins un metre l'un de 
l'autre. 

Pour les erses attachees parallelement a I' axe longitudinal du 
cul ou de la rallonge du cul: 

Seull'utilisation des erses paralleles attachees aux bordures 
laterales (la9age) devrait etre encouragee. 

Longueur des erses en relation avec la largeur du cul: 

Pour obtenir une ouverture de maille equivalente a 
l'ouverture naturelle lorsque le chalut est en operation, l'on 
do it cal euler une longueur minimale de erses correspondant 
a 50 % de la dimension des mailles etirees; la formule 
suivante doit etre utilisee: 
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Nxdx50%=L 

L: Longueur de la erse 
N: Nombre de mailles 

Ajout 2003 

d: dimension des mailles (maillage legal) 

Exemple: 

N: Nombre de mailles 
(bordure laterale a bordure laterale) = 36 mailles 

d: dimension des mailles 
(maillage legal) = 130 mm 

done: . 

L: 36 mailles x 130 mm x 50 % x 2* 

L: 4,68 metres ou 15' 4" 

46e 

* L'utilisation d'un multiplicateur dans la formule est 
necessaire pour etablir la longueur des erses necessaires 
pour ceinturer la circonference totale du cui si celui-ci 
est constitue de deux panneaux. Evidemment, si le cui 
et/ou la rallonge est constitue de 4 panneaux de 
dimensions equivalentes, comme dans le cas de certain 
chalut pelagique, l'on devra utiliser le muitiplicateur 
pertinent. 
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ERSESDECUL 

cul avec erses 
perpendiculaires 

filet 

erse de cui 

anneau fixe 
au noeud de 

maille 

i I metre i 
I• • I attache a Ia ralingue 
I I I __ I 

--T 
1 metre 

...........,...,..--J-

ouverture horizontale 
de la maille (50%) 
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ETRANGLOIR 

Definition 

Problematique 

Recommandations 

Terme franvais: 
Termes anglais: 
Termes communs: 

Etrangloir 
Splitting line, splitting strap, choker 
Sling de poche, choker 

Etrangloir: Composante d'un chalut constitue d'un cordage de 
fort diametre ou d'un dl.ble d'acier qui ceinture la piece du filet 
afin que celle-ci permette d'etrangler le filet lorsque le cul doit 
etre remonte a bord. 

Baillon de cui: Cabl.e reliant un etrangloir a l'extremite d'une aile 
superieure servant a tirer le cui pres du bateau et a hisser la 
capture a bord en volume reduit. 

Lorsque l'etrangloir est installe contrairement au reglement, 
c'est-a-dire de favon a obstruer les mailles ou de favon a 
empecher l'ouverture des mailles, cela cree un retrecissement de 
la dimension, done par le fait meme empeche la selection 
naturelle de la capture. 

L'etrangloir doit etre installe de favon a ne pas obstruer les 
mailles, c'est-a-dire qu'il devrait passer a travers d'anneaux 
ou de boucles de fil, lesquels doivent etre fixes aux mailles 
du cul, a une distance d'au moins 50 em (environ a toutes les 
8 mailles si du 130 mm est utilise) l'un de !'autre. 

Un etrangloir unique est prescrit considerant le role de cette 
section de l'engin. 

La longueur de l'etrangloir ne doit pas affecter outre mesure 
l'ouverture des mailles. 

La longueur de l'etrangloir ne doit pas etre inferieure a 12,0' 
(3,65 m), lorsque le maillage est de 130 mm, et doit se situer 
entre 12,0' (3,65m) au minimum mais pourrait atteindre 
16,0' (4,90 m) dans le golfe duSt-Laurent. 
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TABLIERS 
PROTEgTEU~S DE ... 

CUI.. DE CHALUT 

REGULIER. 
. (CIPANO) 

APLUSIEURS 
VOLETS 

Fixe au bord 
avant 
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Panneau superieur 
(1% Ia largeur d.u 

cui de charut) 

Tablier du desso.us 

Valets 

Extremite 
arriere.lib~e 

Tablier du dessous 

Nappe interieure du 
cui de chalut 

Tablier du dessous 

Une grande maille 
. (nappe exterieure) 

Raban de cui 4 petites mailles 
(nappe interieure) 



48 Module 3: Engins de peche 

Modele polonais modifie 

Tablier a plusieurs valets 

Enveioppe de cui de chaiut 

Ce modele, qu' on appelle aussi tablier protecteur a grandes 
mailles, est une nappe de filet rectangulaire dont le maillage 
est exactement le double de celui de la nappe sous-jacente. De 
plus, la partie posterieure de ce tablier est fixee, sur toute sa 
largeur, a la partie arriere du cui de chaiut. Le raccord des 
nappes est fait de fac;on a ce que les noeuds de chaque maille 
du tablier se superposent aux noeuds marquant les coins du 
carre forme parIes quatre petites mailles sous-jacentes. 

Ce tablier, qui est compose de plusieurs nappes de filet, couvre 
au maximum les deux tiers du cui de chalut. Les volets doivent 
avoir un maillage au moins egal a celui du cui de chaiut. La 
longueur de l'aleze de chacun des volets ne doit pas compter 
plus de 10 mailles et la largeur do it au moins etre egale a celle 
du cui de chaiut. Les volets sont fixes au cui de chalut par 
!'avant, un derriere I' autre, tandis que la partie arriere demeure 
libre. 

Les chaluts sont parfois completement recouverts d'une 
enveloppe protectrice, qui sert essentiellement de tablier 
protecteur. Les mailles de cette nappe de filet sont plus solides 
et plus larges que celles du cui de chalut. Son utilisation n' est 
pas clairement definie par la reglementation, et il est 
necessaire de documenter les cas observes d'obstruction de 
mailles. 



G rilleseparatrice pour 
prises accessoir~~ · 

,S'(S"f~MES ..... ·· 
SEPARATI:URS 

Gril e separatrice pour 
prises accessoires 
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~osition de Ia grille 
.devant le cul~e chalut 

Panneau 
deflecteur 

Issue pour 
petites crevette 
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Grilles separatrices 

Grille separatrice pour prises 
accessoires 

GRILLE SEPARATRICE POUR 
• PRISES ACCJ:SSOJRES 

Q) 

:; 
;u 
E 

·:;: 

Barre de soutien 
(horizontale) 

Barres separatrice~ 
(verticales) 

La fonction principale des grilles separatrices est de rectuire la 
prise accidentelle des especes visees par la reglementation. Les 
grilles sont placees a l'interieur de la rallonge et empechent les 
poissons qui ne font pas l'objet de la peche (a cause de la taille 
ou de 1' espece) de penetrer dans le cui de chalut. II en existe 
deux types : la grille separatrice pour prises accessoires et la 
grille separatrice par taille. 

Ce type de grille a ete conyU pour reduire la prise accidentelle 
de poissons dont la taille est superieure a celle des especes 
visees. Le dispositif comprend un entonnoir, la grille et une 
issue pour l'echappement des poissons. 

L' entonnoir est une nappe de filet en forme de cone qui est 
placee devant la grille dans la rallonge. Les poissons entrent 
par l'ouverture du filet, passent dans l'entonnoir puis sont 
guides vers la partie inferieure de la grille. 

La grille separatrice pour prises accessoires est constituee de 
barres horizontales et verticales a intervalles reguliers qui sont 
montees sur un cadre de metal. Les barres horizontales servent 
a soutenir 1' annature; 1' ecartement des barres verticales 
depend de l'espece pechee. Plus la distance entre les barres est 
grande, plus les poissons captures sont gros. Pour donner de 
bons resultats, la grille doit etre placee dans la rallonge de 
fa9on a former un angle precis, qui est normalement de 50°. 
Des flotteurs peuvent etre attaches de chaque cote de la grille 
ou sur la partie superieure pour la maintenir en place. 
L'utilisation de grilles fait normalement partie des conditions 
de permis. Aussi est-il necessaire d'en verifier !'installation de 
meme que la distance entre les barres. 

L'issue pour prises accessoires est situee sur la partie 
superieure de la rallonge, juste avant la grille separatrice. Les 
petits poissons passent eritre les barres de la grille, puis entrent 
dans le cui de chalut. Les poissons qui ne peuvent franchir les 
barres verticales sont diriges vers le haut et s' echappent par 
I' issue. La grandeur de cette ouverture doit etre conforme aux 
exigences des permis. 



Grille separatrice par faille 

GRii..LE SEPARATRICE 
. PARTAILLE 

Ouvertu~e pour 
grosses cr vettes 
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Depuis quelques annees, les crevettiers utilisent une grille 
separatrice par taille. II s'agit d'une deuxieme grille qui est 
placee dans la rallonge, juste apres le dispositif de reduction 
des prises accessoires. Ces deux systemes, qui sont assez 
semblables, comportent toutefois quelques variantes. Le 
systeme de separation des prises par taille comprend une grille 
separatrice, deux panneaux de filet et une issue 
d' echappement. 

Les crevettes qui passent entre les barres de la grille 
separatrice pour prises accessoires sont dirigees vers la partie 

. inferieure de la grille separatrice par taille au moyen d'un 
panneau conducteur. Les grosses crevettes qui ne peuvent 
:franchir les barres de la grille separatrice par taille sont 
dirigees vers la partie superieure de la grille, ou elles passent 

Barre de soutien ·· 
(horizontale) 

Barres separatrices par une large ouverture pour penetrer ensuite directement dans 
(verticales) 

Panneau separateur 

le cui de chalut, et y rester prises. Un panneau dejlecteur 
empeche les petites crevettes qui passent entre les barres 
verticales de la grille separatrice par taille de penetrer dans le 
cui de chalut. Elles sont guidees vers la partie inferieure de la 
rallonge et peuvent s' echapper par 1' issue pour petites 
crevettes, qui est situee juste derriere la grille separatrice par 
taille. 

Le panneau separateur est une nappe de filet placee a 
l'horizontale a l'interieur du chalut. Ce dispositif, lorsqu'il est 
bien installe, separe le chalut en deux et permet de guider les 
poissons vers le haut ou le bas de l'engin selonle 
comportement de chaque espece. Les poissons nagent devant 
la ralingue inferieure du chalut jusqu'a ce qu'ils s' epuisent, 
puis ils changent de direction et entrent dans le filet. Certains 
poissons ont tendance a faire un virage a 180°, penetrer 
immediatement dans la gueule du chalut, passer sous le 
panneau horizontal et se diriger vers la partie inferieure du 
filet. D 'autres, qui normalement nagent vers le haut, 
penetreront dans le filet en sautant vers l'arriere et se 
dirigeront au-dessus du panneau vers la partie superieure du 
chalut. 
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Detecteurs electroniques 

Une fenetre d' echappement est decoupee dans la partie 
superieure ou inferieure du chalut selon l'espece qui doit etre 
liberee. L' ouverture pratiquee dans la partie inferieure du 
chalut permet aux poissons qui nagent so us le panneau de 
s' echapper, tan dis que ceux qui se trouvent dans la partie 
superieure du chalut sont diriges vers le cul de chalut ou ils 
sont emprisonnes. Inversement; les poissons qui nagent dans la 
partie superieure du chalut peuvent s' echapper par la fenetre 
qui s'y trouve, et les especes qui sont dans la partie inferieure 
du filet se dirigent vers le cui de chalut ou ils sont retenus. 

Les detecteurs electroniques sont des dispositifs de detection a 
distance, qui peuvent etre fixes aux panneaux, a la corde de 
dos, aux ailes, au cul de chalut ou a la grille separatrice. Ils 
transmettent des signaux a un moniteur situe sur la passerelle 
du bateau, et renseignent ainsi sur le comportement de 
l'engin: 

0 1' ecartement horizontal des panneaux 
o 1' ouverture verticale du chalut 
o l'ouverture horizontale du chalut 
., la profondeur de peche 
., le poids des captures 
., 1' angle de la grille 

Les detecteurs places sur le cul de chalut donnent des 
indications sur les quantites de poisson capturees. Ces donnees 
permettent au capitaine de proceder au relevage de l'engin au 
moment opportun, de fac;on a limiter les prises et a ne pas: 

.. depasser la capacite de cale 
o endommager les prises 
o entrainer une accumulation de travail 
., endommager les engins 

Outre les donnees sur le comportement de 1' engin, les 
detecteurs peuvent egalement fournir des renseignements sur 
la temperature de l'eau ala profondeur de travail ou se trouve 
l'engin de peche. 
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MODIFICATIONS AU 
. CUL pu CffALUT 

GLISSIERE ~ .· Filiri passe a traJers les mailles. qui 
pe~metde detacheret de rattacher 

· le cui de chalut. 

FENETRE -

)1', 
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du· Cl!l ou de Ia rallonge, permettant aux · · . . . . · 
poissons de s'echapper en cas de peche ~ 

abondante. 

Glissiere de cui de chalut Ce dispositifpermet de detacher et de rattacher rapidement le 
cul de chalut au reste du filet. Il s' agit d'un cable qui est passe 
dans une serie d'anneaux attaches a lajonction du cul de 
chalut et de la rallonge. Les glissieres sont utilisees lorsque 
certaines manoeuvres necessitent des changements de chaluts. 

Tampon de cui de chalut Il s'agit d'une petite nappe de filet qui est fixee pres du raban 
de cui. Elle sert a fermer completement le cui de chalut une 
fois le raban noue. Selon les directives du MPO, la longueur 
de la nappe du tampon ne doit pas etre superieure a 70 em, et 
elle doit etre fixee a une distance de 5 mailles ou moins du 
raban de cui. 
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Fenetre de cui de chalut 

Jauge de 'r'a 
mailles 

Pesee fixe 
de 5 kg 

Maillage du chalut 

51tg 

Cette ouverture est pratiquee dans la partie superieure du cui 
de chalut, a une certaine distance du raban de cul. Durant la 
peche, la fenetre demeure soit ouverte soit ferrnee a I' aide d'un 
mince fil raccordant les mailles entre elles; A mesure que le 
cui de chalut se remplit, le poids des captures exerce une 
pression sur le fil qui va se rompre et perrnettre ainsi aux 
poissons captures par la suite de s'echapper par la fenetre sans 
etre ab1rnes. Plus la distance entre la fenetre et le raban de cui 
est grande, plus la quantite de poissons retenus dans le cul de 
chalut sera irnportante. 

' ' 

MESORE DU MA.ILLAGE 
D'UN CHALUT 

La reglementation relative a la taille, la forme et 1' obstruction 
des mailles constitue un moyen efficace d'assurer la selectivite 
des chaluts. 



Maillage 
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En general, plus le maillage est petit, plus le filet retient les 
petits poissons, done l'etablissement d'un maillage minimal 
pennet de limiter la capture dejuveniles. La taille des mailles 
fait l'objet des conditions de permis, et elle varie d'une peche 
a !'autre. Le maillage du chalut est mesure d'un noeud a 
I' autre d'une maille en diagonale. C'est ce qu'on appelle la 
mesure d'une maille etiree. 

A 1' article 2 du Reglement de peche de l 'Atlantique de 1985, 
le maillage du chalut est defini comme suit : 

« ... Ia dimension moyenne de 20 mailles mesuree par 
insertion dans les mailles d'un calibre cuneiforme de 2,3 
mm d 'epaisseur decroissant a raison de 2 em par 
longueur de 8 em et au que! est fzxA un poids de 5 kg ... » 

La mesure officielle des mailles du chalut doit etre effectuee, 
generalement par un agent des peches, a l'aide d'une jauge de 
mailles et d'un poids certifies. Tres souvent, les observateurs 
utilisent des jauges ou autres instruments de mesure qui ne 
sont pas reglementaires. Le cas echeant, ils doivent indiquer 
sur les documents que la mesure des mailles a ete prise avec 
des instruments non certifies. 
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Maillage en 
losange 

-< .Axe longitudinal · >-. 

Bordurerenforcee 
(parallele a l'axe longitudinal) 

MAILLAGE CARRE ou 
EN LOSANGE: 

Maillage 
carre 

Le cote des mailles se preserite a Ia 
diagonale de l'ax~ lc>ngitudinal. du .. chalut. 

Le cote des mailles se presente a 
l'horizontale eta Ia verticale. de l'axe 
longitudinal du chalut. 

Forme des mailles (en 
losange ou carree) 

Obstruction des mailles 

La nappe de filet du chalut a traditionnellement ete faite de 
mailles en losange jusque vers la fin des annees 70, ou on a 
note une augmentation des captures de poissons de trop petite 
taille. Sous la pression exercee par le poids des prises, les 
mailles en losange du cui de chalut s' etirent, empechant alors 
les petits poissons de s'echapper. 

Par contre, le comportement des culs de chalut formes d'une 
nappe a mailles carrees est different. Sous la pression exercee 
par le poids des prises, les mailles demeurent ouvertes. Les 
etudes menees par le MPO ont montre que les nappes de cul 
de chalut a mailles carrees permettent a un plus grand nombre 
de petits poissons de s' echapper que les nappes a mailles en 
losange de meme dimension. 

II est interdit d'obstruer les mailles d'un chalut de fac;on a 
empecher les petits poissons de s'echapper normalement. On 
entend par obstruction toute modification de l'engin ou tout 
ajout d'accessoires qui reduirait ou bloquerait les mailles. La 
reglementation ne definit pas clairement tous les cas 
d'obstruction de mailles, il est done necessaire de faire preuve 



Nombre excessif de filins de 
renfort 

Etrang/oir trop court 

Doublure 

Tabliers protecteurs non 
reg/ementaires 

Nombre excessif de f/otteurs 
sur le cui de chalut 
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de discemement. Afin de determiner si vous etes en presence 
d'un cas d'obstruction, il est necessaire de verifier les points 
suivants: 

" nombre excessif de filius de renfort 
" etrangloir trop court 
" doublure 
" tabliers protecteurs non reglementaires 
" nombre excessif de flotteurs sur le cui de chalut 
0 tampon non reglementaire 

Lorsque les filius de renfort sont attaches trop pres les uns des 
autres, cela provoque un etirement des mailles. Dans les cas oil 
les filius semblent entrainer I' etirement des mailles, il peut 
s'agir d'obstruction. 

Lorsque 1' etrangloir est trop court, le cui de chalut ne peut se 
gonfler correctement a mesure qu'il se remplit, ce qui 
provoque l'etirement des mailles pres de l'etrangloir. II en 
resulte qu'un plus grand nombre de petits poissons sont 
captures. Dans le cas oil les poissons sont concentres a l'avant 
de 1' etrangloir et ne semblent pas se diriger normalement vers 
le cul de chalut, il y a obstruction des mailles. 

Une doublure est une petite piece de filet attachee a l'interieur 
du cul de chalut afin de retenir les poissons qui autrement 
s'echapperaient du cui de chalut. L'utilisation d'une doublure 
constitue normalement un cas delibere d' obstruction, car elle 
empeche lesjuveniles de s'echapper. 

Les types de tabliers protecteurs (regulier, a grandes mailles 
ou a plusieurs volets) qui ne repondent pas aux exigences de la 
reglementation peuvent obstruer les mailles. Toutefois, il 
n' existe aucune restriction concernant les materiaux utilises 
dans la fabrication des tabliers pour recouvrir le dessous du cul 
de chalut. 

L'utilisation de flotteurs a l'interieur ou a l'exterieur du cul de 
chalut vise normalement a empecher cette partie du filet de se 
tortiller ou de toucher le fond. Par contre, un nombre excessif 
de flotteurs ou un mauvais mode d' attache pourrait constituer 
un cas d' obstruction. 
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Tampon non reglementaire L'utilisation de tampons qui ne sont pas conformes aux 
exigences du MPO constitue un cas d'obstruction des mailles. 
Si la taille du tampon est superieure aux dimensions permises, 
il agira comme une doublure en empechant les poissons de 
s'echapper du cui de chalut. 



3.2 PAlANGRES 

Pieces constitutives 
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Les palangres, longues lignes ou « cordes » sont constituees de 
lignes munies d'une serie d'hame<;:ons appates. Autrefois, la 
peche a la palangre exigeait une somme de travail 
considerable, car toutes les operations se faisaient a la main. 
Bien que ce type de peche ait evolue avec la mecanisation de 
l'equipement servant a appater, mouiller et relever les lignes, 
la pli.:tpart des operations necessitent toujours une intervention 
manuelle.·La peche·a la palangre permet la capture de poissons 
de fond et de gros poissons peiagiques. 

Dans les peches canadiennes, on utilise trois types de 
palangres : de fond, semi-pelagique et pelagique. Les 
palangres de fond sont placees directement sur le fond et la 
ligne principale y est maintenue en place par des ancres a une 
ou chacune de ses extremites. On peut utiliser le meme type 
d' engin pour la peche semi-pelagique en y ajoutant des 
flotteurs le long de la ligne principale. Entin, les palangres 
pelagiques, maintenues par des bouees de surface, pechent 
dans la colo nne d' eau a la profondeur desiree. On utilise cette 
methode pour la capture de gros poissons pelagiques. 

Les lignes utilisees pour la peche au poisson de fond sont 
beaucoup plus courtes que les palangres pelagiques. En effet, 
les palangres de fondmesurent normalementjusqu'a 4 km; 
les palangres pelagiques peuvent faire jusqu'a 120 km. 

Les palangres sont constituees des elements suivants : lignes 
principales, avan<;:ons, hame<;:ons, ancres et bouees de 
reperage. 

La ligne principale ou ligne-mere est formee d'un 
monofilament de nylon de fort calibre ou d'un cable tresse. 
Elle comporte normalement plusieurs sections mesurant entre 
500 et 1 000 metres. Toutes les sections sont attachees 
ensemble et forment ce qu'on appelle unejiliere, qui peut 
avoir jusqu'a 4 kilometres de longueur. La ligne-mere de la 
palangre pelagique comprend plusieurs longues lignes, dont la 
longueur totale varie de 20 a 120 kilometres. 

Les lignes principales sont soit lovees dans des paniers soit 
enroulees autour de barres de metal. Elles peuvent egalement 
etre entreposees sur un enrouleur (bobine ). 
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HAME<;ON CIRCULAIRE 
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Avangons 

Hamec;on 

Les avan<;ons sont les lignes secondaires qui se terminent par 
un hame<;on. Elles sont reliees a la ligne principale par une 
epissure ou au moyen d'une agrafe ou mousqueton. Les 
ayan<;ons utilises pour la capture de poisson de fond mesurent 
entre 0,5 et 1 metre et sont disposes le long de la ligne-mere a 
des intervalles de 2 a 4 metres. Les avan<;ons utilises pour les 
especes pelagiques mesurent entre 2 et 40 metres et sont 
repartis sur la ligne a une distance de 40 a 100 metres. 

L'hame<;on, dont la taille et la forme varie selon l'espece 
pechee, est fixe a l'extremite de l'avan<;on. Les deux formes 
les plus courantes sont : 1' hamer;on circulaire et 1' hamer;on en 
J. Deux parties des hame<;ons sont mesurees: l'ouverture et la 
distance exterieure. L'ouverture est la plus courte distance 
entre la pointe et la hampe: La distance exterieure est la 
distance maximale entre l'exterieur de la hampe et l'exterieur 
de la courbe de 1 'hame<;on. 

Ancres (engins fixes seulement) Les ancres sont attachees a une ou a chacune des extremites 
d'une palangre fixe, et elles servent a maintenir 1' engin en 
place sur le fond de l'ocean. II en existe differents types, dont 
les ancres de fer traditionnelles, les grappins et les sacs lestes. 
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Les ~ngins de peche. qui ne sont pas sous Ia 
suryeillance constante des pecheurs doivent 
~tr~ ig~ntifies a I' aide ,deb~uees portant soit.le 
numero .. d'enregistrement du bateau soit le nom 
du proprietaife · 

BOUEES DE 
REPERAGE 

BOUEE A PAVILLON 

RADIOBALISE 

BALLON BOUEE LUMINEUSE 

Identification des engins de 
peche 

Les bow~es de reperage sont utilisees pour identifier et 
localiser les engins fixes et derivants. II en existe divers types: 
bouee ordinaires, bouees a pavilion, radiobalises et bouees 
lumineuses. Conformement a 1' article 28 du Reglement de 
peche (Dispositions generales), tousles engins, a I' exception 
des engins mobiles, doivent etre identifies a 1' aide du numero 
d'enregistrement de bateau ou du nom de la personne a qui 
l 'en gin appartient. Ces informations sont generalement 
inscrites sur une ou plusieurs des bouees qui retiennent les 
engms. 

II existe de nombreuses bow~es, qu'on appelle egalement 
jlotteurs, de taille et de forme variables, qui sont fabriquees de 
plastique rigide, de caoutchouc synthetique mou ou de 
styromousse. Leur fonction est soit d'identifier les engins soit 
d'assurer la flottaison de certaines sections. 
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Mouil/age 

Methode de capture 

Les bouees a pavillon sont placees a divers endroits le long de 
la ligne principale. Ces bouees, equipees de retlecteurs radar, 
avertissent les bateaux de la presence d' engins dans le secteur. 
Le reflecteurradar permet au capitaine de localiser les engins. 
Lorsque la ligne principale brise au cours du relevage de 
l'engin, il est possible de retrouver le filet en reperant une 
autre bouee a pavillon fixee le long de la ligne principale. 

Les radiobalises sont des emetteurs qui fonctionnent au 
moyen de batteries et qui permettent de localiser les engins a 
distance. En general, ils sont fixes a divers intervalles le long 
de 1a ligne principale d'une palangre derivante pelagique. 
Chaque radiobalise emet un signal sur une frequence 
differente, ce qui la differencie des autres radiobalises. A 
l'aide d'un radiogionometre, il est possible de determiner la 
position d'une radiobalise. 

Les bouees lumineuses, qui fonctionnent au moyen d'une 
batterie, sont utilisees pour le reperage des engins lors des 
peches effectuees la nuit. A defaut de bouees lumineuses, du 

ruban reflecteur peut etre utilise car il reflechit la lumiere 
jusqu' a un mille de distance. 

Les palangres sont mouillees par l'arriere du bateau. On lance 
d'abord la bouee (avec l'ancre dans le cas des engins fixes); 
les hameyons appa.tes, les bouees a pavilion et les flotteurs 
sont ensuite attaches a intervalles determines a mesure que la 
ligne principale est filee. Le bateau navigue a environ 6 a 12 
noeuds au cours du mouillage de l'engin. La longueur de la 
ligne et le nombre d'hameyons varient en fonction du type de 
peche. Les palangres de fond sont divisees en sections qu' on 
appellefilieres, et qui portentjusqu'a 2 500 hameyons. La 
longueur d'une filiere peut atteindre 4 kilometres, et on en 
utilise parfois jusqu'a 8 pour couvrir toute la surface de peche 
desiree. Les palangriers pelagiques peuvent deployer sur une 
distance de 120 kilometres une seule filiere gamie de 2 500 
hameyons. 

Les poissons sont attires par les leurres artificiels ou les appats 
montes sur les hameyons, qui se plantent dans leur gueule 
lorsqu'ils essaient d'avaler. La capture de poissons par les 
palangres est tributaire de la profondeur de travail. Dans le cas 



Relevage 
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de la palangre de fond, la profondeur equivaut tout simplement 
a la distance entre la surface et le fond. Pour les engins 
pelagiques, la profondeur de peche est la distance comprise 
entre la surface et la profondeur a laqudle pendent les 
hamec;ons, distance qui peut etre modifiee en ajustant: 

" la longueur de I' orin 
" la longueur des avanc;ons 
" la tension de la ligne principale (le « mou ») 

L'augmentation de la longueur des orins ou des avan<;ons 
accroit la profondeur de peche. L'espacement des bouees aura 
un effet sur la tension le long d~ la ligne-mere. Plus les bow~es 
sont espacees, plus la ligne principale sera tendue, et moins 
l'engin pechera en profondeur. En revanche, des bouees plus 
rapprochees feront descendre la ligne principale et les 
hamec;ons a de plus grandes profondeurs. 

Les palangres sont laissees en mer pendant plusieurs heures a 
une journee entiere avant d'etre recuperees; c'est ce qu'on 
appelle la duree de mouillage. Le relevage des engins 
commence d'abord par le reperage des bom~es qui se trouvent 
a chacune des extremites de la ligne principale, puis les orins 
et les lignes sont hisses a bord. La ligne-mere est viree a !'aide 
d'un treuil automatique et l'engin est hale a bord. Surles 
petites unites, ce sont les pecheurs qui precedent aux 
operations de relevage. Lorsque la ligne-mere atteint le pont 
du bateau, les poissons sont decroches un a un. 

Habituellement, le relevage de l'engin consiste a enlever 
certaines de ses composantes a mesure qu'il est hisse a bord. 
Les bouees de reperage, les orins et les ancres sont detaches de 
la ligne principale et ranges separement. On precede de meme 
avec les avanc;ons qui sont fixes par des mousquetons a la 
ligne-mere. Toutefois, les avanc;ons qui ont ete episses ala 
ligne-mere ne sont pas enleves. 
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Conservation La peche ala palangre est jugee selective sur le plan de la 
taille des poissons qui sont captures au moyen de cet engin. 
Les gros hame<;ons visent a limiter la capture de petits 
poissons. De plus, comme les poissons qui mordent aux 
hame<;ons des palangres demeurent vivants, les especes 
interdites peuvent etre rejetees ala mer et avoir de bonnes 
chances de survie. 
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Filed maillant 
14~--.,.-------,-'-------...,..-----:- individuel _ ..... _~--------~ 

Les petits poissons 
passent au travers 

du filet 

Les poissons moyehs .se 
maillent par le milieu 

du corps 
Les gros poissons sont 

retenus par Ia tete ou les ouies 

Les tres gros poissons se 
maillent par les machoires ou 

rebondissent 

3.3 FILETS MAILLANTS Les filets maillants sont utilises pour la capture de poissons de 
fond et de petits poissons pelagiques. Ils s'y maillent par les 
oules en tentant de franchir un mur de filet. 

Pieces constitutives La conception des filets varie selon 1' espece pechee. Dans la 
peche au poisson de fond, 1' engin est deploye pres du fond, 
tandis que pour les especes pelagiques, l'engin doit etre 
suspendu au-dessus du fond dans la colonne d' eau. 

Ralingue superieure Ce cable, qu' on appelle aussi la ralingue de jlotteurs, soutient 
le filet et assure sa flottaison. II s'agit generalement d'un cable 
tresse, et parfois d'un cable a arne de mousse, qui porte des 
flotteurs a intervalles reguliers. 

Ralingue plombee La ralingue plombee, qu'on appelle aussi la ralingue 
inferieure, est fixee au bas du filet et assure le lest necessaire 
pour maintenir l'engin en position verticale. II s'agit 
normalement d'un cable a arne de plomb, et parfois d'un cable 
tresse charge de lests. Lorsque les courants de maree sont 
particulierement forts, on ajoute des lests le long de la ralingue 
plombee. 
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F.ILET OSCILLANT ET FILET DERIVANT 
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avec les courants de maree. 
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Mouillage 

Engins fixes 

Filets derivants 
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Des nappes de filet rectangulaires, qu' on appelle aussi des 
alezes, sont realisees a I' aide d'un monofilament de nylon 
transparent ou de couleur, qui est difficilement perceptible 
so us 1' eau. Le haut et le bas de la nappe de filet sont co usus 
respectivement a la ralingue superieure et a la ralingue 
inferieure. Plusieurs nappes attachees ensemble constituent 
une tessure. 

A chaque extremite de la tessure, les ralingues sont reliees a 
des ancres par des cordes d'ancrage. On appelle engins fixes 
les engins qui sont maintenus sur le fond par des ancres. 

Pour faciliter le reperage des engins et a des fins 
d'identification reglementaire, on fixe une bouee, une bouee a 
pavilion ou les deux a chaque extremite des filets maillants. 
(Pour plus de details sur les bouees, voir 3.2- Palangres). 

La mise a 1' eau des filets maillants varie selon le type 
d' en gin : fixe ou derivant. 

On mouille d'abord la bouee et l'ancre, puis le filet. En 
general, on attache de trois a huit filets ensemble, ce qui 
constitue une tessure. Cette methode donne de tres bons 
resultats et ne necessite aucun ajout supplementaire de bouees 
ou d' ancres. De plus, en ajustant la longueur des orins et des 
cordes d'ancrage, les filets peuvent pecher a differentes 
profondeurs. 

La ralingue plombee des filets maillants de fond repose sur le 
fond, tandis que les filets maillants pelagiques sont installes 
dans la colonne d'eau de fa<;on a former un mur de filets entre 
deux eaux. Les filets oscillants entrent egalement dans la 
categorie des engins pelagiques; seule une de leurs extremites 
est fixee a une ancre, et le reste du filet est ballotte par les 
courants de maree. 

Le greement des filets derivants est semblable a celui des filets 
maillants fixes, a I' exception des ancres. Une extremite du filet 
est attachee au bateau et 1' autre, qui porte un flotteur et une 
bouee lumineuse pour des fins d'identification, est libre dans 
l'eau. Une fois le filet mouille, le bateau et l'engin derivent 
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jusqu'au debut de I' operation de relevage. 

Methode de capture Les filets maillants forment un mur ou se maillent les poissons 
qui tentent dele franchir. La fa9on dont ils s'y prennent 
depend de leur taille et de la grosseur des mailles. Les petits 
poissons peuvent passer au travers des mailles, tandis que les 
poissons de taille moyenne s'y mailleront par le milieu du 
corps; les gros poissons se prendront par la tete ou les ou'ies, et 
les tres gros specimens soit se mailleront par les machoires, 
soit rebondiront sur le filet. 

Recuperation des engins On ramene d'abord la bouee et l'orin qui sont fixes a une 
extremite de l'engin. Ensuite, a mesure·que les filets sont 
remontes, les poissons sont degages de la nappe. Le relevage 
des engins est norrnalement effectue a 1' aide d'un rouleau ou 
d'un treuil. Toutefois, sur certains petits bateaux, cette 
manoeuvre se fait a la main. 

Conservation C'est le maillage qui rend selectifs les filets maillants. Plus il 
est grand, plus il permet la capture de gros poissons. La taille 

Dimension d'une maille etiree des mailles est mesuree par le vide de la maille, c'est-a-dire la 
(en diagonale; de noeud.a noeud) distance entre deux noeuds en diagonale a l'interieur de la 
I• •I maille. Bien que le reglement n' en fasse pas mention, il est 

preferable de mesurer au moins 20 mailles afin d'obtenir une 
meilleure representation du maillage. Le taux d'arrnement est 
le rapport entre la longueur des ralingues superieure et 
plombee et celle du filet qui y est fixe. On 1' exprime so us 
forme d'un pourcentage ou d'une fraction. Le taux 
d'armement utilise pour monter un filet determine la forme 
des mailles et la fa<;on dont le filet est suspendu dans 1' eau, 
deux facteurs qui ont une incidence sur la selectivite de 
l'engin. 

Des dispositifs sonores, qu'on appelle aussi des emetteurs 
d'ultrasons, sont attaches aux filets maillants et fonctionnent a 
piles. Leur fonction principale est d' alerter les mammiferes 
marins nageant pres des engins de la presence d'un danger. 
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Taux d'armement d'un filet maillant avec un maillage de 152 mm 
Taux d'armement de 50 % 

304mm 1 passe 

304mm 

DANS L'EXEMPLE CI-DESSUS 
I passe= 304 mm = 4 mailles 
4passes= I216rnm= !6mailles 

La formule devant etre appliquee pour etablir le taux d'armement: 

, rib.:C de mnlllcs'Xdlmcnslon de Ia mnillc 
X!O<F Tnux(%) 

70a 





NAPPE DE FILET ETIREE 

' . 
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iO_O_tim.... = 1 ,00 = 1 
100 em 

~--~·-· ,_10 maill~sde 100 trl~ co~pfetement etirees ega lent 100 c~-· -----' 

:TAUX [)''ARM EM ENT. -, rapportentre la.longueur de Ia rc:ilingue et 
e~lle dufilet qu'elle supporte. , , , , 

10 mailles de 100 mm etirees sur 67.em 

l67 c_m 
100 em 

= 0,67 = 2/3] 

1 0 mailles de 1 DO mm etin§es sur 50 em Les taux d'armement ei-dessus representent une 
ouverture de 67 % et de 50 % de Ia maille etiree. 
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PECHE A LA 
·.·. SENNE .... 

COULISSANTE · 

3.4 PECHE A LA SENNE 

COUUSSANTE 

Pieces constitutives 

Mouillage 

Cette methode de peehe eonsiste a eneercler un bane de 
poissons pelagiques a I' aide d'une nappe de filet. De tres 
grandes quantites de poissons peuvent etre peehees a I' aide de 
ees engins, qui eapturent souvent 100 tm et plus. 

La senne eoulissante, ou senne a poehe, est formee d'une 
grande nappe de filet, d'une ralingue superieure munie de 
flotteurs et d'une ralingue inferieure plombee. Cette ralingue 
plombee eomporte une serie de pattes d'oie et d'anneaux qui 
retiennent la eoulisse. 

Un petit bateau motorise, qu' on appelle un skiff, est em barque 
a l'arriere du senneur. Au moment du mouillage, le skiff est 
mis a l'eau en premier, puis une extremite du filet est 
descendue par l'arriere du bateau et attachee au skiff. Le 
senneur et le skiff pro cedent ensuite a une manoeuvre 
d' eneerclement du bane de poissons. 

Les petits unites utilisent parfois une bouee au lieu d'un skiff. 
La senne et la bouee sont alors mouillees en meme temps et le 
senneur encercle le bane de poissons a I' aide du filet. 



Methode de capture 

Recuperation des engins 

Conservation 
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Lorsque la senne est entierement deployee, elle est calee dans 
l'eau de la meme fac;on que les filets maillants. En general, le 
maillage est assez petit pour que les poissons ne s 'y maillent 
pas; ils sont plutot empris01mes a l'interieur du filet. Les 
flotteurs maintiennent la ralingue superieure a flot tandis que 
la ralingue plombee 1' etire vers le fond, ce qui lui donne 
l'apparence d'un mur. Une fois la manoeuvred' encerclement 
achevee, on vire la coulisse pour fermer la senne ( c' est le 
boursage) pendant que l'engin est hisse au moyen d'un treuil. 

L'engin est hisse a bord du senneur par la coulisse et la 
ralingue superieure. En reduisant ainsi l'espace a l'interieur du 
filet, on cree une poche ou les poissons se concentrent. Les 
prises sont alors embarquees a l'epuisette ou a I' aide d'un 
systeme de pompage hydraulique. 

Cette methode de peche permet le rejet de poissons vivants 
lorsque la composition ou la qualite des captures est faible. 
Lorsque la senne est amenee sur le cote du bateau, les poissons 
sont dans l'eau et toujours vivants. S'ils sont trop petits, ou si 
les prises sont superieures a la capacite de chargement, la 
senne peut etre ouverte et videe partiellement ou entierement. 
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Les trappes, ou filets pieges, sont des engins fixes qui sont 
deployes en bordure du littoral. Ce type de piege ressemble a 
une boite ouverte sur le dessus avec une entree sur le cote. II 
sert a la capture de poissons de fond et pelagiques. 

Les parois sont des nappes de filet synthetique. L'engin, qui 
s'apparente a une piece, comporte un plancher, quatre murs et 
une porte. Les murs sont main tenus a la verticale dans 1' eau 
par des flotteurs fixes le long de la ralingue superieure et des 
lests sur la ralingue inferieure. La position et la forme du piege 
sont assurees par des cordes d'ancrage attachees aux quatre 
coins de 1' engin. Une porte permet aux poissons de penetrer 
dans le piege. De plus, une autre nappe de filet, qu'on appelle 
la barriere conductrice, s'etend vers l'exterieur a partir du 
centre de laporte. Sa fonction est de rabattre le poisson vers 
!'entree. 



Mouillage 

Fonctionnement de l'engin 

Recuperation des engins 

Conservation 
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La mise a l'eau consiste d'abord a deployer les ancres de coin 
a des endroits specifiques sur le fond de 1' ocean. Ensuite, on 
descend l'engin dans l'eau et les ancres sont deplacees jusqu'a 
ce que -Ie piege prenne forme. La barriere conductrice est alors 
deployee et maintenue en position par un grappin fixe a 
1' extremite anterieure et, dans certains cas, elle est reliee au 
littoral par des cables. Deux bateaux sont generalement 
necessaires au mouillage de ce type d'engin. 

Les poissons sont guides par la barriere conductrice vers la 
porte d'entree. Une fois a l'interieur, ils tournent en rond sans 
s.' approcher de 1' etroite ouverture. 

Le relevage de l'engin consiste d'abord a fermer laporte du 
piege en halant des cables qui sont relies au plancher et aux 
panneaux avant. A mesure que ces sections sont hissees a 
bord, l'espace a l'interieur du filet se retrecit et les poissons 
sont rassembles vers le panneau arriere. Lorsqu'il n'est plus 
possible d'embarquer d'autres sections du filet, l'extremite 
hissee est retenue tandis que les autres sections sur le pont sont 
rejetees a l'eau. Ce processus se poursuitjusqu'a ce que tous 
les poissons soient concentres dans l'un des coins mriere, ou 
on « asseche » les prises,. puis on les embarque~ Le relevage du 
piege necessite generalement deux bateaux. Le bateau 
principal hisse l' engin tandis que le deuxieme fait le tour du 
piege afin de maintenir la tension du filet et eviter que les 
poissons ne s' echappent. 

La dimension du maillage de la nappe ou on « asseche » les 
prises peut etre augmentee de fac;on a permettre aux petits 
poissons de s'echapper. En effet, au cours du relevage de 
l'engin, les prises sont rassemblees vers cette partie du piege 
ou les gros poissons seront prisonniers tandis que les petits 
poissons pourront passer au travers des mailles. 

Dans la peche au poisson de fond, un panneau dejlecteur est 
utilise pour limiter la capture accidentelle du saumon. Ce 
panneau est forme d'une nappe de filet qui recouvre la partie 
superieure de laporte. Sa fonction est d'empecher les poissons 
qui nagent dans la portion superieure de la colonne d'eau de 
penetrer dans le piege, tandis que le poisson de fond passe 
sous le panneau. 
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p Lorsque l.es poissons qui nagent le.long du littoral 
rencontrentla barriere conductrice, ils modifient leur 
course et se. dirigent vers l'interieur de l'enclos. 

3.6 PARCS DE PECHE La fonction principale des pares est semblable a celle des 
trappes. Les poissons qui nagent en banes le long de Ia barriere 
conductrice sont guides vers I' entree du pare. Cette structure 
est maintenue en place par de longs piquets enfonces dans le 
fond marin tandis que les trappes sont fixees a des ancres et a 
des bouees. Les pares sont utilises pour la capture du hareng. 

Pieces constitutives La section principale du pare consiste en une barriere en forme 
de coeur constituee de piquets de bois, de nappes de filet et de 
fils metalliques. Les piquets sont bien enfonces dans le sol afin 
de maintenir la structure en place. Une porte est situee au 
centre du panneau avant d'ou s'etend la barriere conductrice 
jusqu'au rivage tout proche. Une senne coulissante est placee a 
l'interieur du pare pour y retenir le poisson et en faciliter le 
ramassage. 
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Une fois installe, le pare est une structure permanente. Le pare 
est en operation lorsque la nappe de filet constituant 1' entree 
est abaissee de fa<;on que les poissons puissent penetrer par 
1' ouverture. 

Les poissons qui entrent en contact avec la barriere 
conductrice sont guides vers l'entree du pare, puis ils penetrent 
dans la section principale. Une fois a l'interieur, ils sont 
desorientes et se mettent a tourner en rond. 

Lorsque le pare contient une quantite suffisante de poissons, la 
nappe de filet qui constitue laporte d' entree est remise en 
place de fa<;on a fermer l'ouverture du piege. La senne 
coulissante attachee aux parois interieures du piege est alors 
progressivement ramenee, puis le poisson est soit pompe a 
bord du bateau so it charge a 1' epuisette. 

Les poissons captures par les pares demeurent vivants et 
peuvent etre echantillonnes avant d' etre embarques. Lorsque 
la qualite ou la composition des prises laisse a desirer, tous les 
poissons peuvent etre rej etes a la mer sans etre endommages 
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3. 7 PECHE A LA UGNE 

TEN DUE 

Pieces constitutives 

Mouillage 

La peche au thon se pratique a l'aide d'une ligne avec 
hameyon qui est fixee au bateau. Lorsque le poisson mord a 
l'hameyon, la ligne, qui est reliee a une bouee, se libere, et le 
thon nage jusqu'a ce qu'il s'epuise, puis il est hisse a bord. 

La ligne est constituee d'un fi1 muni d'un hame9on, d'un bas 
de ligne ou avanyon de metal, d'un lest et d'un flotteur. Pour 
chaque ligne, il doit y avoir une bouee a bord du bateau. 

L'hameyon et l'avanyon sont mouilles et le lest les fait caler. 
Un petit flotteur fixe plus haut sur la ligne sert a maintenir la 
profondeur de peche desiree. La ligne est filee jusqu'a ce 
qu'elle soit a une certaine distance, puis elle est fixee au cote 
du bateau avec du fil peu resistant. La grosse bouee et le reste 
de la ligne restent sur le pont jusqu'a ce qu'un poisson morde 
a l'hameyon. Le reglement stipule que seulement deux lignes 
peuvent etre mouillees a la fois. 
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Le thon est attire par les hamec;ons appates ou par les leurres. 
Lorsque le poisson mord a l'hamec;on, le fil qui relie la ligne 
principale au bateau se rompt, et la ligne est lancee par-dessus 
bord avec la bouee. Le poisson s' eloigne ensuite du bateau en 
entrainant la ligne avec lui. La bouee qui est attachee a la ligne 
permet de suivre le poissonjusqu'a ce qu'il s'epuise. 

Lorsque le poisson est epuise, la ligne et la bouee sont 
tamenees par le cote du bateau; le poisson est tue au moyen 
d'une anne a feu ou d'un choc electrique, puis il est hisse a 
bord. 

La selectivite de cette methode de peche depend de la taille 
des hamec;ons utilises. 
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Le harpon, qui est attache a des cables, se tennine par une 
pointe munie de barbelures. II est utilise pour la capture 
d'especes pelagiques, comme l'espadon, mais il peut 
egalement servir a remonter a bord un gros poisson qui a ete 
capture a I' aide d'un autre engin. 

Les harpons mesurent de 3 a 4 metres de longueur et leur 
pointe detachable est munie de barbelures. La pointe du 
harpon est attachee a une ligne qui est reliee a une bouee. Une 
ligne de rappel est fixee a 1' extremite posterieure de la hampe 
duharpon. 

Le harpon est place a I' avant du bateau, et souvent a 
1' extremite du balcon avant. Le bateau suit le poisson choisi, 
et une fois la proie touchee, la pointe du harpon s'enfoncera 
dans sa chair. 
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Lorsque la pointe du harpon a atteint sa cible, elle se detache 
de la hampe pendant que le poisson s 'eloigne en entrainant 
avec lui la ligne et la bouee. On recupere ensuite la hampe du 

.. harpon et on suit la bouee qui est attachee ala ligne jusqu'a ce 
que le poisson s'epuise. 

Lorsque le poisson est suffisamment fatigue, le bateau s'en 
approche. Entirant sur la ligne et la bouee, les pecheurs 
amenent le poisson sur le cote du bateau pour le tuer, puis ils 
le hissent a bord au moyen d'un palan. Les petits poissons sont 
gaffes et embarques manuellement et les gros sont hales au 
moyen d'un treuil. 

La selectivite de l'engin depend essentiellement de l'usage 
qu' en font les pecheurs. 
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La peche manuelle a la turlutte, qui est un harnec;on ayant 
l'apparence d'un leurre, est l'une des plus anciennes methodes 
de peche. Elle consiste a mouiller les lignes dans un bane de 
poisson et a imprimer aux turluttes un mouvement saccade de 
haut en bas. Les poissons sont attires par mouvement des 
leurres et s'accrochent lorsqu'ils passent pres des harnec;ons. 
Les machines a turluttes fonctionnent a partir du meme 
principe, sans toutefois necessiter la meme sornrne de travail 
manuel. Les turluttes sont utilisees pour la capture de poissons 
de fond, de petits poissons pelagiques et de calmars. 

Les turluttes sont des leurres de metal massif munies 
d'harnec;ons avec ardillons. Le nombre d'hamec;ons varie de 
deux a quatre. Les turluttes a calmar sont des leurres de 
plastique de couleur comprenant deux couronnes garnies d'un 
grand nombre d'hamec;ons sans ardillons. 

Dans la peche au poisson de fond, les lignes sont descendues 
jusqu'a proximite du fond. Pour la capture de petits poissons 
pelagiques ou de calmars, les lignes sont mouillees jusqu'au 
niveau frequente par les especes visees. 
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Les turluttes sont remontees et descendues en une serie de 
brefs mouvements a la verticale (dan dinette). Les poissons 
sont attires par les leurres et s'y accrochent lorsqu'ils s'en 
approchent. La peche a la turlutte peut se pnitiquer 
manuellement ou a I' aide d'une machine. Dans le cas de la 
peche manuelle, on utilise parfois un treuil actionne a la main 
pour relever les lignes. Des moteurs electriques ou 
hydrauliques peuvent imprimer le meme mduvement vertical 
aux turluttes, sans necessiter autant d'efforts. Les machines 
deroulent la ligne jusqu'a ce que les turluttes atteignent la 
profondeur de peche desiree et le mouvement commence 
automatiquement. La profondeur de peche et l'i.ntensite du 
mouvement peuvent etre modifiees en fonction d'une peche 
particuliere. 

Dans la peche au poisson de fond, les turluttes sont remontees 
des qu'on observe un changement de tension dans la ligne. 
Dans le cas de la peche au calmar, les turluttes sont remontees 
et descendues a repetition independamment des changements 
de tension detectes. 

La peche a la turlutte n' est pas selective, car normalement tout 
poisson qui nage pres de l'engin s'y accroche. La seule 
caracteristique de selectivite de l'engin est la capacite de 
rupture de la ligne. En effet, vu leur taille, certains poissons 
brisent les lignes. 
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Cette methode consiste a trainer lentement derriere un bateau 
des lignes munies d'hame9ons. Elle est utilisee notamment 
pour la capture du saumon et du thon. 

L' engin est constitue d'une ligne principale en acier 
inoxydable, qui est frappee d' avanvons, de leurres et 
d'hamevons repartis a intervalles specifiques. Un maximum de 
six lignes principales peuvent travailler a la fois par bateau. La 
peche ala ligne (avec canne et moulinet) entre egalement dans 
cette categorie. La ligne est lancee et trainee pendant que le 
bateau se deplace. 
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Le bateau (ligneur) est equipe de deux tangons au centre, qui 
sont environ de la meme longueur que l'embarcation. Certains 
ont egalement deux perches plus courtes en proue. Au cours 
des operations de peche, les perches sont inclinees de maniere 
a former un angle de 45°. La ligne principale est reliee a une 
perche par un systeme de poulies. Les lignes sont rangees sur 
des treuils ou enrouleurs individuels, qui sont dotes d'un 
systeme d'embrayage et de freinage automatique. Les lignes 
sont mises a l'eau au moyen des treuils pendant que le bateau 
est en mouvement. 

L'engin de peche est traine lentement en pleine eau. Les 
poissons sont attires par les hamec;ons appates ou les leurres, 
qui varient selon l'espece pechee. Pour la peche au thon, on 
utilise communement des calmars artificiels sans hamec;ons 
qui sont montes sur une tige d' ecartement en trois rangees, 
comportant chacune de 3 a 5 faux calmars, et se terminant par 
un seulleurre avec hamec;on. Le thon, attire par cette structure 
qui ressemble a un bane de calmars, s'approche done du leurre 
en mouvement. La ligne est ramenee a bord du bateau des que 
le poisson est ferre. Un aspect non negligeable de cette 
methode est la profondeur de peche. Elle est determinee par la 
longueur de la ligne mise a l'eau et la vitesse de remorquage, 
et elle peut etre ajustee en fonction de l'espece pechee. 

Dans le cas de la peche mecanisee, les lignes sont remontees a 
I' aide des treuils mecaniques. Le poisson est decroche et 
l'engin aussitot remis a l'eau. Dans la peche ala ligne, chaque 
canne est remontee manuellement, le poisson decroche et 
1' en gin remis a I' eau. 

La selectivite de l'engin est determinee par !'utilisation des 
lignes a des profondeurs definies selon l'espece pechee. Les 
hamec;ons utilises influeront egalement sur la taille des 
poissons et sur les especes capturees. 
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Divers types de casiers sont utilises pour la capture de crabes, 
mais le principe demeure le meme. II s' agit d' attirer les crabes 
a l'interieur des casiers a l'aide d'appats sans qu'ils puissent 
en ressortir. 

Le easier a crabe est constitue d'une armature de metal 
recouverte d'un filet. II existe trois formes de casiers : carree, 
conique et pyramidale. 

Le easier carre est en fait constitue d'une armature 
rectangulaire qui est fabriquee de tiges de metal et recouverte 
d'un filet de polypropylene. II comprend egalement deux 
entrees, et un panneau lateral pour retirer les captures. 

Ce type de easier (qu'on appelle aussi easier japonais), est 
constitue d'une armature fabriquee de tiges de metal et 
recouverte d'une seule nappe de filet en nylon. L'aleze est 
fixee de fas:on permanente a !'armature du easier. Toutefois, 
un lacet permet d' ouvrir et de fermer la partie inferieure du 
easier. La base est constituee de doubles tiges de metal, qui 
assurent le lest necessaire au maintien de la structure bien a 
plat sur le fond. La partie superieure comprend de une a quatre 
goulottes de plastique en forme de cone, qui permettent au 
crabe de penetrer dans le easier. 
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PYRAMIDAl 
Volume =% H (A1 + A2 + JA1A2) 

A1 = l1 X 11 
A2 = l2 X h 

H = Hauteur 
l = Longueur 
I = Largeur 
d = Diametre de Ia partie superieure 
D = Diametre de Ia partie inferieure 
A1= su·rperficie de Ia partie superieure 
A2= Surperficie de Ia partie inferieure 

Ces casiers ont la forme d'une pyramide tronquee. Leur 
construction s'apparente a celle des casiers coniques; la base 
est constituee de doubles tiges lestees et le fond peut 
egalement etre ouvert et ferme a I' aide d'un lacet. 

On dispose d'abord des sacs d'appats: maquereau, hareng ou 
calmar frais ou congeles, a l'interieur des casiers. On en 
accroche generalement deux par easier, et il est possible 
d'utiliser une combinaison d'appats differents. Ensuite, les 
casiers sont mouilles a l'endroit de peche desire. Chaque 
easier est relie par un orin (longueur : 1 Yz la profondeur de 
l'eau) a une bouee placee ala surface. Une pesee est frappee 
sur I' orin ala surface afin d'eviter qu'une partie de la ligne ne 
derive, ce qui constituerait un danger pour la navigation. Un 
petit flotteur relie a un bout mesurant environ un metre est 
attache a la bouee de surface et permet de la recuperer plus 
facilement. Les casiers peuvent etre mouilles individuellement 
ou en filiere de 5 a 10 casiers. 

Les casiers demeurent generalement dans l'eau de une a deux 
journees, c'est ce qu'on appelle le mouillage. Cette periode 
peut varier en fonction des conditions meteorologiques, mais il 
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est inutile de laisser les casiers dans l'eau plus longtemps, car 
au-dela de deux jours les appats sont en etat de decomposition. 
Les crabes, attires par les appats, penetrentdans les casiers, et 
une fois a l'interieur, ils ne peuvent plus en ressortir. 

On procede d'abord au reperage de la bouee ballon, puis on 
recupere le bout a l'aide d'un grappin. Le flotteur et l:i bouee 
sont hisses a bord etl'orin est remonte au moyen d'un treuil 
hydraulique. Les casiers sont amenes sur le cote du bateau et 
hales a bord par un membre de 1' equipage. 

Le volume maximum exterieur des casiers a crabe ne doit pas 
etre superieur a 2,1 m3

, ce qui limite le nombre de crabes qui 
peuvent etre captures par un easier. 

Le maillage des casiers fait aussi l'objet d'un reglement. La 
taille des mailles est mesuree selon le vide de la maille, c'est­
a-dire la distance en ligne droite d'un noeud a 1' autre a 
l'interieur d'une maille formant un cote de maille simple; c'est 
ce qu'on appelle egalement la mesure de la maille. La 
moyenne de 20 cotes ou mailles me sures donne une bonne 
idee de la dimension generale des mailles. La nappe de filet 
qui recouvre les casiers a crabe comporte des mailles carrees, 
et le cote de maille doit mesurer au moins 65 mm pour 
permettre aux petits crabes et aux prises accessoires de 
s' echapper. 

L'ajout de dispositifs d'echappement biodegradables peut etre 
obligatoire sur certains casiers. Le cas echeant, on pratique une 
ouverture horizon tale dans cinq mailles d' affilee de la 
deuxieme rangee a partir du bord inferieur du easier. Ces 
mailles ne doivent pas etre obstruees. L'ouverture est ensuite 
refermee a l'aide d'un fil de coton, qui se desagregera apres un 
certain temps. Ce dispositif a ete conyU pour limiter la peche 
fantome en cas de perte de casiers. II existe egalement un autre 
dispositif: le mecanisme d' echappement par corrosion 
galvanique. L'ouverture horizontale est recousue avec un fil de 
coton qui est noue aux mailles a chaque extremite et passe 
dans les oeillets du mecanisme d'echappement par corrosion 
galvanique. Le dispositif se declenchera en de<;a de 100 jours. 
La plupart des pecheurs preferent le mecanisme 
d' echappement biodegradable en raison de son cout peu eieve. 
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Ce type de easier est utilise pour la capture de la morue 
charbonniere, qui est attiree par les appats places a l'interieur. 
L'avantage de eette methode est que la proie demeure vivante. 
La forme conique du piege s'apparente a eelle du easier a 
erabe, a 1' exception de 1' ouverture, qui est situee sur le cote, 
par opposition a eelle du easier a erabe, qui est sur le dessus. 

Le easier est constitue d'une armature metallique de forme 
eonique qui est reeouverte d'une seule aleze en fil de nylon, a 
1' exception du panneau qui sert d' ouverture. La nappe de filet 
est armee de fac;on que la partie superieure du easier demeure 
fermee et que la partie inferieure puisse s'ouvrir et se fermer a 
l'aide d'un lacet. L'entree eomprend un tunnel, eonstitue de 
deux alezes de fils tresses sans noeuds attachees ensemble, qui 
descend jusqu' au milieu du easier et se termine par une 
ouverture de 35 em. 
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Les composantes du greement sont : les ancres, les bouees, les 
orins, les pattes d'oie, les lests, la perche, la ligne principale, 
les estropes et les sacs d'appats. 

On !argue d' abord I' ancre, I' orin, le flotteur et les bouees. 
L'ancre, qui pese environ 60 kilogrammes, est frappee sur la 
premiere estrope de la ligne principale, de meme que 1' orin, 
qui est relie a deux ou trois bouees de surface. Une pesee en 
surface est fixee a l'orin a:fin d'eviter que la ligne trop longue 
ne derive, constituant ainsi un danger pour la navigation. 

Les casiers sont ensuite attaches a la ligne principale au moyen 
d'estropes au fur eta mesure qu'elle se devide, puis ils sont 
mis a I' eau. Les estropes sont des noeuds de cordage de nylon 
tresse places a une distance de 45 metres sur la ligne 
principale. La filiere se termine par une ancre reliee a une 
bouee. 

Un sac d' appats, con tenant du calmar, est fixe soli dement au 
fond du easier sous 1' entree du tunnel. La morue charbonniere, 
qui est attiree par le leurre, penetre dans le easier par le tunnel. 
Une fois a l'interieur, le poisson est incapable de ressortir par 
lui-meme. Le temps de mouillage varie selon les conditions 
meteorologiques et les zones de peche. 

L' orin, 1' an ere et la ligne principale sont ramenes a bord au 
moyen d'une poulie hydraulique. Les casiers sont detaches a 
mesure que la ligne est hissee, puis vides de leurs captures et 
prepares pour la remise a 1' eau. Les ancres et la ligne 
principale sont entreposees sur un tambour pendant que les 
casiers sont embarques. 

Les casiers comportent un dispositif d' echappement pour 
eviter la peche fantome. Place sur le panneau situe en face du 
tunnel, ce dispositif est une ouverture triangulaire pratiquee 
dans 12 mailles coupees sur le cote exterieur. Cette ouverture 
est maintenue fermee par un fil de coton qui se decomposera 
apres un certain temps, permettant ainsi aux poissons de 
s' echapper. 
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Le prineipe du easier a homard est le meme que eelui du easier 
a erabe, e'est-a-dire que les homards, attires par les appats, 
entrent dans le easier et sont incapables d' en ressortir. 

La conception et la forme des casiers a homards, qu' on appelle 
aussi trappe a homards, varient d'une region a I' autre. Les 
anciens modeles, surtout utilises pour la peche cotiere, sont 
constitues d'une armature faite de lattes de bois et recouverte 
d'une nappe en fil de coton ou de nylon. Chaque easier 
possede une ou deux ouvertures placees de maniere que le 
homard puisse entrer dans le easier, sans pouvoir en ressortir. 
De nos jours, le modele le plus courant est le easier 
rectangulaire, qui est constitue d'une armature de metal 
recouverte d'un treillis metallique, avec deux entrees laterales. 
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Les casiers sont appates et places sur la lisse du bateau 
jusqu'au lieu de peche desire, puis ils sont attaches a 
in:tervalles reguliers le long de la ligne principale et !argues 
avec 1' orin et le flotteur. Ilspeuvent egalement etre mis a 1' eau 
individuellement (sans ligne principale). 

Les homards, attires par le leurre : hareng, maquereau ou plie, 
penetrent par 1' ouverture en entonnoir et tombent dans le 
easier. Le bout de l'entonnoir formant I' entree est oriente vers 
la partie superieure du easier, de fa9on a empecher les 
homards de s' echapper. 

La bouee et la ligne principale sont halees a borda I' aide d'un 
treuil. Les casiers sont amenes sur le cote du bateau et 
em barques par les membres de 1' equipage. Les casiers sont 
vides et prepares pour un autre mouillage. 

Les casiers sont munis d' events d' echappement, qui sont des 
ouvertures etroites permettant aux homards de la taille 
inferieure a la taille legale de s' echapper. 
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Ce type d' engin, utilise pour la capture des petoncles, est 
constitue de paniers fabriques d'un solide treillis de metal, qui 
sont trames sur le fond de la mer. Il en existe deux modeles : 
la drague a grand panier unique et la drague a petits paniers 
multiples attaches cote a cote. 

Les paniers (ou poches) de la drague sont faits de treillis 
metallique et de filet. L'extremite fermee du panier est reliee a 
une barre de vidage et 1' ouverture rectangulaire a une barre 
rectiligne en metal. Les dragues utilisees pour la peche cotiere 
comprennent au mains trois paniers individuels faits de treillis 
metallique qui sont relies a une seule barre de remorquage. 

La drague, qu' on appelle aussi rateau, est mouillee par le cote 
du bateau. On bloque d'abord la fune principale, qui est 
frappee a l'avant de l'engin, puis la drague est balancee par-



Barre de 

Semelles 

Module 3: Engins de peche 95 

Panneau de 
. filet. 

·. 

Pattes d'oie 

DRAGUE A PETONCLE 
(PECHE HAUTURIERE) 

Armature 

vidage ~c· ·==::::':::==:=:-..;:==~====~ 
VUE 

INFERIEURE 
TREJLLIS Anneaux 

en metal 

Methode de capture 

Recuperation des engins 

dessus bord et le frein desamorce, ce qui permet a la drague de 
descendre jusqu' au fond de 1' ocean. Cette technique de mise a 
l'eau laterale est de plus en plus remplacee par le mouillage 
par 1' arriere. 

Tandis que la drague est trainee sur le fond de 1 'ocean, labarre 
d'attaque, situee a I' avant de !'armature, racle la surface en 
soulevant les petoncles, qui sont au passage ramasses dans les 
paniers. Les petoncles sont emmagasines dans la partie 
posterieure du panier jusqu'a la fin du trait. 

Les dragues sont hissees a bord au moyen de treuils et les 
paniers vides sur le pont. 
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Conservation Le MPO a effectue des peches experimentales afin d'etablir le 
pourcentage de prises accessoires de poissons de fond qui 
s'echappaientdes dragues. Les tests portaient sur !'utilisation 
d'une nappe de filet a mailles plus larges sur la partie 
superieure avant du panier pour permettre aux poissons de 
fond de s' echapper sans dirninuer les quantites de petoncles 
capturees. Jusqu'a maintenant, les resultats des tests n'ont pas 
ete concluants. 
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Ce type d'engin est constitue d'une grande cage metallique 
munie d'un tuyau d'alimentation sous pression et d'une lame 
tranchante ajustable pour creuser le substrat. C'est ce qui la 
differencie de la drague a petoncle, qui travaille en surface. 

La principale composante de la drague est la cage, qui est 
munie d'une lame tranchante, de jets d'eau, d'un tuyau 
d'alimentation sous pression et d'une fune. 

La drague est descendue du bateau au moyen de la fune. En 
raison de son poids, elle atteint generalement le fond en moins 
d'une minute. 

La vitesse de remorquage du bateau est d' environ 2 noeuds. Le 
tuyau d'alimentation sous pression, qui est relie au bateau, 
amene l'eau auxjets, qui sont situes dans la partie avant de la 
drague. La fonction des jets d'eau est de creuser et de remuer 
le fond pour deloger les coquillages, qui penetreront ensuite 
dans la drague par son ouverture situee juste derriere les jets 
d'eau. 
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Recuperation des engins 

Conservation 

La fune est halee au moyen d'un treuil et le relevage de la 
drague s' effectue generalement en moins de 3 minutes. 

En raison de la faible vites~e de remorquage exigee par cette 
methode de peche, la capture de prises accessoires par ces 
engins est relativement faible. 
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3.16 REGLEMENTATION ET CONDITIONS DES PERMIS RELATIVES AUX 

ENGINS DE PECHE 

Regl~mentation a l'egard des engins de peche 
.,, 

Objet Reglementation Remarques 

Maillage RPDG 22 (1) (2) Chaluts 

Maillage RPA 85 Partie V 45 (a) Filets maillants- hareng 

Maillage RPA 85 Partie V 49 (a) Filets maillants - maquereau 

Maillage RP A 85 Partie V 54 Casiers a crabes 
(l)(a) 

Obstruction des mailles RPDG Partie III 30 Restrictions relatives au maillage 

Identification des engins de RPDG Partie III 27, 28 Fa<;ons d'identifier les engins 
peche 

Espacement des engins de peche RPA 85 Partie IV 36, 37 Distance reglementaire entre divers 
engms 

Restrictions relatives ala taille RP A 85 Partie VI 54 (2) Casiers a crabes 
des engins 

Restrictions relatives a la taille RPA 85 Partie VI 61 (4) Casiers a homards 
des engins 

Etiquetage des engins RPA 85 Partie VI 56 Casiers a crabes 

Etiquetage des engins RP A 85 Partie VI 62 Casiers a homards 

Tabliers protecteurs RPDG Annexe I Conception et pieces constitutives 
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ex1gences connexes 

Perspective 

Une des principales taches de l'observateur est de surveiller les activites quotidiennes du bateau. 
Pour bien remplir son role, il doit conna'itre son milieu de travail. Le present <;hapitre offre done 
une vue d'ensemble de tousles aspects du navire auxquels sont associees les fonctions de 
l'observateur, notamment la composition de !'equipage, l'amenagement du navire, la production, 
la securite, les methodes d'inscription des captures, les rapports obligatoires et la reglementation 
applicable, 

4.1 Activites quotidiennes a 
bord 

4.2 Navigation 

4.3 Production 

4.4 Securite 

4.5 Journaux de bord 

Description des categories de bateaux, du materiel de bord, des 
fonctions de !'equipage et de l'horaire quotidien. 

Methodes de navigation a connaltre pour accomplir les 
fonctions d'observateur de maniere competente. 

Description detaillee et fonctionnement des appareils utilises 
en mer pour transformer le poisson. 

Vue d'ensemble des consignes de securite en mer, en ce qui 
conceme l'observateur. 

Mode d'inscription des renseignements pour les capitaines des 
bateaux qui capturent du poisson. 
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4.1 ACTIVITES 

QUOTIDIENNES A. BORD 

Chalutier=usine 
congelateur 

Ull:_ 

La longueur des bateaux qui pechent dans les eaux 
canadiennes varie, du bateau de bois de 3 m jusqu'au navire­
usine a coque d'acier de plus de 100m. Aux fins de la 
reglementation, les bateaux de peche peuvent etre regroupes 
en categories selon la taille, 1' engin utilise ou la peche 
pratiquee. 

II importe que l'observateur puisse reconnaltre les differentes 
categories de bateaux pour accomplir ses fonctions 
efficacement (p. ex. observation d'un bateau dans une zone 
interdite a cette categorie particuliere de navires). La presente 
section decrit les principales caracteristiques des bateaux qui 
pechent dans les eaux canadiennes et leurs activites. II existe 
des exceptions aces descriptions. On trouvera ci-dessous la 
description des principales categories de bateaux et de 
certaines caracteristiques, notamment : 

" les peches dirigees 
" les engins utilises 
" la capacite de production 
" la taille et les caracteristiques d'identification. 

Les chalutiers-usines congelateurs (CUC) utilisent des chaluts 
de fond, semi-pelagiques ou pelagiques pour capturer le 
poisson de fond, le calmar, les petits poissons pelagiques et la 
crevette. La presence de deux cables (funes) tendus dans l'eau 
a l'arriere du bateau indique que la peche est en cours. Les 
cue peuvent produire une grande variete de produits congeles 
en mer ainsi que de la farine de poisson. La capacite de cale 
varie entre 200 et 1 500 tm de produits congeles et entre 100 et 
200 tm de farine de poisson. Construits en acier, les CUC 
mesurent entre 30 met plus de 100 m de long. Ces bateaux ont 
une rampe arriere sur laquelle l'engin de peche est mis a l'eau 
et releve. Un grand portique en forme de « A ))' installe a 
l'arriere, sert a hisser l'engin. 



Chalutier hauturier a 
peche arriere 

. Chalutier hauturier a 
peche laterale 
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Les chalutiers hauturiers a peche arriere, ou chalutiers arriere, 
utilisent des chaluts de fond, semi-pelagiques ou pelagiques 
pour capturer le poisson de fond, le calmar et les petits 
poissons pelagiques. La presence de deux cables (ftmes) 
tendus dans l'eau a l'arriere du bateau indique que la peche est 
en cours. La transformation du poisson a bord des grands 
chalutiers hauturiers se fait soit a la main, soit avec un materiel 
restreint, comme des appareils a eviscerer et a eteter. Les 
produits obtenus a bord de ces bateaux se limitent 
generalement aux poissons entiers, evisceres non etetes, 
evisceres et etetes, ou a des produits qui necessitent des coupes 
relativement simples. La capacite de cale varie entre 80 et 
180 tm, le poisson etant entrepose sur la glace ( c'est pourquoi 
on appelle parfois ces navires des chalutiers de peche fraiche). 
La longueur de ces bateaux a coque d'acier varie entre 30 et 
50 m. Tout comme le chalutier-usine congelateur, le chalutier 
hauturier a une rampe arriere pour la mise a l'eau et le relevage 
des engins de peche et un grand portique en forme de « A » a la 
poupe. Vus de l'exterieur, les grands chalutiers hauturiers sans 
installations complexe d'usine sont impossibles a distinguer 
des petits chalutiers-usines congelateurs. 

Le chalutier hauturier a peche laterale, ou chalutier lateral, 
etait le principal type de grand bateau utilise des annees 50 au 
milieu des annees 60 pour capturer le poisson de fond en haute 
mer; c'etait avant l'arrivee des chalutiers hauturiers a peche 
arriere. La transformation du poisson a bord de ces bateaux se 
fait sur le pont, a la main; les produits se limitent done 
normalement aux poissons entiers et evisceres, non etetes. La 
capacite de cale varie entre 80 et 120 tm et le poisson est 
conserve dans la glace. Les premiers chalutiers a peche laterale 
etaient en bois, mais ils ont ete graduellement remplaces par 
des constructions d'acier. Leur longueur est habituellement de 
30 a 35m. Ils se distinguent par la presence, generalement de 
chaque cote du bateau, de deux (( potences » en forme de fer a 
cheval, qui servent a filer et a relever un chalut de fond a 
panneaux. La presence de cables qui descendent dans l'eau a 
partir des potences arriere et avant (normalement a tribord) 
indique une activite de peche. 
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Palangrier hauturier 

Petonclier hauturier 

---~~---~-.· , JL - .· < A\ ;;;a,. ~ -l~ _ .. , -~ 7 
\ "1rru1Tillffiffir· 

Les grands palangriers hauturiers se servent des palangres a 
poisson de fond ou pelagiques pour pecher le poisson de fond 
ou les gros poissons pelagiques. La production a bord des 
palangriers necessiteune importante main-d'oeuvre, 
puisqu'une grande partie de la transformation se fait a la main. 
Les produits du poisson de fond sont le poisson entier 
eviscere, non etete; pour les grands pelagiques, ce sont en plus 
les poissons evisceres et etetes et les filets. La capacite de cale 
est tres variable, les petits bateaux pouvant contenir 75 tm de 
poisson dans la glace, tandis que les gros ont suffisamment 
d'espace pour 350 tm de produits congeles. La longueur des 
grands palangriers hauturiers varie entre 20 et 50 m; la coque 
est en bois ou en acier. L'aire de relevage des engins peut etre 
fermee ou non. Les composantes du train de peche, comme les 
bouees a pavilion et les gros flotteurs, sont souvent 
entreposees sur le pont superieur. L'activite de peche peut etre 
confirmee par I' observation du filage d'une ligne par l'arriere 
ou son relevage par tribord. 

Les petoncliers hauturiers utilisent normalement deux grandes 
dragues pour pecher le petoncle. La production necessite une 
importante main-d'oeuvre. Les petoncles sont pris 
individuellement dans des paniers sur le pont et ecailles a la 
main. Les chairs sont placees dans des sacs en tissu et 
entreposees sur la glace, dans la cale. Compte tenu des limites 
de production, il est rare que celle-ci depasse 14 tm par 
voyage, bien que ces bateaux aient une capacite beaucoup plus 
grande. Le dragueur a petoncle hauturier a une coque en acier 
ou en bois, dont la longueur varie entre 30 et 35m. Dans la 
plupart des cas, il s'agit de chalutiers a peche laterale 
convertis, bien que certains chalutiers arriere soient 
maintenant utilises. II y a activite de peche a bord d'un 
dragueur a petoncle hauturier lorsqu'on observe une fune qui 
descend de chaque cote du bateau, a partir de chacune des 
potences en forme de fer a cheval placees a I' avant. 
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Senneur 

Dragueur a coquillages 
hauturier 

Petits bateaux 
polyvalents 

Les senneurs pechent les petits poissons pelagiques (p. ex. 
capelan, hareng, saumon) au moyen d'une senne coulissante. II 
n'y a pas de transformation a bord; le poisson est place entier . 
dans la cale. La capacite de cale varie entre 80 et 200 tm de 
poisson entrepose dans l'eau de mer ordinaire ou refroidie avec 
de la glace. Les senneurs mesurent entre 12 et 33m de long et 
se reconnaissent aisement a leurs filets empiles a l'arriere. Le~ 
grands senneurs mettent a l'eau par l'arriere une petite 
embarcation, le skiff, qui aide au filage de la senne. II y a 
activite de peche lorsqu'on observe la mise a l'eau d'une 
embarcation ou d'une bouee a pavilion fixee a une extremite 
de la seime. Le senneur decrit ensuite un cercle jusqu'a son 
point de depart, tandis que le filet se deploie par l'arriere. La 

. senne est ramenee par tribord, et le poisson en est pompe ou 
retire au moyen d'epuisettes. 

Les bateaux de peche hauturiere des coquillages utilisent une 
drague. Leur capacite de production est assez importante, 
puisque la chaine peut aller jusqu'a l'empaquetage des 
produits congeles prets a expedier sur les marches. Ces 
bateaux peuvent contenir entre 140 et 180 tm de produits 
congeles. Les dragueurs a coquillages a coque d'acier, dont la 
taille varie entre 45 et 60 m, se distinguent par la presence 
d'un cadre d'acier a l'arriere, qui soutient deux dragues. 
L'activite de peche est indiquee par la presence de deux funes 
trainant directement derriere, et d'un gros tuyau d'un diametre 
de 30 em qui de.scend sur l'un des cotes du bateau. 

Cette categorie englobe tous les bateaux de moins de 20 m, 
pratiquant toute une gamme de peches dirigees et utilisant 
differents engins. Ces bateaux pechent : 

des poissons de toutes sortes 
le homard et le crabe 
la crevette 
le petoncle 
le calmar 
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~~ 

Les engins utilises sont aussi diversifies : 

" chaluts et sennes 
" filets maillants 

" 
" 
" 
" 
" 
" 
" 

palangres 
peche a la ligne 
harpons 
lignes a main et turluttes 
lignes tramantes 
casiers appates 
dragues a petoncle de peche cotiere 

La longueur des petits bateaux varie entre 8 a 20 m. Ces 
ba.timents sont construits en aluminium, en acier, en fibre de 
verre ou en bois. Leur capacite de charge peut aller de 
quelques tonnes de poissons entreposes dans des bacs ou des 
compartiments a 60 tm de produits entreposes en glace dans la 
cale. A cause de la petite taille de ces bateaux, la production 
est limitee. 

Les petits bateaux peuvent etre classes en categories selon le 
genre d'engins pour lesquels ils ont ete modifies. Les 
caracteristiques d'identification des groupes les plus courants 
sont indiquees dans le tableau qui suit : 

Petits bateaux polyvalents, selon l'engin utilise 

Erugin Caracteristiques distiructives 

Chaluts - tambour enrouleur du chalut pres de l'arriere 
- portique en« A >• a l'arriere 
- presence de panneaux (pour les chaluts a panneaux) 

Filets maillants - bouees a pavilion, flotteurs, entreposes sur le pont 
- davier ou barre a l'arriere, pour le filage et le relevage de 

l'engin 
- tambour a filet 

Palangres - bouees a pavilion, flotteurs, entreposes sur le pont 
- davier le long du plat-bord de tribord (pour le relevage des 

engins) 
- glissiere a l'arriere (pour la mise a l'eau de l'engin) 

--- ---- -- --
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Eng in Caracteristiques distinctives 

Dragues a petoncle - cote du bateau renforce pour eviter !'abrasion causee par 
l'engin 

- portique en « A » a l'arriere 

Casiers· appates - treuil hydraulique au-dessus du plat-bord 
- plat-bord renforce pour la manutention des engins 

Harpons - proue allongee par un beaupre 
- mats munis de nids-de-pie 

Ligneurs - deux a quatre tangons de chaque cote du bateau 
- une ou plusieurs lignes tralnant a partir de chaque tangon 



\ 

\ 

~- RAMPE ARRIERE -Remontee des chalut. 

PONT DE PECHE- Manuterition des filets de 
p8che. 

PONT-USINE -Tca"'f"m•lloo do pol'"" d"tloO' I• \ ~= 
"""mm•lioo hom•lno i 

0 PASSERELLE- Paste de commande pour Ia 
navigation et les acUvites .de 
peche 

EMMENAGEMENTS~ Logements et earn~ 

= "' 7 ' I 
CALE A CONGELES ~Entreposage des produits de 

Ia peche congeh~s 

@SALLE DES MACHINES Centrale electrique du 

· navire 
® CALE A FARINE - Entreposage de Ia farine de 

poisson 0 USINE DE FARINE- Reduction des issues et du poisson 
impropre a Ia consommation humaine 

CHALUTIER-USINE CONGELATEUR TYPE 
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Amenagement du 
navire 

lwequipage et les 
horaires quotidiens 

Module 4: Activites a bord du navire et exigences connexes 1 09 

Apres etre monte a bard du bateau auquel il est assigne, 
l'observateur doit prendre connaissance des lieux. 
L'amenagement varie selon que le bateau est un simple 
palangrier de 8 m ou l11l chalutier-usine congelateur complexe 
de 100 m. Les grands chalutiers-usines congelateurs ont 
generalement dix aires principales : 

• Passerelle - centre de navigation et de commande du 
bateau 

.. Emmenagements - aire de recreation, de repas et de repos 

.. Salle des machines - centrale d'energie du bateau 

.. Rampe arriere - aire de relevage des chaluts 
• Pont de peche - aire de manutention des engins 
.. Pont-usine - aire de transformation du poisson 
.. Chambre de congelation - aire ou les produits du poisson 

sont mis a congeler 
• Cale frigorifique - aire d'entreposage des produits 

congeles 
.. Usine de farine de poisson- installations de 

transformation des issues et du poisson en farine 
.. Cale a farine de poisson - aire d'entreposage de la farine 

de poisson. 

Peu apres etre monte a bard, l'observateur doit se presenter au 
capitaine du bateau, ce qui est une marque de respect envers 
son rang et de professionnalisme. 

Role d'equipage: liste decrivantles pastes occupes par 
les membres d'eqtiipqge etleurs fonctions respectives. 

L'observateur doit obtenir certains renseignements aupres du 
personnel du bateau, notamment sur la capacite de production, 
les caracteristiques de l'engin de peche et les registres du 
bateau. II doit s'adresser d'abord au capitaine du bateau qui 
pourra l'acheminer vers les membres de !'equipage qui ont des 
fonctions et des connaissances specialisees. Un modele de role 
d'equipage, etabli pour un bateau de peche etranger, figure ci­
dessous. La liste peut varier selon le genre de bateau et la 
peche pratiquee. Un dragueur de 8 m n' a generalement a son 
bard que deux membres d'equipage, tandis qu'un chalutier­
usine congelateur peut compter une centaine de personnes. 
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Role d'equipage 

Activites et 
planification 
quotidienne 

Voici les principales fonctions de !'equipage a bord d'un 
chalutier-usine congelateur : 

., Capitaine - Commandement general du navire 

., Mecanicien - Entretien des moteurs et autres machines 

., Officiers de navigation- Navigation et activites de peche 
" Operateur radio - Communications a longue distance dans 

les deux sens et entretien du materiel radio 
" Technologue- Activites quotidiennes de l'usine de 

transformation du poisson et tenue a jour des registres de 
production (appele chef d'usine a bord des chalutiers­
usines canadiens) 

" Maitre d'equipage -Performance de l'engin de peche 
( aussi appele basco) 

., Hoinme de barre - Pilotage du navire 
" · Homme de pont - Filage, relevage et entretien des engins 

de peche; peut aussi avoir a effectuer des fonctions de 
travailleur d'usine 

" Travailleur d'usine - Transformation des captures 
., Cuisinier - Preparation des repas 
" Commis - Nettoyage et aide ala preparation de la 

nourriture 

II est essentiel que l'observateur connaisse l'horaire des 
activites, afin de pouvoir etablir une strategie de surveillance. 
Le deroulement des activites varie selon la taille du bateau et 
la peche pratiquee. 

QUart: Terme de marine applicable auxhoraires de 
travail a bard d'un navire 

-

Les activites quotidiennes du bateau qui commandent les 
strategies de surveillance sont les suivantes : 

" Filage et relevage de l'engin de peche- L'observateur doit 
recueillir de !'information sur chaque trait, soit la 
position, la profondeur, l'heure et une estimation des 
prises. 



Module 4: Activites a bord du navire et exigences connexes 111 

" Calendrier de production - II faut surveiller les captures 
pendant la transformation et l'entreposage dans la cale. 

" Horaire de travail de !'equipage - Surveiller certaines 
activites representatives de !'equipage pour eviter 
d'utiliser des renseignements fausses. 

" Heures d'inscription dans les journaux debord­
Surveiller !'inscription des captures et de !'effort de fayon 
reguliere. 

" Heures des rapports radio - Surveiller les rapports sur les 
prises et l'effort transmis par le bateau. 

" Heures des repas - Les observateurs ne travaillent pas par 
quarts fixes. Ils doivent done s'assurer de bien connaitre 
l'heure des repas et varier leurs fonctions de surveillance 
en consequence. 

GESTION QUOTIDIENNE DU TEMPS 
FONCTIONS OE 

L'OBSERVATEUR 
'V' 

Travail 

HORLOGE 24 HEURES 



112 Module 4: Activites a bord du navire et exigences connexes 

Strategie de peche · Strategte de peche: Tactiques depeche determinees d'avance, 
utlliseespar le capitaine pour c~pturer le poisson .... 

Les fonctions de l'observateur incluent la consignation des 
strategies de peche utilisees pendant un voyage. Trois facteurs 
importants influencent les strategies de peche : 

.. Les lirnites imposees par le MPO 

.. La strategie de l'entreprise 

.. L'initiative du capitaine 

Limites imposees par le MPO Le MPO impose differentes restrictions quant aux. especes et 
aux zones de peche pendant une annee donnee; il peut s' agir 
de zones interdites, de limites des prises accessoires 
(especes/taille) et de limites par voyage. 

Strategie de l'entreprise La strategie de l'entreprise doit etre obtenue du capitaine des le 
debut de la sortie et confirmee par !'observation directe des 
activites de peche. Les entreprises, les associations et les 
particuliers titulaires de permis peuvent designer l'espece a 
pecher et la zone de peche. Ces instructions peuvent etre 

. complexes, et contenir toute une liste d'especes et de quantites 
a capturer dans differentes zones. Les criteres utilises pour 
preparer ces instructions sont bases sur les quotas de 
l'entreprise et la demande du marche. Les capitaines de 
bateaux etrangers disposent parfois d'un plan de production 
qui indique le genre de produits voulus et les quantites 
requises pour repondre a la demande du marche et pour rendre 
la campagne de peche profitable. 

Lorsque les quotas ont ete attribues pour une annee donnee, la 
demande du marche devient le facteur principal qui 
determinera la fa9on dont le poisson sera exploite. La 
demande peut influencer les strategies de peche de la fayon 
suivante: 

" En faisant ressortir la necessite d'ameliorer la qualite pour 
obtenir de meilleurs prix. 

.. En encourageant les capitaines a pecher illegalement. 



Initiative du capitaine 

Captures anterieures 

Profondeur de peche 
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.. En amenant les titulaires de permis a demander au 
capitaine de changer de zone de peche et d'especes cibles 
a n'importe quel moment pendant une campagne. 

La demande de produits de grande qualite sur le marche peut 
aussi influencer la strategie de peche du capitaine, en 
l'amenant a prendre les mesures suivantes : 

.. Raccourcir les traits afin d'eviter les trop grandes 
quantites de poisson. Le poids excessif dans le cui de 
chalut peut endommager les poissons. 

.. Racco1].rcir les sorties pour garantir la qualite des prises. 
Particulierement evident a bord des bateaux qui utilisent 
de la glace pour preserver les captures. 

.. Transformer entierement les captures d'un trait avant de 
ramener a bord le trait suivant. On evite ainsi de laisser le 
poisson trop longtemps dans la salle de transformation et 
on evite les dommages causes par le dechargement d'une 
autre quantite de poissons par-dessus ceux qui sont deja 
I a. 

Le capitaine a recours a plusieurs sources d'information 
lorsqu'il doit decider ou se derouleront les activites de peche. 
II tient compte de facteurs tels que les captures anterieures, la 
profondeur de peche, les mouvements diumes, les courants et 
les marees, les conditions meteorologiques, les conditions des 
glaces, la temperature de l'eau, le genre de fond et 
!'information foumie par Ia flottille. 

Le capitaine se fie a son experience et a !'information obtenue 
de ses collegues pour determiner ou les captures ont ete 
favorables. I1 peut se reporter a d'anciennes cartes, d'anciens 
registres et aux donnees enregistrees sur les traceurs. 

Le poisson se rassemble a differentes profondeurs et se 
deplace de haut en bas dans la colonne d'eau. Le capitaine peut 
faire varier la profondeur pour limiter la quantite de prises 
accessoires. Les especes de poissons se melangent a certaines 
profondeurs, ou peuvent etre completement separees par un 
isobathe. La profondeur de peche et les concentrations de 
poissons peuvent etre observees sur l'ecran du sondeur. 
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Mouvements diurnes 

Courants et marees 

Conditions meteoro/ogiques 

Conditions des g/aces 

Temperature de l'eau 

Genre de fond 

Indice : Si les rouleaux ou les 
semelles des panneaux d'un chalut 
sont luisants, on peut en deduire 
que le fond est rocailleux. 

Les mouvements du poisson qui sont regles par des rythmes 
quotidiens sont appeles mouvements diumes ou 
nycthemeraux .. Les capitaines utili sent ces connaissances pour 
axer leurs efforts sur certaines especes a differents moments de 
la journee. Par exemple, le poisson peut remonter dans la 
colonne d'eau pendant les heures de noirceur, et retourner vers 
le fond pendant les heures de clarte. 

Les courants et marees peuvent affecter le rendement de 
l'engin de peche. Le capitaine doit tenir compte de la direction 
et de la vitesse de l'ecoulement de l'eau avant de mouiller 
l'engin. 

De mauvaises conditions meteorologiques limitent la capacite 
de pecher du bateau. Des vents forts influent sur la direction 
dans laquelle le navire peut filer ou relever l'engin de peche, et 
des conditions extremes peuvent meme necessiter I' arret des 
activites. Le capitaine s'appuie sur les previsions 
meteorologiques pour planifier les activites de peche 
courantes. 

La presence de glace en grande quantite empeche les activites 
dans une zone donnee. Le capitaine surveille les conditions 
des glaces pour determiner les zones ou il peut pecher. 

Les especes de poisson peuvent se rassembler par strates en 
fonction des gradients de temperature. Dans certaines zones de 
peche, les capitaines se fient largement aux donnees sur la 
temperature de l'eau pour determiner la zone et la profondeur 
de peche. Les sources de donnees incluent les sondes de 
temperature et !'information transmise par satellite. 

Selon 1' espece, les poissons recherchent differents genres de 
fond. Le fond peut etre decrit en fonction de sa texture 
(accidente ou lisse) et de sa composition (sable, vase ou 
roche). Le genre de fond peut etre determine au moyen du 
sondeur et des cartes. La composition du fond peut aussi etre 
determinee a I' aide des cartes ou par un examen de l'engin. En 
effet, l'engin de peche qui entre en contact avec le fond peut 
rapporter des echantillons montrant sa composition. 
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Information de Ia f/ottille 

TRANS.~ERT 
DE CUL DE 

.HALUT 

Les capitaines utilisent !'information fournie par d'autres 
bateaux pour reperer les banes de poisson. L'information 
obtenue peut inclure la position, la temperature de l'eau, la 
profondeur de peche, les taux de capture et le niveau des prises 
accessoires. 

TRANS.FERT 
.. PAR BAC 

0 

VENTES DIRECTES EN MER ET 
TRANSFERTDE.CUL DE C.HALUT 

[~,_._ 
"o;-~~ 

_ _ __ o _o o o o o = ~ o 

0 0 0 0 0 

-~---~7 

~---=------------___) 
Ventes directes en mer Ventes direetes en mer :poisson capture par un bateau et 

vendu a un autre bateau a b01~d duquel il sera transforme, 
. ent1;epose ou simplement transport e. 

Dans les ventes directes en mer, il y a un acheteur etranger 
(navire-usine) et une flottille de peche canadienne qui utilise 
des petits bateaux (senneurs, fileyeurs). Le navire-usine s'ancre 
dans une baie abritee ou pres de la cote, a proximite des 
activites de peche. Une fois que le poisson a ete capture par la 
flottille nationale, il est amene a bord du bateau acheteur. 
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Transferl de cui de chalut 

Puisque le chalutier-usine est etranger, les conditions du 
permis precisent que I' operation doit etre surveillee par un 
representant du MPO. Les peches assujetties a un programme 
de ventes directes sont surtout celles du .hareng, du cap elan, du 
maquereau, du fletan noir et du calmar. Les fonctions de 
l'observateur assigne au bateau recepteur sont les suivantes: 

.. 
" .. 
.. 
.. 
.. 

Surveiller le poisson entier reyu 
Surveiller les activites de transformation 
verifier les journaux debord 
Recueillir des echantillons biologiques 
Consigner !'information sur les traits et les captures 
Surveiller le dechargement du poisson transforme 

Trausfert de cut de<cltalut. :fait de., cit?.~achd.le culdu chahtt 
d'uh bateau pour le transporter, danH'eau, vers unautre 
bateau. 

Le transfert de cui de chalut est utilise dans le cadre 
d'entreprises conjointes de peche qui incluent une unite de 
peche et un navire-usine. L'unite de peche accomplit ses 
activites de capture au-chalut comme a l'ordinaire. A Ia fin du 
trait, on remonte le chalut et on se prepare au transfert. 

L'engin est remonte jusqu'a la rallonge, et on laisse le cui de 
chalut trainer derriere dans l'eau. L'equipage enroule alors un 
cable solide autour de la partie anterieure du cui de chalut, 
pour le refermer et en reporter le poids sur le cable. Un baillon 
est parfois utilise au lieu du cable. Le baillon est fixe en 
permanence au cui de chalut par des maillons de chaine qui 
sont episses a la barrette du chalut. Le cable ou le baillon est 
ensuite arrime au bateau, et on detache le cui de chalut par la 
glissiere, cordage passe dans les mailles du filet, qui permet de 
le detacher et de le rattacher facilement. Un cordage de 
transbordement est attache au baillon et file par la poupe du 
bateau, l'extremite etant attachee au plat-bord. Ce cordage sera 
relie a un autre provenant du navire-usine lorsque les bateaux 
sont en position. 



Transbordement 

0 0 0 0 
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A partir du navire-usine, un long cable est file sur l'arriere. Un 
Ieger cordage de polyethylene muni d'une bouee est fixe a 
l'extremite du cable pour en faciliter le retrait. L'unite de peche 
s'approche du cable en veillant a Iaisser Ia bouee par tribord. A 
l'aide d'un grappin, on retire le cordage de polyethylene de 
l'eau et l'extremite du cable est ramenee a bord. Le cable est 
ensuite frappe sur le cordage de transbordement au moyen 
d'une manille ou d'un croc enG; et toutle greement est rejete 
par-dessus bord. Le cui de chalut est libere et retombe 
librement a l'eau. 

Au moyen d'un treuil, le cui de chalut est tire dans l'eau et 
remonte sur la rampe arriere du navire-usine. Les crochets de 
deux gros treuils de levage sont fixes au baillon et le cui de 
chalut est ramene sur le pont. 

Pendant ce processus, les navires sont a environ 200 m l'un de 
I' autre. II est essentiel que la manoeuvre soit tres precise afin 
que le cui de chalut ou les cables ne se prennent pas dans les 
helices. 

Transbordemeut : dechargement de produits de !a pfiche dans 
un second navire. · 

Le transbordement de produits du poisson est generalement 
effectue par des bateaux etrangers. Cette operation permet aux 
bateaux de demeurer dans les zones de peche pendant des 
periodes prolongees. Des bateaux de transport se deplacent 
d'un chalutier a l'autre de la flottille et recueillent leurs 
produits. Les activites de transbordement sont regies par les 
conditions du permis, et l'observateur a pour fonction de 
surveiller !'observation de ces conditions, notamment : 

" Le bateau de transport doit avoir un permis de 
transbordement. 

" II faut donner un avis de 72 heures avant d'effectuer le 
transbordement. 

" L'information doit etre consignee dans unjoumal de 
transbordement. 
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Avitamement en 
carburant en mer 

Les transbordements peuvent se faire de fas;on continue 
24 heures sur 24, et les produits peuvent etre decharges 
simultanement a I' avant et a l'arriere. Lorsqu'un observateur ne 
peut pas surveiller tout le processus, il doit : 

.. Faire une verification de la cale avant le transbordement. 

.. Calculer le rythme de dechargement et extrapoler les 
quantites en fonction de la duree de I' operation (nombre 
de caisses par palette par heure ). 

.. Faire une verification de la cale apres le transbordement. 

L'avitaillement en carburant en mer est le fait des bateaux qui 
demeureht en mer au-dela des limites de la contenance de 
leurs reservoirs. Au moment de 1' avitaillement, l'observateur 
doit surveiller I' operation, en apportant une attention 
particuliere aux caracteristiques suivantes : PtHrolier 

~~~: 
-----. ~~~u---, .;~ ., 
- •~up~ 

S'assurer que le petrolier-avitailleur a un permis de 
transfert de carburant en mer. 
Examiner les conditions du permis du bateau assigne en 
ce qui conceme le. transfert de carburant. 
Consigner tout deversement de carburant en mer. 

S'il y a deversement, l'observateur. doit decrire la situation et 
en informer Peches et Oceans le plus rapidement possible. 
L'information transmise doit inclure : 

.. 

.. 

.. 

.. 

.. 

.. 

Nom/numero lateral du navire 
Heure/coordonnees du deversement 
Zonetouchee 
Conditions meteorologiques 
]~tat de la mer 
Estimation de la quantite 

Outre le message d'information, l'observateur doit tenter 
d'obtenir un echantillon de l'eau polluee et determiner si le 
capitaine du navire a respecte la liste de verification du 
transfert de carburant, selon les exigences de la Garde cotiere. 



Conditions 
meteorol ogiques 

Hauteur des vagues 

Vitesse du vent 

Temperature 

Visibilite 

Previsions maritimes 
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Les conditions meteorologiques ont parfois des effets nefastes 
sur les activites de peche. Les observateurs peuvent avoir a 
decrire les conditions meteorologiques dam; le cadre de 
l'i11scription des donnees, ce qui inclut : la hauteur des vagues, 
la vitesse du vent, la temperature, la visibilite, la force du vent 
( echelle de Beaufort) et les previsions maritimes. 

La hauteur des vagues est donnees en metres, du point le plus 
eleve de la vague jusqu'a son creux le plus bas. 

La vitesse du vent est normalement exprimee en noeuds ou 
selon l'echelle de Beaufort. 

L'unite courante de temperature au Canada est le degre 
Celsius. L'eau gele a 0 oc (32 °F) et bout a 100 oc (212 °F). 
Pour convertir les degres Fahrenheit en degres Celsius, il faut 
soustraire 32, multiplier par 5 et diviser par 9. Pour convertir 
les degres Celsius en degres Fahrenheit, il faut multiplier 
par 9, diviser par 5 et ajouter 32. 

La visibilite est la distance de vision autorisee par les 
conditions meteorologiques, et normalement exprimee en 
fonction du genre de precipitation (temps clair, brume seche, 
brouillard, brume, crachin, pluie, neige ou gresil). On peut 
donner la distance en milles marins, ou en metres lorsque la 
visibilite est extremement limitee. 

Les previsions maritimes englobent quatre sortes d'alertes 
meteorologiques : l'avertissement pour la navigation de 
plaisance, l'avis de coup de vent, l'avis de tempete et l'avis 
d'ouragan. Ces avertissements sont decrits de la fa<;on 
suivante: 
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Al.ertes meteorologiques 
.· 

Genre d'alerte Vitesse approximative du Hauteur approximative des 
vent (noeuds) vagues (metres) 

A vertissement pour la 20-33 . 2-3 
navigation de plaisance 

A vis de coup de vent 34-47 6-9 ' 

A vis de tempete 48-63 9-16 

Avis d'ouragan 64+ 16+ 
i 

-- ---- ·- -·- --·-- --·--

Echelle de Beaufort L'echelle de Beaufort indique la force du vent par une 
convention numerique, inventee par l'amiral sir Francis 
Beaufort et utilisee a l'echelle mondiale depuis 187 4. La force 
de Beaufort est estimee a partir de l'apparence de la surface de 
lamer, telle qu' elle est decrite dans le tableau suivant. 

Echelle de Beaufort 

Force Etat de Ia Apparence de Ia mer Vitesse du Hauteur des 
mer vent vagues 

(noeuds) (metres) 

0 Calme La mer est comme un miroir. 0 0 

1 Tres Iegere II se forme des rides ressemblant a des ecailles 1 - 3 0,1 
brise de poisson, mais sans aucune ecume. 

2 Legere brise v aguelettes; leurs cretes ont une apparence 4-6 0,2 - 0,3 
vitreuse, mais elles ne deferlent pas. 

3 Petite brise Tres petites vagues; les cretes commencent a 7- 10 0,6- 1 
deferler : ecume d'aspect vitreux; parfois 
quelques moutons epars. 

4 Jolie brise Petites vagues devenant plus longues; moutons 11 - 16 1 - 1,5 
franchement nombreux. 

5 Bonne brise V agues moderees; naissance de nombreux 17-21 2-2,5 
moutons (eventuellement des embruns). 

'· -·--
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Force Etat de Ia Apparence de Ia mer Vitesse du Hauteur des 
mer vent vagues 

(noeuds) (metres) 

6 Vent frais Des lames commencent a se former; les cretes 22-27 3-4 
d'ecume blanche sont partout plus etendues 
(habituellement quelques embruns). 

7 Grand frais La mer grossit; l'ecume blanche provenant des 28-33 4-5,5 
lames deferlantes commence a etre soufflee en 
trainees. 

8 Coup de Lames de hauteur moyenne; du bord superieur 34-40 5,5 - 7,5 
vent de leurs cretes commencent a se detacher des 

tourbillons d'embruns; l'ecume est soufflee en 
tres nettes trainees orientees dans le lit du vent. 

9 Fort coup Grosses lames; epaisses trainees d'ecume dans le 41-47 7- 10 
de vent lit du vent; les cretes des lames commencent a 

vaciller, s'ecrouler et deferler en rouleaux; les 
embruns peuvent reduire la visibilite. 

10 Tempete Tres grosses lames a longues cretes en panache; 48-55 9- 12,5 
l'ecume produite s'agglomere enlarges banes et 
est soufflee dans le lit du vent en epaisses 
trainees blanches; dans son ensemble, la surface 
des eaux semble blanche; le deferlement en 
rouleaux devient intense et brutal; la visibilite est 
reduite. 

11 Violente Lames exceptionnellement hautes (les navires de 53-63 11,5- 16 
tempete moyen tonnage peuvent par instants etre perdus 

de vue); lamer est completement recouverte de 
banes d'ecume blanche; partout le bord des 
cretes des lames est souffle et donne de la 
mousse. 

12 Ouragan L'air est plein d'ecume et d'embruns; la mer est 64+ 16+ 
entierement blanche du fait des banes d'ecume 
derivante. 
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4.2 NAVIGATION 

Structure 
geographique die Ia 
terre 

90" Nord 
(Pole nord) 

\'--- 14"'7..__,, / ."\ 60"·Nord 

--r-- c---; / II 45" Nord 

o· Nord 
(Equateur) 

45" Ouest 

135" 
Ouest 

Navigatiou : determination de fa position du navire; .de sa · 
vitesse et de son cap au moyen de cartes. etd'aides 
electroniques. , 

La presente section donne aux observateu:rs des 
renseignements sur les notions fondamentales de la navigation, 
notamment: 

• La structure geographique de Ia terre 
• Les mesures nautiques 
.. Les cartes marines 
• Les routes geographiques 
• Le point 
.. Le compas 
.. Les appareils electroniques de navigation 

La terre est un corps celeste presque spherique. L' axe de 
rotation est une droite imaginaire autour de laquelle la terre 
tourne sur elle-meme. Les extremites de cet axe aux endroits 
ou il rejoint la surface de la terre sont appeles poles 
geographiques ou poles vrais (pole sud et pole nord). 

'li!q~ateur.: un grand cercle qui cei!zture laterre, 
perpendiculairement a {'axe de rotation.Jldivise la terre en 
deux, parties egqles, !'hemisphere izordet1'heniisphere sz.td. 

. . . ' ' '' . \ 

Les paralleles qui mesurent la latitude sont des cercles plus 
petits, paralleles a l'equateur, ayant pour centre l'axe de 
rotation de la terre et numerates de 0 a 90, au nord et au sud de 
l'equateur. L'equateur correspond ala latitude zero (0°). La 
latitude est done la distance angulaire a partir de l'equateur, 
mesuree vers le nord ou vers le sud, le long d'un meridien. La 
latitude est normalement mesuree en degres, en minutes et en 
secondes, ou en degres, en minutes et en fraction decimale 
d'une minute. Un degre de latitude equivaut a 60 milles marins 
et une minute de latitude, a un mille marin. 



Position 

Mesures nautiques 

~ ·· .. ,.1 
R IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIJ 
1 mille terrestre = 1,609 Kilometres 

1 mille marin = 1,652 Kilometres 
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' .. 

Meridien : demi-cercle trace a la siaface de Ia terre ayant 
pourextremites 1es deux poles . 

. · . ' ·. 

Le meridien origine, aussi appele premier meridien, 
correspond a la longitude 0 et passe par Greenwich, en 
Angleterre. La longitude est done la distance angulaire a partir 
du premier meridien, mesuree vers l'est ou vers I' ouest le long 
de l'equateur, et vade oo a 180°. La longueur d'un degre de 
longitude, mesuree le long d'un parallele, vade 60 milles 
marins a l'equateur a 30,13 milles marins a 60 degres de 
latitude. 

La position du navire peut etre exprimee en degres de latitude 
et de longitude. La latitude definit la distance vers le nord ou 
vers le sud par rapport a l'equateur, tandis que la longitude 
exprime la distance angulaire, vers l'est ou vers !'ouest par 
rapport au meridien origine. En utilisant ces deux lignes de 
reference, on peut donner la position d 'un point n'importe ou 
sur le globe. 

Les mesures nautiques incluent : 

" 

" 

Mille marin : Distance representee par un arc d'une 
minute sur un meridien ( 60 min = 1 degre). Un mille 
marin mesure 6 080 pieds ou 1 852 metres. 
Noeud: Unite de vitesse correspondant a un mille marin a 
l'heure. 
Brasse : Mesure de la profondeur de l'eau equivalant a six 
pieds ou 1,83 metre. 
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Cartes marines 

Projection conique 

Projection de Mercator 

Carte mari,te- reproduction de !a suiface de la terre conr;ue 
par souci de comnwdite pour lanavigation. Ellep(mnetde 
resoudre aisem.ent lesprop(bnes d~ navigation; comme la 
dis/ance etla direction, ou defaire lepo,iritenlatitude.et ef1. 
longitude. 

La projection d'une sphere sur une surface plane engendre des 
distorsions a plus ou moins grande echelle. 11 y a differents 
genres de projections, notamment la projection conique et la 
projection de. 

Les cartes a projection conique representent une partie. de la 
surface de la terre, de telle fac;on que les lignes de longitude 
convergent vers les poles. Le type le plus courant dans ce 
genre de carte est la projection Lambert conforme. Ce genre de 
projection est utilise pour la navigation maritime aux hautes 
latitudes, a proximite des poles. 

Des !ignes determinees de latitude et de longitude sont 
subdivisees en degres et en minutes pour faciliter le point. 
Celui-ci est etabli en utilisant les !ignes graduees les plus 
proches de l'endroit vise. Les distances sont obtenues en 
mesurant les milles marins le long de la meme latitude que les 
deux points en question. Ce calcul est necessaire parce que les 
degres de latitude representes sur la carte deviennent 
legerement comprimes lorsqu'on approche des poles. 

Les cartes a projection de Mercator representent une portion 
de la surface de la terre de fac;on telle que les !ignes de 
longitude et de latitude sont illustrees en parallel e. C'est le 
genre de carte le plus couramment utilise pour la navigation 
maritime. 

Pour faire le point, il suffit d'utiliser les echelles qui se 
trouvent en bordure de la carte. Les echelles de latitude 
figurent a droite et a gauche de la carte, tandis que les echelles 
de longitude apparaissent au haut et au bas de la carte. Les 
echelles sont graduees en degres et en minutes. On calcule les 
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TRAVAILSUR LA CARTE 

17 

14 

61 °50' 61 °30' 
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Travail sur Ia carte 

Element 

Numero de la carte 

Nom de la region 

Profondeur de l'eau 

Echelles 

Projection utilisee 

Courants 

Dates 

distances au moyen de l'echelle de latitude. I1 faut faire preuve 
de prudence lorsqu'on mesure les milles marins le long de la 
meme echelle de latitude que les deux coordonnees en 
question. Comme pour la projection Lambert, les degres de 
latitude representes sur la carte se compriment a mesure qu'on 
approche des poles. 

Pour utiliser une carte, il importe de connaltre I' information 
qui est affichee sur une carte ordinaire. I1 faut savoir ou 
regarder et comment interpreter !'information. 

' ' ' . 
Information figurant sur Ia carte 

', 

Description 

Toutes les cartes sont cataloguees et portent un 
numero de publication. 

La region geographique visee par la carte. 

Inscrite en brasses/pieds ou en metres. 

Mesure representative exprimee sous forme de ratio. 

Conique, Mercator, etc. 

Direction et force des courants dominants 

Dates de la premiere edition et de la demiere 
reimpression. 

I 

i 
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ISOBATHES 

Courbe de 1 brasses · · · · · · · · · · · · · .. points 

Courbe de 10 brasses - ·-·-·- un trait, un point 

Courbe de 20 brasses -··-··-··- un trait, deux points 

Courbe de 100 brasses·············· points 

Courbe de 200 brasses-··-··-··- un trait, deux points 
,. 

FRONTIERES MARITIMES 

Limite maritime 

+-+-+-+-+-+-+ Frontiere internationale 

-- ·><::~>---- ><::~>-- Limite de zone de peche . 

- + +- + +- + +- + +- Eaux territoriales 
,_.,...,...,...,...,...,...,...,...,...,...,...,..-! 
1- -1 Zone interdite 
r-................................................ -1 

AMERS 
TERRESTRES 

0Tr Tour 

0Ch Cheminee 
AMERS 

MARITIMES 

0 Fs Matde chapeau 
-~- Bouee 

' Feu ~- Bouee a feu .,. 
1\ Jetees 1 Balise flottante 

) 

OBSTACLES SOUS-MARINS 

Pipeline 

Cable abandonne 

Cable sous-marin 

+t+ _Epave 

Ecueil (2 metres Ol 

moins) 

Rose du compas 

SYMBOLES 
DE PILOTAGE 

Cf> Station de pilate 

~ Mouillage 

LJ )l) Signal de brume 

oint d'appel pou 
circulation 

aritime 
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61 °50' .. 

55' filii / 

3. POINT 
45~44.0~N 

61 ~43.0'0 

CAP, VITESSE ET P().INT 

45' filii: ~ .( r"-'+:'--7---~-'-:-'---f.,--.,......----'-'----'-1-'-----\ 

61 ° 50' 61 °40' 61 °30' 
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I~ 
R~GLESPARALL~LES 

le compas 

On trouve dans la marge inferieure gauche les dates de 
publication et les numeros des avis aux navigateurs. Ceux-ci 
contiennent les corrections apportees a la carte. 

Les principaux instruments utilises pour travailler avec des 
cartes sont la regie parallele et le compas a pointes seches. La 
regie parallele est composee de deux regles d'egale longueur 
reliees ensemble de telle fa9on que lorsqu'on en place une sur 
la carte et qu'on deplace I' autre, celle-ci bouge parallelement a 
sa direction d'origine. Les regles paralleles peuvent etre 
utilisees pour : 

" transposer des !ignes parallelement a elles-memes 
" tirer la ligne de la route suivie par le navire 
" determiner le cap 
" faire le point 

Le compas a pointes seches sert a mesurer les distances et a 
determiner la latitude et la longitude d'un point donne sur la 
carte. 

La terre ressemble a un aimant g~ant, dont les poles 
magnetiques ne seraient pas a la meme place que les poles 
geographiques. Le gyrocompas pointe vers le nord vrai 
(geographique), tandis que le compas magnetique (boussole) 
indique le pole nord ( ou sud) magnetique. 

Le pole nord magnetique se trouve par environ 70 o de latitude 
nord et 9r de longitude ouest, tandis que le pole sud 
magnetique se trouve par 72 o de latitude sud et 154 o de 
longitude est. A noter que les poles magnetiques se deplacent 
chaque annee et que leur position reelle peut varier 
grandement par rapport a la position indiquee sur une carte 
desuete. 

Nord vrai :point de jonction de tous les meridiens, au pole 
nord. 
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Les trois caps (routes) indiques par le compas sont les 
suivants: 

.. 

.. 

.. 

la route vraie : Angle horizontal entre la direction du 
nord vrai et la route suivie par le navire. 
la route magnetique : Angle horizontal entre la direction 
du nord magnetique et la route suivie par le navire. 
la route au compas : L'angle horizontal entre la direction 
du nord du compas et la route suivie par le navire. 

Quelques termes associes a !'utilisation du compas : 

.. 

.. 

.. 

la declinaison : L'angle forme par le meridien magnetique 
et le meridien geographique. 
la deviation: L'angle forme entre le oo du compas et le 
meridien magnetique du navire. 
la variation : La somme algebrique de la deviation et de 
la declinaison. 
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Appareils 
electroniques de 
navigation 

Radar 
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Les observateurs ne doivent pas modifier les appareils de 
navigation a bord du navire auquel ils sont assignes. Le 
capitaine peut permettre a l'observateur d'appuyer sur un 
-bouton pour afficher la latitude et la longitude; la s'arrete 
!'utilisation des appareils par l'observateur. 

Les instruments de navigation electroniques utilises a bord des 
bateaux de peche incluent : 

" le radar 
" leLoran C 
" la navigation par satellite (Sat-Nav) 
" le systeme de positionnement global (GPS) 
" l'echosondeur 
" le sonar 

Le mot RADAR est un acronyme de RAdio Detection And 
Ranging (detection electromagnetique). Le fonctionnement du 
radar repose sur la propriete qu'ont les objets de reflechir les 
ondes radioelectriques. Le radar permet de reveler les objets 
reflechissants et, ainsi, de determiner leur position. A partir de 
cette position, le radar peut foumir des renseignements sur la 
distance et la direction de la cible affichee. · 

Lorsqu'il consulte le radar, l'observateur devrait avoir certaines 
connaissances qui sont necessaires pour interpreter 
correctement !'information. 

Les radars comportent un certain nombre d'echelles de 
distance, a partir du centre jusqu'a l'extremite exterieure de 
l'ecran, comme 0,5, 1, 2, 4, 8, 16 et 24. Afin d'aider le 
navigateur a determiner la distance des objets, la plupart des 
radars ont des cercles de distance fixes ou un cercle de 
distance variable. Les cercles de distance peuvent etre regles 
selon les besoins; ainsi, si le reglage est a deux milles marins, 
la distance entre deux cercles represente deux milles marins. II 
importe que l'observateur sache a queUe distance sont regles 
les cercles lorsqu'il interprete !'information a l'ecran. Le cercle 
de distance variable est une tache lumineuse a l'ecran qui peut 
etre reglee a une distance donnee; l'echelle apparait sous forme 
d'affichage numerique a l'ecran. 



132 Module 4: Activites a bord du navire et exigences connexes 

Retours de mer 

Fauxechos 

Cap radar 

LORANC 

14353.2 
29325.9 

COURSE 258.2° 
DISTANCE 25.3nm 

RECEPTEUR Loran-e 

§]@~ 
@J~(B 
§!)@)@ 
GJ(DGJ 
0®® 
00® 
8®~ 
i®@!!l@!l 

Les retours de mer sont causes par la reflexion des signaux par 
les vagues. Cela se produit generalement dans la zone qui 
entoure immediatement le bateau et apparalt a l'ecran radar 
comme un agregat de cibles. II peut en resulter quelques 
problemes parce que les cibles telles que les bouees et les 
petits bateaux peuvent se perdre dans cet agregat et passer 
inaperc;ues. Pour eviter ce probleme, les radars sont munis de 
commandes qui permettent de diminuer les retours de mer a 
l'ecran. 

Les faux echos sont des images qui apparaissent 
occasionnellement a l'ecran. Ils ressemblent a de vraies cibles, 
mais avec !'experience, l'observateur arrivera ales detecter 
rapidement. Les faux echos maintiennent une relation fixe par 
rapport a la vraie image, ils ont une apparence plus arquee que 
la vraie image et ils ont tendance a laisser des bavures. 

Le cap radar peut etre etabli par relevement vrai ou par 
gisement relatif. Pour etablir le gisement, l'ecran est aligne de 
fa9on que 000 degre soit droit devant et, par consequent, tous 
les gisements du radar sont relatifs. Le relevement vrai affiche 
le cap du navire tandis que le nord est en haut de l'ecran. 

Le Loran C (acronyme de Long Range Navigation) est un 
systeme de radionavigation qui utilise des impulsions a basse 
:frequence sur une longue distance. 

Cet appareil mesure la difference de temps entre les moments 
de reception de deux impulsions produites simultanement par 
deux emetteurs eloignes l'un de l'autre. La difference de 
temps (DT) est mesuree en microsecondes. 

Le recepteur.Loran C foumit normalement deux differences de 
temps. Il calcule la difference de temps d'arrivee entre les 

- principaux signaux choisis par le navigateur. La grille des 
differences de temps est imprimee sur la carte. Pour faire le 
point, il suffit de noter les differences de temps affichees a 
l'ecran du recepteur et de les pointer sur la carte. Un guide 
Loran figure dans un des angles de la carte Loran C. Cet 
appareil est utilise depuis la fin des annees 50. 
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Navigation par satellite 
(Sat-Nav) 

Systeme de positionnement 
global {GPS) 

····~ 
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Sur la plupart des recepteurs, le mode L/L donne le point en 
latitude et longitude. Pour ce faire, un programme 
informatique calcule le point a !'intersection des deux 
differences de temps. 

Un appareil Sat-Nav re9oit !'information sur la position du 
navire a partir' d'un systeme de satellites en orbite a basse 
altitude. Le point est determine par satellite a intervalles peu 
frequents a cause du nombre relativement restreint de satellites 
et de leur basse altitude. La position est exprimee par l'appareil 
en latitude et en longitude, au moment du point. L'appareil 
Sat-Nav calcule ensuite la position du navire en tenant compte 
de sa vitesse et de sa route, jusqu'a reception du recalage du 
point suivant. L'observateur doit utiliser cette information avec 
prudence dans l'intervalle entre les recalages du point estime. 
Pendant cet intervalle, des erreurs d'un mille marin ou plus 
sont possibles. Le Sat-Nav est utilise depuis 1967. 

Le GPS est une forme de navigation par satellite. II dif:fere du 
Sat-Nav par un nombre accru de satellites dont l'orbite est 
aussi plus elevee, ce qui assure un debit continu d'information 
au bateau. J-

"~// . 
Le systeme de positionnement global (GPS) a trois 
composantes : 

~~: 
Les satellites 
Les stations terrestres 
Les recepteurs 

~@~ 
PSN 44°52.376N @)~@ 

63°04.118W .§'!®0 
COURSE 143.4° GJ®(I) 

0®® 
DISTANCE 48.8nm (!)(I) (I) 

§l®~ 
RECEPTEUR GPS @!) §) @!) ./ --=--

Une constellation de 18 satellites sont maintenus dans six 
orbites circulaires, a une altitude de 20 000 km, avec une 
periode de revolution de 12 heures. A tout moment et en tout 
lieu, il y aura entre quatre et huit satellites au-dessus de 
!'horizon. L'information de trois satellites est suffisante pour 
faire le point; cependant, il en faut un quatrieme pour obtenir 
une certitude. 

La composante de commande terrestre du GPS est formee de 
cinq stations terrestres, disposees autour du globe, qui 
re9oivent des signaux en continu de tous les satellites afin de 
pouvoir mesurer et predire leurs orbites. 
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Les appareils GPS peuvent determiner la latitude, la longitude 
et !'altitude en continu, par une interaction simultanee avec un 
certain nombre de satellites. Un GPS qui fonctionne 
correctement est Ie systeme de navigation le plus precis qui 
existe. Un GPS type peut faire le point a 10 a 20 metres pres, 
donner la vitesse a 0,1 noeud pres et l'heure a la micro-seconde 
pres. Le GPS est en utilisation depuis la fin des annees 80. 

L'echosondeur est utilise a bord des bateaux principalement 
pour mesurer la profondeur de l'eau. II fonctionne grace au 
phenomene de I' echo. De courtes ondes sonores sont 
transmises verticalement vers le fond au ry.thme de cinq a six 
cents impulsions a la minute. Le fond de la mer reflechit ces 
ondes qui retournent au bateau, ou elles sont captees au meme 
niveau que la source d'emission. La vitesse duson dans l'eau 
etant connue, la profondeur peut etre calculee par le sondeur 
qui multiplie la vitesse par la moitie du temps ecoule entre 
I' emission et la reception de l'onde sonore. Le temps ecoule est 
converti en unites de profondeur habituellement affichees en 
brasses ou en metres. II y a deux genres d'echosondeurs, le 
sondeur acoustique et le sondeur a ultrasons. Le sondeur 
acoustique fonctionne dans le domaine des frequences 
audibles d'environ 20 a 20 000 hertz tandis que le sondeur a 
ultrasons utilise des frequences superieures qui reduisent 
!'interference due aux bruits du navire et donnent une lecture 
plus precise. 

L'echosondeur ( aussi appele detecteur de poisson) est 
largement utilise par les capitaines pour determiner la presence 
du poisson. II signale la presence de poisson qui passe juste 
sous le bateau. 

Les capitaines utilisent l'echosondeur non seulement pour 
trouver le poisson, mais aussi pour naviguer. Frequemment, 
les chaluts sont remorques le long d'un isobathe donne et on se 
sert du sondeur pour maintenir la profondeur. Le sondeur peut 
aussi servir a verifier le point obtenu d'autres sources. Une fois 
le point obtenu, la profondeur inscrite sur la carte devrait 
correspondre a la lecture du sondeur. Des differences 
pourraient reveler le mauvais fonctionnement d'un des 
instruments. 
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Le sonar fonctionne suivant les memes principes qu'un 
echosondeur, sauf que I' orientation du signal a partir du bateau 
peut etre deplacee par rotation horizontale sur 360 o. II est 
possible de determiner la distance et le relevement des objets 
qui se trouvent sous l'eau jusqu'a un maximum de deux milles 
par rapport au bateau, par rotation du transdueteur du sonar. 
Le signal peut etre oriente vers le bas pour suivre des objets 
sous l'eau qui se rapproehent du bateau. 

Le sonar est utilise pour reperer les banes de poisson. II 
fournit au eapitaine la taille des banes et leur direction par 
rapport au bateau. 
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Formules de calcul du 
temps, de Ia vitesse et 
de Ia distance 

Savoir comment appliquer les formules de calcul du temps, de 
la vitesse et de la distance aux activites de peche quotidiennes 
peut aider l'observateur a accomplir ses fonctions de 
surveillance. Voici quelques applications de ces formules : 

Quitte le port a 0600, navigue a une vitesse de 10 noeuds 
pendant six heures, sur un cap de 090 degres. Lorsque les 
activites de peche ont commence, l'observateur devait etre en 
mesure de determiner si les instruments de navigation 
indiquaient le cap exact. L'information ci-dessus peut servir a 
calculer la distance parcourue par le navire. En connaissant la 
direction du deplacement, l'observateur peut calculer la 
distance sur la carte au moyen du compas a pointes seches et 
obtenir la position approximative du navire. C'est ce qu'on 
appelle la navigation a l 'estime. 

Si la vitesse de remorquage ne peut etre obtenue, elle peut etre 
calculee en notant la duree du trait et la distance parcourue. 

Si le bateau peche a proximite d'une zone interdite, ces 
formules peuvent aider l'observateur a determiner s'il y a 
irregularite. 
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Navigation cotiere 

Conversion en relevement 
vrai 

Dans le cas des peches pratiquees a proximite de la cote, les 
observateurs doivent connaitre !'utilisation des relevements 
pour verifier les positions. Un relevement est la direction d'un 
objet par rapport au bateau. II est mesure dans le sens des 
aiguilles d'une montre, en degres (000° - 360°), a partir de la 
direction de reference. II y a quatre genres de relevements : 

.. Le relevement vrai .: Le relevement d'un objet par rapport 
au nord vrai comme direction de reference. Un objet a 
l'est de ce point de reference a un relevement de 90°. 

.. Le relevement magnetique : Le relevement d'un objet par 
rapport au nord magnetique comme direction de 
reference. La difference entre le relevement vrai et le 
relevement magnetique correspond a la declinaison 
magnetique pour la region. Un relevement magnetique 
doit etre converti en relevement vrai avant d'etre porte sur 
la carte. La declinaison d'une region donnee est indiquee 
sur la carte. 

.. Le relevement au compas : Relevement d'un objet par 
rapport au nord du compas comme direction de reference. 
Lerelevement au compas doit etre converti en relevement 
vrai avant d'etre porte sur la carte. II faut tenir compte de 
la deviation et de la declinaison pour calculer le 
relevement vrai. L'observateur doit savoir que'la 
deviation change avec le cap du navire et qu'illui faudra 
alors faire un nouveau calcul. Les valeurs de la deviation 
pour un relevement donne peuvent etre obtenues en 
consultant la table de deviation, nomialement affichee 
pres du compas. 

" Le gisement: Relevement d'un objet par rapport au cap 
du navire comme direction de reference. Le gisement doit 
etre converti en relevement vrai avant d'etre porte sur la 
carte. 

La conversion du relevement au compas en relevement vrai est 
aussi consideree comme une correction, parce qu'elle consiste 
a corriger les erreurs creees par la declinaison et la deviation 
pour en tirer le relevement vrai. Voici !'equation de la 
conversion : 



Methodes de reliwement 

Alidade de relevement 

Compas a main 

Pelorus 
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Relevement au Compas +/-Deviation= Magnetique +/­
Declinaison = Relevement vrai 

Lorsqu'on passe du relevement au compas aurelevement vrai, 
il faut toujours additionner vers I' est et soustraire vers I' ouest. 
L'inverse s'applique lorsqu'on passe du relevement vrai au 
relevement au compas. 

Pour se souvenir de cette equation, on peut remplacer la 
premiere lettre de chaque mot (C=compas) par d'autres mots 
pour en faire une phrase amusante facile a retenir, par 
exemple: 

Richard Chouinard a Demande la Main de Desiree 
Robichaud-Viau ... avec empressement (avec empressement 
aide a se rappeler qu'il faut additionner vers l'est). 
???? 

Les relevements sont pris de la fa<;on suivante : 

" Alidade de relevement 
" Compas a main 
" Pelorus 
" Radar 

Une alidade de relevement munie d'une visee peut etre fixee a 
un compas au dessus plat. L'observateur doit deplacer l'alidade 
jusqu'a ce que l'objet soit visible dans la visee et noter le 
relevement. 

Le compas est tenu dans la main et !'objet est observe puis le 
relevement est note. 

Le pelorus (taximetre) comprend une rose du compas et une 
visee qui sont montees sur un pivot au centre du compas. La 
rose peut aussi etre fixee en place de fas:on a donner la meme 
lecture que le compas du navire. Pour l'actionner, faire toumer 
le mecanisme de visee jusqu'a ce que l'objet soit visible. Le 
relevement au compas est lu a partir de la rose du taximetre. 
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POINT PAR RELEVEMENTS ET DISTANCES 

RELEVEMENT ET DISTANCE­
Mesures simultanement a partir d'u 
seul et meme point visible, 

A DISTANCE 

DEUX PRELEVEMENTS - Pris simu 

DEUX DISTANCES -Mesurees simultanement 
a partir de deux objets distincts a terre. 
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Radar Trouvez et identifiez un ou des objets a l'ecran radar. Placez le 
curseur sur l'objet et notez le relevement et la distance de 
I' objet. Au moyen de cette methode, on peut faire le point par 
un seul relevement. Le radar peut aussi servir a faire le point 
simplement au moyen de deux objets ou plus dont on connait 
la distance. 

· Faire le point par relevements Lorsque l'observateur a obtenu un relevement ( converti en 
relevement vrai), il doit ensuite le porter sur la carte, ce qui 
peut etre fait de la fa<;on suivante : 

2 Lignes 
de position 

.. 

.. 

.. 

" 

Reperez sur la carte l'objet a partir duquelle relevement a 
ete obtenu. Marquez-en la position clairement par un 
point. 
Placez les regles paralleles sur la rose du compas, une des 
regles au centre de larose et l'autre sur les degres du 
relevement. 
Deplacez les regles paralleles sur la carte jusqu'a ce que le 
bord d'une des regles soit aligne sur la marque indiquant 
!'emplacement de l'objet. 
Tirez une ligne au crayon a partir de la marque jusqu'a 
I' emplacement general du bateau auquel vous etes 
assigne. 

Cette ligne tiree sur la carte s'appelle la ligne de position 
(LOP) et elle indique que le navire doit se trouver quelque part 
le long de cette ligne. Afin d'obtenir le point, l'observateur doit 
avoir au moins deux !ignes de position. On obtiendra done le 
point en tra<;ant une seconde ligne de position (relevement 
d'un second objet) : le navire se trouve au croisement des deux 
droites. 

On peut faire le point au moyen d'un relevement pris par radar. 
Tirez une ligne de position sur la carte tel que decrit ci-dessus. 
A I' aide du compas a pointes seches, mesurez la distance en 
vous servant de l'echelle situee sur le cote de la carte ( echelle 
de latitude). Une fois les pointes du compas ecartees ala 
distance voulue, placez la pointe sur l'objet et, avec la pointe 
au plomb, faites une marque sur la ligne de position. Cette 
marque represente la position du bateau auquel vous etes 
assign e. 
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Le radar peut aussi servir a obtenir le point simplement au 
moyen de la distance de deux objets connus ou plus. Une fois 
les pointes du compas ecartees de fac;on a indiquer la distance 
.requise, placez l'extremite sur l'objet et toumez le compas pour 
tracer un arc sur la carte avec la pointe au plomb. Procedez de 
la meme fac;on pour le deuxieme objet. Le point se trouve a 
!'intersection des arcs. 
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Surveiller la production peut etre une tache tres simple ou tres 
complexe, selon Ie genre de peche. L'equipage d'un bateau 
cotier habille le poisson sur le pont ala main puis l'entrepose 
dans la cale et le glace. Le chalutier-usine congelateur peut 
produire differentes sortes de produits, a I' aide d'appareils 
divers, et les congeler et les empaqueter avant de les 
entreposer dans la cale. La presente section porte sur les 
aspects suivants : 

• Les categories de produits 
• Les procedes de transformation 
• Les inscriptions necessaires 

Categories de produits Dans la peche telle qu'elle se pratique ici, la plupart des 
equipages habillent les prises afin de les preserver jusqu'a 
I'arrivee au port. Les usines de transformation a terre se 
chargent ensuite de la transformation et de 1' empaquetage. Les 
peches hauturieres des coquillages et de la crevette, ou les 
activites de transformation en mer sont complexes, font 
exception. La liste qui suit indique le genre de produits que 
l'observateur est susceptible de rencontrer lorsqu'il surveille 
des peches canadiennes : 

Produits des peches 
canadiennes 

• - Poissons evisceres : chalutiers de poisson de fond 
" Evisceres etetes: chalutiers de poisson de fond (rares 

dans la production canadienne) 
., Cuits congeles : crevettiers hauturiers 
" Crus congeles : crevettiers hauturiers 
" Chairs : petoncles et coquillages 
.. Sans queue (equeutes) :plies 
., Queues : baudroie 
.. Ailes : raie 
" Entiers : n'importe quelle espece non transformee avant 

l'entreposage dans la cale. 

Une grande variete de produits sont transformes par les 
bateaux etrangers qui pechent dans les eaux canadiennes. Les 
chalutiers-usines congelateurs etrangers preparent les prises a 
bord en vue de leur mise en marche; par consequent, la 
transformation est plus elaboree. Les produits que 
l'observateur pourra observer sont les suivants : 
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Evisc$re.non etete 

Eviscere, etete 
(collet intact) 

Eviscere, etete 
(collet enleve) 
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Farine de poisson 

~ 

I ) ~­~~~ 
Surimi/poisson hache 

~ 

Filets sans peau 
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Produits etrangers " :Evisceres, etetes : poisson de fond 

Procedes de 
production 

Art ide 

Couteau!scie 
circulaire 

Evisceratrice 
/eteteuse 

Fileteuse 

" 

"' .. 
"' 
" 

"' 

" 
" 
" 
.. 

:Evisceres, etetes et equeutes, nageoires coupees : requin, 
espadon 
Evisceres, non etetes, nageoires coupees : thon 
Produits en conserve: foies (aussi congeles) 
Filets avec la peau : poisson de fond 
Filets depiautes : poisson de fond 
N ageoires : requin 
Huile : sous-produit - especes diverses 
Farine: issues et poissons entiers- especes diverses 
Crues congelees : crevettes 
Entiers congeles 
Surimi : goberge 
Haches : especes diverses 
Sales : especes diverses 
Saumures : hareng 

De nombreuses methodes sont utilisees pour transformer le 
poisson. Le meilleur moyen de bien les comprendre est de les 
observer en action, mais cela n'est possible que lorsque 
l'observateur est a bord. Le tableau suivant donne un resume 
du materiel de production dont on se sert a bord des bateaux 
de peche can4diens, ainsi qu'une description generale de son 
utilisation et de· son objet. 

. Materiel de production generate 

Description 

La scie comporte une lame circulaire placee dans une table de maniere que seule la 
moitie de la lame soit visible sur le dessus. Le poisson est place sur un convoyeur, 
et au passage la lame le coupe a la longueur voulue. 

Le poissonest place dans les alveoles d'un guide rotatif qui l'entra'ine dans 
l'appareil. Celui-ci est muni d'un mecanisme a lame eta brosse. 

Peut etre ajustee selon la taille du poisson. Le poisson est place sur une courroie 
qui l'entraine vers un mecanisme de coupe qui retire les filets et elimine la 
carcasse. 
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Article Description 

Appareils pour Une serie d'appareils COnyUS pour transformer le poisson et les parties du poisson 
fabriquer la farine en farine. La matiere premiere passe a travers differents appareils qui hachent, 

I 

pressent et assechent, produisant une substance semblable ala farine. 
I 

Bassin de lavage Le bassin de lavage Olimine Ia salete, le sang, etc., avant que le poisson ne soil 
congele ou mis en glace dans la cale. La structure des bassins de lavage varie 
(reservoir/baril), mais tous fonctionnent selon le meme principe, avec unjet d'eau a 
haute pression dirige sur le poisson. 

Balances Deux genres de balances sont generalement utilisees par les bateaux dans les eaux 
canadiennes, a echelle numerique et a levier. Les appareils numeriques peuvent 
etre munis d'un mecanisme qui compense partiellement le mouvement. L'appareil a 
levier fonctionne par deplacement d'un poids donne le long d'une barre graduee 
situee au haut de la balance. Lorsque cette barre est parfaitement equilibree, le 
poids de }'objet peut etre determine. 

Cercleuse La cercleuse comporte une plate-forme surelevee avec deux ouvertures a egale 
distance dans lesquelles passe le feuillard. La caisse de produits est placee sur la 
plate-forme, et }'activation d'un levier ou d'un interrupteur provoque le cerclage 
sous tension de la boite. 

Cuiseur Appareil utilise pour cuire les crevettes en mer. La temperature du cuiseur est 
maintenue a 103 oc et les crevettes y sont laissees pendant environ trois minutes. 

Separateur vibrant Table de tri munie de barres verticales dont l'ecartement separe les crevettes selon 
la taille. Les vibrations font passer les crevettes entre les barres, et elles sont 
recueillies dans des goulottes. 

Congelateurs Trois sortes de congelateurs sont communement utilises pour refroidir les produits 
du poisson avant qu'ils soient places dans des cales frigorifiques : a plaques, a air 
force et tunnel. Le congelateur a plaques est compose de plaques de metal 
horizontales ou verticales entre lesquelles sont places les produits. Le congelateur 
a air force est une petite chambre dans laquelle les produits sont congeles par 
circulation d'air froid. Dans le tunnel de congelation, un convoyeur avance 
lentement et les produits se congelent a mesure. 
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CONGELATEUR A PLAQUES CONGELATEUR A AIR FORCE 
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Glac;urage 

Les congelateurs servent a faire passer un produit de l'etat non 
congele a l'etat congele dans le plus court laps de temps 
possible. Trois sortes de congelateurs sont generalement 
installes a bord des navires-usines, soit les congelateurs a air 
force, les tunnels de congelation et les congelateurs a plaques. 
Apres congelation, le poisson est place dans une cale 
frigorifique. Ces cales sont con<;ues pour l'entreposage de 
longue duree. 

Avant ou apres !'installation dans un tunnel a congelation, le 
poisson est asperge d'eau pour en empecher la deshydratation 
(brillure de congelation). Lorsqu'il est retire du tunnel il est 
reconvert d'une fine couche de glace appelee gla<;ure. La 
gla<;ure protege le produit pendant son entreposage dans la 
cale frigorifique. 



Capacite de production 

Facteur limitant 
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A bord de la plupart des chalutiers-usines congelateurs, le 
patron d'usine peut fournir a l'observateur le pourcentage 
utilise pour tenir compte du poids de la glas;ure. Ce 
pourcentage doit etre deduit du poids brut, afin d'obtenir le 
poids net des produits. 

Capaciti. de p1·oduction : Quantile maximale en poids, qui peut 
etre produite dans.une periode donnee, . 

La capacite d.e production etablit la quantite maximale de 
produits qui peut etre transformee en produits finis par une 
serie d'appareils. La capacite de production d'un seul appareil 
est exprimee en kilogrammes par minute, ou en kilogrammes 
par heure (p. ex. fileteuse pouvant produire 20 kg/minute ou 
1 200 kglheure). La capacite de production d'un procede 
industriel complet est exprimee en tonnes metriques par jour 
(p. ex. 35 tm/jour de production congelee). 

Une chaine de production d'usine est constituee d'un certain 
nombre d'appareils differents qui agissent sur la matiere brute 
pour en faire un produit fini. L'appareil qui, le long de la 
chaine de production, a la plus faible capacite de production 
est qualifie de facteur limitant. Le point de la chaine de 
production ou se trouve le facteur limitant est aussi appele le 
goulot d'etranglement. 

Pour bien surveiller la production, l'observateur doit 
determiner la capacite de production. Cette capacite peut lui 
etre fournie par le capitaine, le patron d'usine ou le 
technologue. Cet aspect est tres important a bord des grands 
chalutiers hauturiers, mais, meme a bord des petits bateaux, il 
peut etre avantageux pour l'observateur de connaitre la 
capacite de production, ce qui peut se faire facilement par 
I' observation. 

A vantages de connaitre I a capacite de production : 

" Si le bateau capture plus de poissons qu'il ne peut en 
produire, I' equipage peut tenter de rejeter les surplus. 
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Production de poisson de 
fond 

Production de crevettes 

• Les joumaux debord peuvent indiquer de plus grandes 
quantites que l'usine ne peut en produire pendant une 
periode donnee. 

" Les estimations de l'observateur peuvent etre rajustees par 
une comparaison avec les resultats de la production. 

Les appareils de transformation varient selon la taille du 
bateau et la ressource ciblee. Pour la plupart des peches 
canadiennes du poisson de fond, la transformation se fait a la 
main. On habille le poisson en coupant la paroi abdominale, et 
on retire les visceres (on dit que le poisson est eviscere). Le 
poisson est ensuite lave et glace (mis en glace) dans la cale. 
Les grands bateaux de peche hauturiere du poisson de fond 
peuvent avoir a bord un ou plusieurs appareils a eviscerer et a 
eteter, qui habillent ( ouvrent et eviscerent) le poisson 
automatiquement; cette operation ne necessite parfois qu'un 
seul membre d'equipage. 

Les peches hauturieres comme celles de la crevette et des 
coquillages necessitent un processus de transformation 
complexe. Lorsque la crevette est ramenee a bord, elle est jetee 
dans un bassin rempli d'eau. A partir de ce reservoir, les 
crevettes passent par un separateur vibrant qui les trie par 
taille. Selon_leur taille, elles seront transformees en trois 
formes differentes de produit: premiere qualite (grosses), 
cuites (moyennes) et industrielles (petites). La taille est 
determinee par le nombre de crevettes au kilograrnme. 

Les crevettes de taille moyenne sont placees dans des cuiseurs 
pendant environ trois minutes a 103 °C. Lorsque la cuisson est 
terminee, les crevettes sont entramees sur un convoyeur vers 
un tunnel de congelation oil la temperature est maintenue a -
32 oc et oil les crevettes sont congelees individuellement. 
Ensuite, elles sont transportees par convoyeur jusqu'a l'aire 
d'emballage oil elles sont mises dans des boites puis 
entreposees dans la cale. 

Les grosses crevettes sont acheminees par des goulottes vers 
un bassin a part pour traitement ulterieur. Lorsque les crevettes 
endommagees, trop petites ou indesirables ont ete retirees, 
celles qui restent sont placees dans une tremie remplie d'un 
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melange de produits chimiques favorisant la preservation. Ce 
melange ameliore la couleur et l'apparence des crevettes 
principalement pour le marche japonais. Le produit est ensuite 
emballe en boites de 1 kilograrrrme, congele et entrepose dans 
la cale. 

Les petites crevettes, de qualite industrielle, sont congelees 
crues. Sur certains bateaux, les crevettes crues passent dans le 
tunnel de congelation ou elles sont surgelees individuellement, 
emballees en sacs de 20 kilogrammes et entreposees dans la 
cale. D'autres methodes consistent a placer les crevettes crues 
dans un congeiateur a plqques ou elles sont congelees en blocs. 
Les blocs sont ensuite entreposes dans la cale. 

Production de coquillages La transformation des coquillages (palourdes, mactres, etc.) 
necessite differents appareils. Les coquillages sont d'abord 
achemines par convoyeur jusqu'au separateur vibrant, qui 
retire toutle materiel indesirable comme les coquilles vides, 
les cailloux et les prises accessoires. De la, les coquillages sont 
transportes par convoyeur jusqu'au compartiment d'ecaillage 
ou ils passent sous un cylindre qui brise les coquilles. Les 
coquillages passent ensuite dans un bassin de blanchiment 
pendant environ une minute avant d'etre emportes vers un 
broyeur qui reduit la coquille en miettes. L'etape suivante 
consiste a faire passer le coquillage dans le separateur ou la 
coquille est separee de la chair. Celle-ci est ensuite entrainee 
vers un second vibrateur qui separe le manteau du pied. De la, 
les pieds passent entre des rouleaux qui retirent le contenu 
intestinal. Apres cette etape, les pieds non commercialisables 

cALE sont retires a la main et les autres passent dans un appareil de 
nettoyage qui elimine les bacteries. La demiere etape consiste 
a faire passer les coquillages par le tunnel de congelation 
jusqu'a l'aire d'emballage. 

Production d'autres especes Les autres peches canadiennes, comme celles du petoncle, du 
crabe, du homard, du hareng, de la crevette c6tiere, du requin, 
du thon, de l'espadon et du saumon, n'exigent pas d'appareil de 
traitement complexe puisque le produit est prepare pour la 
mise en marche dans des usines de transformation a terre 
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Chalutiers-usines 
congelateurs 

Differentes methodes sont utilisees pour entreposer le produit 
jusqu'a ce qu'il soit livre a l'usine. Ces methodes visent a 
preserver la meilleure qualite possible. Voici quelques 
exemples: 

• Crabe: entrepose dans des bacs et couvert de glace. 
• Homard: entrepose dans des viviers remplis d'eau. 
• Espadon : habille et surgele . 
., Petoncles : ecailles, places dans des sacs et mis en glace. 

Les chalutiers-usines congelateurs ont des installations de 
transformation beaucoup plus complexes a cause de la 

· diversite des produits qui sont prepares a bord en vue de la 
mise en marche. 

Les captures sont retirees du cul de chalut et deposees dans 
une soute. Le poisson est retire graduellement de la soute et 
place sur un convoyeur qui mene a l'aire de coupe. II est alors 
etete au moyen d'une scie circulaire ou au couteau. De la, une 
goulotte mene a un caisson a issues situe dans l'usine de farine 
de poisson sous le pont usine. Les tetes et les visceres y sont 
j etees, ainsi que tout le poisson endommage et les prises 
accessoires non commercialisables. Lorsque le caisson est 
rempli a un certain niveau, Je contenu est passe dans les 
appareils de fabrication de farine. Les issues sont comprimees 
jusqu'a ce que toute humidite en so it retiree, puis elles sont 
sechees. II en resulte un produit farineux qui est mis en sacs et 
entrepose dans la cale. Les sacs de farine de poisson pesent 
generalement entre 30 et 50 kilogrammes. 

Le poisson destine a un traitement ulterieur est retire de l'aire 
de coupe.par convoyeur et entraine vers les appareils de 
lavage. II est ensuite place sur des plateaux de congelation, 
pese et mis sur des supports. Lorsque les supports sont pleins, 
ils sont places dans les tunnels de congelation. Le produit 
congele est retire du congelateur et achemine vers la zone 
d'emballage ou il est mis en boite, etiquete, cercle et place 
dans des goulottes ou sur un convoyeur menant a la cale 
frigorifique sous le pont. 
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4.4 SECURITE 

Consignes de securite 

Evaluation de Ia securite du 
navire 

Transfert en mer 

Peu apres etre monte a bord du bateau auquel il est assigne, il 
est essentiel que l'observateur se renseigne sur les consignes 
de securite et les postes de secours. Le capitaine pourra lui 
indiquer a quel poste il devra se rendre en cas d'abandon du 
navire et ses fonctions au cours d'un incendie ou pendant le 
degla<;age du navire. L'observateur doit apprendre le meilleur 
parcours d'evacuation a partir de toutes les zones du bateau en 
cas d'urgence; ainsi que !'emplacement des extincteurs. II est 
aussi important de reconnaltre les differents signaux senores 
qui indiquent un homme ala mer, I' abandon du navire et un 
incendie. 

Tous les aspects des fonctions de l'observateur exigent qu'il 
connaisse les consignes de securite, autant pour son transfert 
en mer que pour la surveillance de la production de l'usine. La 
description des consignes de securite est divisee en sections : 
evaluation de la securite du navire, transfert en mer, securite 
sur le pont et securite dans l'usine de poisson. 

Lorsque l'observateur se pnSsente sur le quai pour monter a 
bord d'un bateau auquel il est assigne, illui est conseille de 
faire une inspection rapide, afin d'evaluer la situation sur le 
plan de la securite. II doit se rappeler que certaines conditions 
de travail pourraient etre defavorables et qu'illui faut faire 
preuve de jugement et de bon sens. S'il a de serieuses 
inquietudes au sujet de l'etat du navire ou du comportement de 
!'equipage, il doit communiquer avec son employeur avant que 
le bateau ne prenne la mer. 

Le Reglement sur la protection des pecheries c6tieres et le 
Reglement de peche (dispositions generales) precisent que le 
capitaine doit prendre toutes les precautions raisonnables pour 
assurer la securite d'un observateur qui monte a bord du navire 
en mer ou qui en debarque. Le MPO exige normalement que le 
capitaine donne a l'observateur un avis raisonnable de l'heure 
de transfert. 

Les transferts en mer sont faits ala discretion de l'observateur. 
A !'occasion, il peut arriver qu'un capitaine exerce des 
pressions pour que le transfert se fasse meme dans des 
conditions defavorables, parce que cela serait plus commode 
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Securite sur le pont 

Suggestion : L 'observateur 
doit se tenir a distance de 
securite pour surveiller les 
operations jusqu 'a ce que !a 
mise a l'eau et le relevage 
soient termines. 

Securite dans J'usine 

pour le respect du calendrier d'exploitation. De meme, un 
observateur pourrait ne pas faire preuve de jugement parce 
qu'il tient a retourner au port. Voici les aspects dont il faut 
tenir compte lorsqu'on decide d'entreprendre un transfert : 

• Les conditions meteorologiques/la visibilite 
• L'embarcation ·de transfert 
• Le moment du transfert Gour ou nuit) 
• L'etat de l'echelle de pilate 
• La distance de transfert. 

Le pont de peche est une zone dangereuse et il faut prendre des 
. precautions sur le plan de la securite. Les cables, cordages et 
autres elements du train de peche sont tendus a I' extreme 
pendant la mise a l'eau et le relevage des engins. II est 
preferable que l'observateur demeure a distance de securite 
jusqu'a la fin des manoeuvres. De plus, casque protecteur et 
dispositif de flottaison sont de rigueur en tout temps sur le 
pont. Voici d'autres conseils pour ameliorer la securite au 
travail: 

• Eviter de marcher au centre d'un cordage enroule 
" Surveiller les cables fortement tendus 
., Surveiller les objets non arriines sur le pont pendant les 

periode de mauvais temps 
., Se tenir a bonne distance de l'ouverture arriere jusqu'a ce 

que la barriere de securite ait ete refermee 
., Faire preuve de prudence en examinant les gros poissons 
., Prendre garde aux endroits glissants, a la glace, a la 

graisse, etc . 
., Eviter de lever des objets lourds ou, s'ille faut, utiliser de 

bonnes methodes (p. ex. forcer avec les jambes et non 
avec le dos). 

Les appareils etl'aire de travail varient enormement en 
fonction de la taille du bateau et de la peche pratiquee. L'usine 
peut etre une zone de grande activite; l'observateur doit done 
prendre des precautions sur le plan de la securite. Voici 
quelques points a surveiller : 
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Situations d'urgence 

Parcours d'evacuation 

Postes d'abandon 

Postes d'incendie 

Signaux sonores d'urgence 

.. Les vetements amples a proximite des appareils 

.. Les epines et les dents de poisson pendant l'examen des 
pnses 

" Les couteaux plantes dans les planches a decouper 
• Le travail en solitaire sur le pont ou dans la cale a poisson 
• Le deplacement des produits dans la cale a poisson 

L'observateur doit envisager la possibilite d'tine situation 
d'urgence et avoir un plan d'action. Pour formuler un plan 
valable, il faut tenir compte des elements suivants. 

Connaitre le chemin qui mene vers le pont ou la.passerelle a 
partir de toutes les zones du bateau peut etre un atout 
inestimable en cas d'urgence. Sur les petits bateaux c6tiers, 
cela n'est pas difficile, mais a bord d'un gros chalutier 
hauturier ou d'un chalutier-usine congelateur, cela peut poser 
un probleme si l'observateur n'est pas prepare. Les gros 
bateaux ont dans les coursives des plans du navire qui 
indiquent !'emplacement des sorties d'urgence. 

L'observateur doit normalement jouer un role actif au cours 
des exercices de sauvetage, mais il est important qu'il 
connaisse le poste qui lui est assigne. Dans les gros bateaux, 
l'observateur doit demander au capitaine les consignes et le 
poste qui lui est assigne. 

L'observateur doit connaitre le materiel de lutte contre 
l'incendie et noter son emplacement. II doit se renseigner au 
sujet des consignes de lutte contre l'incendie et des taches qui 
lui sont assignees. 

I1 existe des signaux sonores predetermines qui signifient : 
incendie a bord, un homme ala mer, rejoindre les postes 
d'abandon, et abandonner le navire. La plupart des gros navires 
affichent ces signaux a cote de chaque couchette; l'observateur 
doit s'assurer de bien les connaitre. 
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liste de controie de Ia La liste de controle qui suit aidera l'observateur a s'assurer 
securite qu'il a pris en compte tousles aspects de la securite: 

Suggestion : L 'observateur do it 
toujours noter les parcours 
d'evacuation, les signaux d'urgence 
et les pastes de secours 

" Emplacement .du materiel de securite du navire 
~>- Carrot de sauvetage 
~>- Bouee de sauvetage 
~>- Fusee eclairarrte 
~>- EP~ 

~>- Extincteur 
~>- Trousse de premiers soins 

" Responsabilites personnelles de l'observateur 
~>- Combinaison d'immersion 
~>- Parcours d'evacuation 
~>- Fonctions pendant un incendie/degla<;age 
~>- Poste d'abandon 

" Consignes de securite du bateau 
~>- Pastes d'abarrdon (carrots de sauvetage) 
~>- Assignation a un carrot de sauvetage 
~>- Signaux d'incendie/urgence/abandon du navire 
~>- Procedure de larrcement d'un appel de detresse 
~>- Actes essentiels a poser en cas d'urgence 
~>- Consignes pour le mauvais temps _ 
~>- Consignes pour la mise a l'ancre 
~>- Consignes pour la recuperation d'un homme a la 

mer 
~>- Consignes de lutte contte l'incendie 



4.5 JOURNAUX DE 

BORD 
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L'information inscrite dans le journal debord, si elle est 
exacte, fournit des donnees importantes qui peuvent servir a la 
gestion des peches. En vertu de !'article 61 de laLoi sur les 
peches, le capitaine doit tenir a jour unjournal au sujet de ses 
activites de peche et de ses captures. 

Une des principales fonctions de l'observateur est de surveiller 
les activites de peche et de noter tout ecart observe dans ·les 
registres. Il n'importe pas vraiment, du point de vue de 
l'observateur, que tous les espaces soient remplis 
correctement, mais que !'information elle-meme so it juste. 
Lorsqu'il verifie les registres, l'observateur doit mettre a profit 
plusieurs de ses competences, notamment en matiere 
d'identification des especes, d'estimation, de surveillance de la 
production et de navigation. 

Trois sortes de journaux sont utilises par les bateaux de peche 
assujettis ala competence canadienne: 

o Le journal de peche 
" Le journal de production 
" Le journal de transbordement 

Le registre le plus couramment utilise par la flottille 
canadienne est le journal de peche. Bien que sa presentation 
varie d'un bateau a !'autre, !'information requise est 
fondamentalement la meme. A bord des chalutiers-usines 
congelateurs, on utilise des joumaux de peche et de production 
et peut-etre meme parfois des joumaux de transbordement. 
Ces trois joumaux ont un en-tete, une section pour les 
renseignements concernant les captures et une section de 
commentaires. L'en-tete contient des renseignements generaux 
tels que le nom du bateau, son numero lateral, la division de 
peche, l'espece visee et la situation de peche. L'information 
demandee sur les prises dif.fere d'un registre a !'autre et sera 
decrite dans des rubriques distinctes. La section des 
commentaires, au bas de chaque page, contiendra des 
renseignements tels que les raisons des longs delais entre les 
traits, les pertes de poisson a cause de problemes d'engin et les 
rejets de poissons a cause de la contamination ou pour des 
raisons de securite. L'exactitude de cette information devra 
etre verifiee. 
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Journal de peche 

Positions 

Heure 

Profondeur 

Les observateurs ne sont pas autorises a ecrire dans les 
registres. Seulle capitaine doit le faire; il peut toutefois arriver 
qu'il designe un membre d'equipage a cette fin. 

Le journal de peche comprend les sections suivantes : 

.. Position 
• Heure 
• Profondeur 
.. Captures 

La position de depart au debut de chaque trait doit etre inscrite 
dans le registre de peche. Certains registres comportent aussi 
un espace pour la position a la fin du trait. Les coordonnees 
sont normalement inscrites en latitude et en longitude, bien 
que certains capitaines a bord de petits bateaux canadiens 
inscrivent la position en DT (LORAN C). On trouvera ala 
section 4.2- Navigation une description detaillee des 
techniques de navigation. 

L'heure doit etre inscrite au debut et a la fin de chaque trait. A 
bord des bateaux etrangers, l'heure est indiquee en UTC 
(temps universel coordonne), tandis que l'heure locale est 
normalement utilisee dans les registres a bord des bateaux _ 
canadiens. L'UTC est mesure a raison de 15° de longitude par 
heure, le point de depart etant au meridien de Greenwich (0°). 
Par exemple, Halifax (Nouvelle-Ecosse), situee par 63 °36' de 
longitude ouest, est a +4 heures du meridien de Greenwich. 
Lorsque le journal indique l'heure locale, l'observateur doit 
tenir compte de l'heure avancee. II s'agit d'un rajustement qui 
permet de profiter des heures de clarte. L'heure est avancee le 
premier samedi d'avril et remise a l'heure d'origine le dernier 
samedi d'octobre. 

La profondeur de peche est inscrite en brasses dans la plupart 
des registres canadiens. Elle est consignee en metres a bord de 
certains gros bateaux canadiens eta bord de la plupart des 
bateaux de peche etrangers (une brasse = 1,828 metre). 
L'observateur devrait verifier au moyen des instruments de la 
passerelle si la profondeur inscrite est juste. 
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APPLICATION DES FACTEURS DE CONVERSION 

POIDS ENTIER(PE) 
1 000 kg 

[
~---- ---Pel 

PP x _r=c 2,15 = ?E 

PE + FC 2,15 = PE 

POIDS DU PRODUIT (PP) 
465 kg 

FACTEURS DE CONVERSION 

2,15 = FC Filets en PE 

5,00 = FC Farine en PE 

5,00 = FC FARINE en issues 

Farine x FC 5,0 = Is~ 

~.~-::~= ___ L-=-
~s + FC 5,0 = Farine 

/}' 
~:~~ 

107 kg FARINE A PARTIR 
D'ISSUES 

POIDS ENTlER (PE) 
1 000 kg 

["F;~ine x FC 5,0 = PE j 

[ P E + FC 5,0 = Far~ 

Jl~\ 
200 kg FARINE A PARTIR 

DE POISSON ENTlER 
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Captures 

Journal de production 

Les captures incluent une estimation de toutes les especes 
conservees et rejetees, trait par trait. Dans les joumaux de 
peche etrangere, le poids entier est inscrit en kilogrammes. 
Dans la plupart des joumaux canadiens, Ie.poids est inscrit en 
livres. II est permis d'inscrire le poids entier ou habille 
(1 kilogramme = 2,204livres). 

La capacite del'observateur d'estimer et d~identifier les especes 
a une importance cruciale pour le controle de cette section du 
registre. L'observateur doit continuellement ameliorer ses 
connaissances dans ce domaine pour affiner son jugement. 
Lorsqu'il verifie les entrees dans le journal, il doit comparer 
les estimations du capitaine aux siennes. Pout plus de 
renseignements sur !'estimation, se referer aux sections 6.1 a 
6.4 qui portent sur les methodes d'estimation des prises. 

Les joumaux de peche utilises par les bateaux etrangers 
comportent une section additionnelle pour le poids de la 
production convertie. L'information inclut le poids entier, par 
espece, transforme en vue de la consommation humaine 
(entier, eviscere et etete, filets, etc.) et reduit en farine de 
poisson. Le poids de l'espece transformee en vue de la 
consommation humaine peut etre obtenu en prenant le poids 
transforme de chaque genre de produit inscrit dans le journal 
de production et en appliquant le facteur de conversion (FC) 
approprie. Le poids du poisson entier reduit en farine peut etre 
determine en appliquant le FC approprie au poids de la farine 
produite a partir de poisson entier, indique dans le journal de 
production. 

Le journal de production est obligatoire a bord de tous les 
bateaux etrangers et de certains bateaux canadiens qui pechent 
dans les.eaux canadiennes. Tousles resultats de la production 
doivent etre consignes quotidiennement dans ce registre. Le 
poids des produits est note en kilogrammes, par espece. Pour 
verifier ces entrees, l'observateur doit convertir le poids du 
produit en poids entier, afin de le comparer avec I' estimation 
des prises. La plupart des bateaux ont leur propre FC pour 
chaque forme de produit et chaque espece. Un observateur doit 
intervenir lorsque le FC utilise par le navire est trop eleve ou 
trop bas. Afin de determiner !'exactitude d'un FC, l'observateur 
peut avoir a en refaire le calcul, de la fa9on suivante : 
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" Peser plusieurs paniers de poisson entier et consigner les 
resultats. 

" Demander a !'equipage de transformer le poisson et peser 
le produit obtenu. 

" Diviser le poids entier par le poids du produit pour 
obtenir le PC. 

Poids entier + poids du produit =PC 

Le facteur de conversion est applique de la fas;on suivante : 

Si le PC du merlu argente eviscere et etete est de 1,6 et qu'il y 
a 15 000 kg de produits a bord, le poids entier equivalent serait 
de 24 000 kilogrammes (15 000 x 1,6 = 24 000 kg). Si 
l'observateur doit determiner le poids du produit a partir d'une 
quantite donnee de poids entier, il fera le calcul inverse 
(24 000 + 1,6 = 15 000 kg). 

La section suivante dujoumal de production porte sur la 
quantite de farine de poisson produite a partir des issues et du 
poisson entier. Les issues sont les parties du poisson rejetees 
lorsque le produit est obtenu (c.-a-d. la tete, les visceres, les 
nageoires, la queue, etc.). II faut se rappeler que l'huile de 
poisson est un sous-produit et n'est pas consideree comme 
faisant partie des issues. L'observateur doit surveiller 
attentivement ce processus pour s'assurer que la source et le 
poids exacts de la farine de poisson sont inscrits. Apres la 
reduction, il sera impossible d'en determiner l'origine (issues, 
poisson entier, especes). 

Les captures accessoires interdites peuvent etre cachees si elles 
sont faussement declarees comme issues. 
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On calcule la quantite de farine produite a partir des issues en 
soustrayant le poids transforme du poids entier et en divisant 
par le FC de la farine. Si l'on utilise les valeurs de l'exemple 
ci-dessus, le poids de la farine qui serait produit a partir des 
issues serait celui qui est indique ci-dessous. Dans cet 
exemple, le FC de la farine est de 5,0. 

24 000 kilogrammes de poids entier 
- 15 000 kilogrammes de poids de produit 
= 9 000 kilogrammes d'issues 

(issues) 9 000 ..;- 5,0 FC = 1 800 kilogrammes de farine 

On calcule la quantite de farine produite a partir de poisson 
entier en divisant le poids du poisson entier par le FC de la 
farine. 

(poisson entier) 15 000 kg..;- 5,0 = 3 000 kg (farine) 

Lorsqu'il verifie cette section du registre, l'observateur doit 
tenir compte des points suivants : 

" Le poids inscrit de la farine de poisson correspondant aux 
issues est-il representatif des produits obtenus? 

" L'equipage cache-t-il des prises accessoires entieres en les 
inscrivant comme issues? 

" Le poids inscrit de la farine de poisson correspondant au 
poisson entier est-il representatif des captures de la 
joumee? 



Module 5 : , chantillonnage et science 
halieutique 

Perspective 

Le module « Echantillonnage et halieutique » traite des methodes utilisees par les scientifiques de 
Peches et Oceans pour evaluer les stocks de poissons et du role que jouent les donnees recueillies 
par les observ~teurs dans le processus d' evaluation. Ce module presente des methodes 
scientifiques reconnues pour !'identification et l'echantillonnage des poissons, dont des 
procedures d' enregistrement de donnees biologiques. 

5.1 Populations de poissons Presentation d'informations considerees par les scientifiques 
quand ils evaluent les populations de poissons. 

5.2 Science halieutique Terminologie scientifique et methodes utilisees pour evaluer 
les stocks. 

5.3 Identification des especes Terminologie scientifique et methodes utilisees pour identifier 
les especes de poissons. 

5.4 Methodologie 
d'echantillonnage 

5.5 Exigences particulieres 

Collecte et organisation des donnees brutes. 

Collecte et preservation des specimens et donnees connexes. 
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5.1 POPULATIONS DE 

POISSONS 
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DE DIFFERENT$ STOCKS 
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Stock : groupe de poissons d 'une meme espece 
vivant dans une region definie et qui ainsi se 
reproduisent entre eux et constituent une meme 
lignee. 

Cette section donne un apen;u des informations qui doivent 
etre considerees par les scientifiques quand ils evaluent les 
populations de poissons a des fins de gestion des peches. La 
connaissance de ces informations permettra a l'observateur de 
mieux apprecier et respecter son travail, particulierement en ce 
qui conceme la collecte des diverses donnees utilisees dans le 
modele de gestion. 7 

Les stocks de poissons sont normalement separes par une 
frontiere physique. Par exemple, la morue du Bonnet flamand 
(3M) est consideree comme un groupe de poissons separe et 
distinct de la morue des eaux environnantes. Toutefois, le 
fletan noir semble former un seul stock parce que cette espece 
d' eaux profondes n' est pas divisee en plusieurs groupes selon 
la profondeur, comme c' est le cas pour la morue. Au Canada 
atlantique, on compte plus d'une douzaine de stocks differents 
demorue. 

De nombreuses especes commerciales de poissons marins 
migrent sur de grandes distances, soit sur des centaines, voire 
des milliers de kilometres chaque annee. Les adultes font la 
navette entre les frayeres et les aires d'alimentation suivant un 
cycle regulier. Les larves s'eloignent des frayeres en derivant 
et vont s'etablir dans les zones d'alevinage. 

Migratiou : phbwmene par lequelune espece 
change d'habitat a certaines saisons en rapport 
avec des changements dans les conditions de l'eau 
ou avec les activites de fraye. 

A tout moment, un stock de poissons est constitue de plusieurs 
classes d'age. Avec le vieillissement des classes d'age, il y a 
reduction du nombre de poissons par mortalite naturelle ou par 
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peche, mais la taille des poissons qui survivent s'accrolt. La 
connaissance de la composition par age des stocks de poissons 
est essentielle pour I' etude dela dynamique des populations et 
la gestion du poisson. C'est pourquoi on recueille les otolithes 
(os de l'oreille) pour determiner l'age des poissons. 

Recrutement: ~ntree des poissons juveniles dans la 
population adulte. 

Dans le contexte de la peche, le recrutement conceme les 
poissons de taille suffisante pour etre captures par les engins 
de peche. On dit que ces poissons sont recrutes dans la peche. 
Le recrutement ou l'effectif des classes d'age peuvent varier 
enonnement d'une arulee a I' autre, et ils ne sont pas tres 
clairement lies a la taille du stock de reproducteurs. La 
variation de l'effectif des classes d'age est, avec la peche, le 
facteur principal qui determine 1 'abondance des stocks de 
poissons. La variation de la taille des stocks ainsi causee peut 
etre importante et s'ajoute aux variations dues aux fluctuations 
de I' effort de peche, etc. C'est pour cette raison que, dans les 
avis scientifiques, on propose parfois un accroissement du 
TAC en meme terrips qu'une reduction de I' effort de peche. La 
variation du recrutement est aussi la principale raison pour 
laquelle on change les TAC recommandes d'une annee a 
l'autre. 

En dehors de ces fluctuations a court terme, le principal 
probleme concernant le recrutement est celui de savoir dans 
quelle mesure il depend de la taille du stock. Evidemment, s'il 
n'y avait pas de reproducteurs, il n'y aurait pas de recrues, 
mais la relation entre le stock de reproducteurs et le 
recrutement qui en est issu n'estjamais tres claire en raison 
des nombreuses fluctuations a court terme. Si le recrutement 
diminue alors que la taille du stock de reproducteurs se trouve 
trop reduite, on peut assister a un effondrement catastrophique 
du stock en cas de mortalite par peche elevee, plutot qu'a un 
appauvrissement progressif. 



166 Module 5: Echantillonnage et science halieutique 

Variabilite naturelle: fluctuation de la proportion 
dejeunes poissons qui surviventd'anmze en annee. 

II existe une importante variabilite interannuelle dans la 
proportion de jeunes qui survivent, d'ou une fluctuation 
considerable de l'effectif des classes d'age. Dans certains cas, 
ces fluctuations peuvent etre si prononcees qu'une ou 
plusieurs classes d' age importantes peuvent soutenir la peche 
pour plusieurs annees. Une classe d'age importante peut avoir 
un impact spectaculaire sur la quantite qui pourra etre pechee 
au moment oil les poissons de cette classe d'age atteindront la 
taille de la capture. En surveillant ce processus de variabilite 
naturelle, les scientifiques peuvent prevoir les tendances 
futures de la recolte de poisson. 
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Cette section presente la terminologie scientifique et les 
methodes utilisees par les biologistes des peches (halieutes) 
pour I' evaluation des stocks et fournit des renseignements sur 
les totaux autorises des captures (TAC) utilises pour la gestion 
des peches. 

Evaluation des stocks : estimation de Ia croissance 
despopulations, de Ia mortalite et de l 'eiat des 
stocks depoissons. 

Pour fournir des avis sur les TAC, les halieutes doivent 
connaitre l'etat du stock. Ils doivent aussi etablir ce que 
devrait etre I' etat optimal du stock. Malheureusement, il est 
impossible de compter directement les poissons dans la mer; 
ainsi, I' estimation des effectifs (dynamique des populations) 
doit etre realisee de fas;on indirecte. Pour ce faire, les 
scientifiques ont besoin d'un vaste ensemble de donnees sur 
les stocks. 

Les donnees de la peche commerciale sont importantes a cet 
egard. Le poids du poisson capture et les lieux ou il a ete 
peche sont certainement les donnees les plus importantes a 
recueillir, car ces parametres definissent la mortalite par peche. 
L' estimation des quantites de poisson pechees dans chaque 
region est aussi importante. 

Pour que des evaluations precises soient possibles, les captures 
commerciales totales dans un stock donne doivent etre · 
subdivisees suivant le nombre de poissons captures a chaque 
age (classes d'age). Cela peut etre realise si les participants a 
une peche donnee determinent regulierement 1' age des 
poissons selon leur longueur dans des echantillons 
representatifs de leurs prises commerciales. Les mesures 
donnent une estimation du nombre de poissons de chaque 
longueur captures. Grace aux connaissances sur I' age des 
poissons, on peut alors convertir les longueurs en ages et 
obtenir ainsi le nombre de poissons de chaque age. On peut 
determiner les ages de bon nombre d' especes de poisson en 
recueillant les otolithes et des ecailles. 
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Pour prevoir les prises futures, les scientifiques doivent 
pouvoir estimer combien de poissons de chaque age sont 
presents dans la mer au moment present et queUe proportion 
de chaque groupe d'age seracapturee chaque annee. 

Une autre caracteristique des stocks de poissons est la grande 
variation du nombre de poissons entrant dans la peche chaque 
annee. La connaissance de ces deux caracteristiques nous 
pennet d'etablir la stmcture par age d'une population. 

Chaque annee, les scientifiques du MPO donnent des avis sur 
1' etat des stocks de poissons. Pour formuler ces avis, ils 
doivent analyser les donnees bmtes pour obtenir des reponses 
aux nombreuses questions qui se posent. Le but principal est 
de fournir une evaluation precise des stocks. Pour ce faire, on 
do it recueillir des donnees sur les prises, 1' effort de peche et la 
taille et I' age des poissons dans une region donnee frequentee 
par un stock. II existe pour la collecte de ces donnees plusieurs 
programmes d'echantillonnage des prises commerciales mis 
en oeuvre par le MPO : 

" Programme des observateurs 
.. Techniciens des ports 
" · Peche sentinelle ( ou peche indicatrice) 

Toutes les sources mentionnees ci-dessus sont importantes, 
mais seulle Programme des observateurs, avec les donnees 
des campagnes de recherche, peut foumir une information 
complete visant 1' evaluation des stocks. Le Programme des 
observateurs, grace a I' observation directe des activites de 
peche de nombreux bateaux, permet de recueillir une vaste 
gamme de donnees scientifiques et techniques fiables en 
quantites suffisantes. 

Les donnees obtenues sont presentees a l'employeur de 
l'observateur, qui a pour responsabilite de recueillir lecompte 
rendu de l' observateur. Durant la seance de debriefing, les 
donnees sont verifiees visuellement et des corrections sont 
apportees. II est tres important de veiller a ce que les donnees 
soient precises. Une fois ce processus termine, les donnees 
sont char gees dans la base de donnees, et le travail d' edition 
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est effectue. Le personnel scientifique du MPO a alors acces 
aux donnees. Au nombre des applications actuelles des 
donnees scientifiques du Programme des observateurs, on 

_compte les suiv'antes : 

.. evaluation des stocks de poissons 
• analyse de 1' effort de peche, des prises accessoires et des 

rejets 
" elaboration de nouveaux reglements 
• analyse des types d' engins de peche actuels 
" analyse des methodes de production et de la qualite des 

produits . 
" distribution du poisson et des peches 

Modele de productio11 excedentaire : theorie 
biologique qui te11te d'expliquer les effets de la 
peclze selon la relation entre le taux de capture et 
l 'effort depeche. 

L' a vantage du modele de production excedentaire est sa 
simplicite. Les seules donnees requises sont les mesures des 
captures totales et de I' effort de peche total, ou des captures 
par unite d'effort. L'utilisation de ce modele presente toutefois 
plusieurs inconvenients. Le principal inconvenient est qu'il ne 
fait pas de distinction entre les effets du recrutement, de la 
croissance, de la mortalite naturelle et de la mortalite par 
peche. Autre inconvenient, le modele ne tient pas compte du 
facteur d' apprentissage dans Ie developpement d'une nouvelle 
peche. I1 peut y avoir distorsion des taux de capture au fur et a 
mesure que les pecheurs apprennent a connaitre les nouveaux 
lieux de peche. Les progres dans la technologie de la peche 
peuvent aussi distordre les taux de capture. Comme les taux de 
capture ne sont qu'une mesure de la densite locale, tout 
changement spatial distordra aussi les resultats. Toutefois, ce 
modele est particulierement utile pour des especes comme le 
thon ou le sebaste, dont 1' age peut etre difficile a determiner. 
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Modele analytique : tluiorie biologique sur les effets 
de la peche qui prend en consideration ce qui arrive 
.a une c.lasse d 'age de poiss()ns depuis le moment ou 
elle est recr:utee dans .[a pee he jusqu 'a ce que le 
dernier poisson de cette classe d'age soit mort. 

Cinq principaux facteurs sont consideres dans !'utilisation de 
ce modele : le nombre de poissons recrutes dans la peche 
chaque annee, le rythme auquelles poissons sont captures, la 
fourchette de tailles (ages) des poissons captures, le rythme 
auquelles poissons meurent de causes naturelles et le profil de 
croissance individuelle des poissons. 

Chaque stock est constitue de classes d'age. Les modeles 
analytiques examinent ce qui arrive a une classe d'age depuis 
le moment ou elle entre dans la phase exploitable jusqu'a ce 
que le dernier poisson de cette classe d'age soit mort. 

Reudemeut par recrue : rendement moyen qui peut 
etre attendu dans tout type de peche d 'un poisson 
recrute dans Ia population exploitable. 

Si une estimation du recrutement a ete realisee, elle peut etre 
utilisee pour estimer le rendement total. En faisant !'hypothese 
que le recrutement sera au niveau moyen des demieres annees, 
on peut penser que le rendement total et le rendement par 
recrue changeront d'une maniere similaire. Le resultat est 
souvent exprime en termes de niveau de mortalite par peche 
qui produira le rendement par recrue maximum, ou une 
variante. L'allure de la courbe du rendement par recrue varie 
selon les especes et selon les stocks. 
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II est essentiel pour les observateurs de pouvoir identifier les 
especes, et ils doivent le faire trait par trait. Avant de remplir 
la cruciale feuille de donnees sur les captures, les observateurs 
doivent etre capables d'identifier les especes de poissons et 
d'invertebres capturees. 

Les documents de reference qui font autorite en matiere 
d'identification des poissons sont : Les Poissons de 
l 'Atlantique canadien (Scott et Scott, so us presse; version 
anglaise, 1988) et Les poissons du Pacifique canadien (Hart, 
sous presse; version anglaise, 1973). Les cles taxinomiques 
pour !'identification des crevettes, des homards et des crabes 
sont presentees dans Decapod Crustacea of the Atlantic Coast 
of Canada (Squires, 1990). 
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Caracteres 
anatomiques externes 
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Pour !'identification des especes, on utilise des termes 
techniques precis decrivant l'anatomie exteme et interne des 
animaux. nest done imperatif que cette terminologie soit bien 
assimilee. De plus, pour utiliser efficacement les cles 
taxinomiques, on doit avoir une connaissance de base des 
structures taxinomiques. 

Pour utiliser efficacement un guide d'identification des 
poissons, les observateurs doivent se familiariser avec la 
terminologie anatomique servant a differencier les specimens. 
Les categories generales suivantes couvrent divers aspects des 
caracteres extemes utilises dans !'identification des especes : 
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La taxinomie est 1' etude de la classification des organismes 
d'apres leurs similarites et leurs differences. Les principales 
divisions taxinomiques par ordre descendant sont le regne, 
1' embranchement, la classe, 1' ordre, la famille, le genre et 
l'espece. Une espece est un groupe d'organismes qui peuvent 
se reproduire entre eux, mais pas avec des organismes d'autres 
groupes. On ne doit pas confondre les notions d' espece et de 
«stock»; un stock est un groupe d'aniinaux de la meme espece 
qui ne se reproduisent pas avec des animaux d'autres stocks de 
la meme espece a cause d'une separation geographique. 

Les divisions taxinomiques commencent par des categories 
tres generales qui se ramifient en groupements de plus en plus 
restreints. Par exemple, le regne animal rassemble les 
organismes pluricellulaires qui se nourrissent principalement 
par ingestion. Dans le regne animal, on trouve 
l'embranchement des Cordes (animaux pourvus d'une moelle 
epiniere creuse et d'un cordon elastique ou notocorde le long 
du dos, et de fentes branchiales). Parmi les Cordes se trouve le 
sous-embranchement des V ertebres ( animaux qui possedent un 
crane enveloppant un cerveau bien developpe et un squelette 
cartilagineux ou osseux). Les Vertebres incluent la classe des 
Chondrichtyens (poissons cartilagineux), qui comprend 1' ordre 
des Squaliformes (requins). Parmi les requins, on trouve la 
famille des Squalides (requins du type des aiguillats), parmi 
lesquels on compte l'aiguillat commun (genre Squalus, espece 
acanthias). 

Les noms scientifiques sont toujours ecrits en latin. Dans la 
litterature scientifique, le nom d'une espece est normalement 
precede de son genre, et le tout est ecrit en italiques (Squalus 
acanthias). La premiere lettre du genre (Squalus) est en 
majuscule tandis que le nom de l'espece (acanthias) est 
toujours entierement en minuscules. Il arrive aussi assez 
souvent qu'on abrege le nom du genre en utilisant la premiere 
lettre majuscule suivie d'un point (S. acanthias). 
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EMBRANCH.EMENT 

Echinodermata). 

CLASSE- exemples 

5 CLASSES - btoiles de mer, oursins, concombres de mer 

BIVALVES - palourdes, pbtoncles, moules. 
(Bivalvia) 

I MOLLUSQUEs~------------~ 
GASTROPODES -escargots, buccins. 

(Gastropoda) 

(Mollusca) 
cEPHALOPODES - pieuvres. calmars. 

{Cephalopoda) 

ARTHROPODEi ~·~~·-~--~---~--~-'------------------~ 
(Arthropoda) c 

- crabes, homards, crevettes. 

CORDES 
(Chordata) 

.2 Gl REPTILES MARINS - tortues marines. 
-:;j C (Reptilia) 
... c 

_ Q..! OISEAUX MARINS - goblands, mouettes, sternes. 
r-~--~- Ill~ (Aves) 

Clli'CI 

0:' ~ .. MAMMIFERES MARINS- baleines, marsouins, dauphins, phoque .... 
(Mammalia) 

------
Ill IPOISSONS SANS MACHOIRES_myxines,lamproies. 
~ (Agnatha) 

::: POISSONS CARTILAGINEUX - raies, requins. 
L.~---~ 'o {Chondrichthyes) 

a. 
POISSONS OSSEUX -taus les polssons ayant des os 

(Osteichthyes) calcifies. 

Classification des 
animaux marins 

La majorite des animaux marins appartiennent aux 
embranchements suivants : 

Mollusques 

., Mollusca (Mollusques) 
" Arthropoda (Arthropodes) 
" Echinodermata (Echinodermes) 
., Chordata (Cordes, sous-embranchement des Vertebres) 

L'embranchement des Mollusques reunit des animaux non 
segmentes a symetrie bilaterale pourvus d'une coquille 
secretee par un manteau et d'un pied musculeux; il existe 
diverses variantes sur ce modele de base. Ce sont des animaux 
marins, dulcicoles ou terrestres a corps mou et ayant souvent 
au moins une coquille dure. L'embranchement des Mollusques 
compte plus de 100 000 especes, dont la plupart appartiennent 
aux classes suivantes : 

" Bivalvia (Bivalves) 
.. Gastropoda (Gastropodes ou Gasteropodes) 
.. Cephalopoda (Cephalopodes) 



Arthropodes 

CARACT~RESDESCRUSTAC~S 

Pattes natatoires 
(pleopodes) 

Pattes locomotrlces 
(pereiopodes) 
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La classe des Bivalves (myes, huitres, petoncles, etc.) 
rassemble des animaux a « valves » ou coquilles qui sont 
articulees a la bordure dorsale. Ce sont des organismes 
strictement aquatiques, comprimes lateralement, ·sans tete 
distincte et qui, pour ce qui est de leur alimentation, sont 
generalement des filtreurs stationnaires. Ils ont aussi un pied 
en forme de hachette qui n'est pas tres developpe et dont ils se 
servent pour ramper. Certains sont capables de nager pour 
s'enfuir, comme les petoncles. On compte environ 15 000 
especes de Bivalves. 

Dans la classe des Gastropodes (etymologiquement 
« estomac-pied »)(escargots, buccins, patelles, etc.), le pied 
est, chez differentes especes, hautement modifie pour 
permettre a !'animal de se deplacer en rampant. Les 
Gastropodes ont habituellement une coquille spiralee 
asyrnetrique et une tete portant une ou deux paires de 
tentacules. II y a environ 80 000 especes de Gastropodes. 

La classe des Cephalopodes (calmars, pieuvres, etc.) est 
caracterisee par la presence d'une «tete-pied» portant 
habituellement huit ou dix tentacules, une bouche precedee 
d'un bee come et un sac d'encre. Ces animaux ont des yeux et 
un systeme nerveux tres developpes, nagent rapidement en 
expulsant 1' eau de la cavite de leur manteau, ou rampent sur le 
fond. La coquille peut etre reduite et interne (calmar), absente 
(pieuvre) ou pleinement developpee (nautile). Les 
Cephalopodes comptent seulement 650 especes vivantes, mais 
il en existe plus de 7 500 formes fossiles. 

L' embranchement des Arthropodes est le plus important du 
regne animal; il compte plus de 800 000 especes, la majorite 
etant des insectes terrestres. Les Arthropodes sont des animaux 
segmentes pourvus d'appendices pairs, ayant aussi un 
exosquelette chitineux articule et un tube digestif complet. 

La majorite des Arthropodes marins appartiennent ala classe 
des Crustaces (homards, crabes, crevettes, etc.), qui compte 
environ 31 300 especes. Les Crustaces ont typiquement deux 
paires d'antennes, une paire de mandibules et deux paires de 
maxilles. Les segments thoraciques ont des appendices pairs, 
et les segments abdominaux portent ou ne portent pas 
d' appendices. 
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Echinodermes 

Cordes 

VertE§bn§s marins a 
respiration aerienne 

L'embranchement des Echinodermes (Echinodermata) (etoiles 
de mer, oursins, concombres de mer, etc.) compte environ 
6 000 especes decrites, toutes marines. On reconnalt les 
:Echinodermes a leur symetrie pentamere (leur corps peut etre 
divise en cinq parties disposees autour d'un axe central), mais 
cette caracteristique n'est pas toujours tres apparente. La 
symetrie peut aussi se manifester en multiples de cinq : par 
exemple, une etoile de mer a dix bras. Les Echinodermes ont 
un endosquelette fait d'ossicules et de spicules calcaires et 
habituellement de nombreux pieds ambulacraires ventraux 
relies a un systeme vasculaire coelomique dans lequel circule 
aussi de l'eau de mer (pour la locomotion). 

L'embranchement des Cordes (Chordata) comprend des 
animaux ayant un squelette axial sous la forme d'une 
notocorde (cordon rigide) chez les formes inferieures et une 
moelle epiniere creuse du cote dorsal. Le sous-embranchement 
des V ertebres comprend des Cordes ayant une colonne 
vertebrale segmentee formee d'os ou de cartilage. Ces 
animaux ont un crane qui enveloppe un cerveau bien 
developpe et portent habituellement une queue. Les V ertebres 
comptent des animaux qui respirent a I' air libre (reptiles, 
oiseaux et mammiferes) qui peuvent etre adaptes ala vie en 
mer, et des animaux qui respirent dans l'eau (poissons) 
pleinement adaptes a la vie en milieu aquatique. 

Les trois classes de V ertebres qui respirent a 1' air libre et qui 
sont adaptees au milieu marin sont les suivants : 

.. Reptilia (Reptiles) 

.. Aves (Oiseaux) 
.. Mammalia (Mammiferes) 

La classe des Reptiles comprend sept especes de tortues 
marines chez qui les membres sont modifies en nageoires. 
Bien que les tortues marines passent la plus grande partie de 
leur cycle vital en mer, elles doivent tout de meme venir a 
terre pour se reproduire et pondre leurs oeufs dans des nids 
creuses dans le haut des plages. 



Especes de poissons 

CARACTERES EXTERNES 
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La classe des Oiseaux comprend de nombreuses especes 
adaptees a la vie marine, mais, qui comme les tortues de mer, 
doivent retourner sur la terre pour nicher. Les colonies ou 
nichent les oiseaux marins· sont concentrees dans les regions 
cotieres. 

La classe des Mammi:feres comprend des especes adaptees au 
milieu marin. Comme chez les mammi:feres terrestres, les 
jeunes se nourrissent au debut de leur vie de lait matemel. Les 
mammi:feres marins ont habituellement quatre membres, 
modifies en forme de nageoires. Ils respirent l'air mais 
peuvent rester sous l'eau pour de longues periodes, jusqu'a 
une heure chez certaines especes. Les Cetaces (baleines, 
dauphins etmarsouins) sont les mammiferes les mieux adaptes 
au milieu marin; ils passent tout leur cycle vital dans la mer et 
se nourrissent d' aliments divers, comme de poissons, de 
mollusques, de phoques et de plancton. Le sous-ordre des 
Pinnipedes (carnivores aquatiques in eluant les phoques) est 
moins bien adapte au milieu marin; en effet, les Pinnipedes 
doivent retourner sur la terre pour s'accoupler et mettre bas. Ils 
se nourrissent surtout de poissons. 

Les poissons osseux comptent environ 40 % des especes 
vivantes de vertebres et sont pleinement adaptes au milieu 
marin. I1 existe trois classes de poissons : 

Agnathes (lamproies et myxines) 
.. Chondrichthyens (poissons cartilagineux) 
" Osteichthyens (poissons osseux) 

La classe des Agnathes (lamproies et myxines) compte 
64 especes. Ces vertebres aquatiques ressemblant a des 
anguilles n'ont pas de membres, d'os, d'ecailles, de nageoires 
paires ni de rayons de nageoire, et leur bouche est depourvue 
de machoires. Ils ont une nageoire dorsale et une nageoire 
caudale, et les myxines ont aussi une nageoire anale. Ils sont 
consideres comme les plus primitifs des poissons et n' ont que 
des vertebres rudimentaires. 
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La classe des Chondrichthyens (requins, raies et chimeres) 
compte environ 2 000 especes dont le squelette est entierement 
cartilagineux. L'intestin contient une valvule spiralee, et 
l'intestin et les canaux urogenitaux se deversent dans une seule 
ouverture exteme, le cloaque. Les males ont des nageoires 
pelviennes modifies en pterygopodes, qui sont des organes 
copulateurs servant a introduire le sperme dans la femelle. Ces 
poissons ont des ecailles Gamais chevauchantes} et sont 
depourvus de vessie natatoire. 

Les requins se nourrissent d'autres poissons, de crustaces, de 
mollusques et dans certains cas de plancton. Les raies sont 
aplaties dorso-ventralement et ont des dents broyeuses qui leur 
permettent de se nourrir de crustaces et de mollusques. 

La classe des Osteichthyens reunit des poissons a squelette 
osseux (a I' exception des esturgeons et des lepisostes), 
pourvus habituellement d'ecailles et d'une vessie natatoire. La 
classe compte environ 30 000 especes. Les poissons osseux se 
nourrissent de fac;ons tres diverses : ils peuvent etre 
carnivores, herbivores ou filtreurs. 

La morphologie des poissons osseux s'est largement adaptee a 
leurs differents modes de vie. Les poissons qui se nourrissent 
sur le fond ou pres du fond ont une vessie natatoire reduite ou 
n' en ont pas du tout et sont frequemment aplatis. Les plies 
sont aplaties lateralement et nagent de cote au-dessus du fond 
mann. 

La baudroie est comprimee dorso-ventralement eta une 
grande bouche orientee vers le haut qui lui permet de capturer 
les poissons qui nagent au-dessus d' ell e. 
L' espadon a un rostre proeminent ou « epee »pour assommer 
ou tuer les poissons dont il se nourrit. Le thon et les poissons 
ressemblant au maquereau sont tres profiles et sont des 
nageurs rapides et puissants. 
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CLE DES PRINCIPALES 
CATEG.ORIES DE POISSONS 

Absence de 

CLASSE AGNATHES 
(poissons sans machoire) 

Machoire articulee 

each~ 

~ 

r-------------------~our-----------~ 

1~1r 
2 

Fe~eunque 

3 
CLASSE DES CHONDRICHTHYENS 

(poissons cartilagineux) 
CLASSE DES OSTEICHTHYENS 

(poissons osseux) 

~~~<r ~~ 
~~~ -

Utilisation d'une ch~ 
dichotomique 

Les cles dichotomiques aident a identifier un specimen 
particulier. Ces cles sont constituees d'une serie de choix sous 
forme de doublets numerotes dans la marge de gauche. Pour 
utiliser une cle, on compare les caracteristiques du specimen 
en question avec le premier enonce de la cle. Si l'enonce 
correspond aux caracteristiques du specimen, on suit 
I' indication donnee ala fin de cet enonce, qui sera le nom 
d'une espece ou le numero du prochain doublet a consulter. Si 
le premier enonce de ce doublet ne decrit pas correctement le 
specimen, il faut passer au deuxieme enonce du doublet. On 
poursuit cette demarche jusqu'a ce que le specimen so it 
identifie. 
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Les cles dichotomiques commencent par presenter des 
caracteristiques tres generales communes a une classe, par 
exemple. Graduellement, par !'elimination des caracteristiques 
divergentes, les cles d'identification deviennent plus precises 
et donnent des caracteristiques physiques plus specifiques 
communes aux ordres, aux families, aux genres, pour 
finalement ne donner que les caracteristiques qui permettent 
de distinguer les especes les unes des autres. 



5.4 METHODOlOGIE 

D'ECHANTillONNAGE 
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Les donnees des observateurs sont importantes pour la gestion 
des peches. Ce sont parfois les seules donnees existantes sur 
une peche donnee. Mis a part le cas des campagnes de 
recherche sur lespeches, les donnees des observateurs sont les 
seules recueillies dans des conditions qui visent avant tout 
1' absence de biais et la qualite. 

Les observateurs contribuent a I' etude scientifique des 
populations de poissons en recueillant des donnees par la voie 
de l'echantillonnage. Les scientifiques analysent et interpretent 
ces donnees pour connaitre et determiner la sante generale et 
1' etat de divers stocks de fac;on a pouvoir prendre des 
decisions concernant la gestion de la ressource. La qualite des 
decisions de gestion est fonction de la qualite des donnees sur 
lesquelles elles sont fondees. Pour obtenir des donnees fiables, 
on doit appliquer une methodologie scientifique durant le 
processus de collecte des donnees. 
Toute etude scientifique debute par une evaluation precise de 
I' objet d'etude. Quand il s'agit d'une etude qui se deroule dans 
un petit milieu contr6le comme un laboratoire, cela peut se 
faire facilement. Toutefois, quand I' etude porte sur quelque 
chose de tres grand et complexe comme des populations de 
poissons marins, les observations et les mesures sont plus 
difficiles a realiser. Au lieu de se pencher sur le tout, on etudie 
alors des parties qui representent le tout. On peut le faire en 
prenant des echantillons ou des sous-echantillons d'un stock 
particulier. 

Aire d'echantillonnage Les observateurs doivent se familiariser avec leur milieu de 
travail des leur arrivee a bord du bateau. Ils doivent 
notamment reperer une aire d' echantillonnage appropriee. Le 
capitaine do it offrir une aire prop ice ou 1' observateur pourra 
faire son echantillonnage, mais parfois les aires foumies ne 
sont pas ideales. 

Avant de prelever tout echantillon, 1' observateur doit examiner 
les operations de transformation du poisson pour determiner 
l'endroit optimal pour l'echantillonnage; il doit chercher un 
endroit qui aura les caracteristiques suivantes : 

• interference minimale avec les activites qui se deroulent a 
bord 

" acces facile au poisson non trie 
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Echantillonnage 
aleatoire 

Application de 
techniques 
ell' echantHion nage 
aleatoire 

• espace pour ranger les feuilles de donnees et les petites 
pieces d' equipement d' echantillonnage 

., presence d'un endroit pour mesurer le poisson 
" presence d'un endroit pour suspendre les balances 
.. eclairage suffisant 

Le choix d'un echantillonnage aleatoire signifie que chaque 
poisson de la population (les captures ici) a une chance egale 
d'etre preleve dans l'echantillon, lequel doit etre representatif 
des captures non triees. Ce principe de base permet d' eliminer 
les biais dans le processus de prelevement. Les observateurs 
doivent agir avec diligence et suivre une methodologie 
scientifique quand ils recueillent des echantillons. Cela peut 
representer tout un defi. dans un environnement difficile 
cornrne un bateau de peche, dont l'activite est centree sur la 
capture du poisson. De nombreux facteurs peuvent introduire 
des biais dans les echantillons recueillis, et les observateurs 
ont done notarnrnent pour tache d' eliminer ces facteurs ou de 
composer avec. 

Les observateurs doivent suivre des directives generales quand 
ils prelevent des specimens ou des individus pour un 
echantillon. Les directives suivantes doivent etre respectees : 

• Les observateurs doivent avoir acces aux captures avant 
le debut du tri. Apres le tri, qui elimine certains individus, 
ce qui reste n' est pas representatif de la population. 

" On ne doit pas prelever d' echantillons ala main. Quand 
on prend des individus a la main, on a inconsciernrnent 
tendance a choisir des individus de grande taille ou qui 
ont d'autres caracteristiques qui nous attirent. 

., Si les poissons entreposes dans un caisson forment des 
couches observables suivant leur forme ou leur taille, il 
faut alors prendre des sous-echantillons a differentes 
profondeurs dans le caisson. 

Un observateur doit appliquer des techniques 
d'echantillonnage aleatoire suivant les diverses methodes de 
recolte et de manipulation du poisson. Les methodes de recolte 
peuvent etre groupees en deux categories qui determinent les 
techniques d' echantillonnage aleatoire : le relevage des prises 
en une seule operation et le relevage discontinu des prises. 



Relevage des prises en une 
seule operation 

Relevage discontinu des 
prises 
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Quand l'engin est releve en une fois, les captures sont 
embarquees en tres peu de temps, puis deversees dans une aire 
d'entreposage. C'est le cas avec les engins de peche suivants : 

" chaluts 
• sennes 
" dragues a petoncles 
" dragues a palourdes 
• pieges a poisson stationnaires 

On peut preiever un echantillon aleatoire dans les captures en 
choisissant : 

" tousles poissons d'une section predeterminee d'un 
convoyeur a courroie avant le triage 

" des poissons de differentes couches dans un caisson 
d' entreposage 

., des poissons a leur sortie du caisson d'entreposage 

Le relevage est discontinu quand les captures sont embarquees 
de fa<;on intermittente sur une certaine peri ode. Les engins de 
peche concemes sont : 

" palangres 
" filets maillants 
" pieges appates 
" scaphandre autonome 
" harpons 
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Duree de 
manutention des Preh~vement 

prises de.45 minutes d'un echantillon -
@ 

® 

TECHNIQUES D'ECHANTILLONNAGE 
ALEATOIRE 

0 

@ 

Pelletag~ - utiliser une pelle pour eviter un 
prelevement selectifa Ia main despoissons. 

' ' ', 

Section de port - choisir une portiondes 
captures dans une section du co111partiment 
(port) et prelever les poissons du dessus vE!rs le 
fond, Repeter !'operation dans plusieurs.sec;tions 
du port; 

8 Moments varies- preleverdes echantillons a 
divers moments durant Ia periode de 
manutention des prises. 

0 Collecte de paniers - recueillir plusieurs pleins 
paniers de poissons au .fur et a mesure que ces 
derniers sortent du port d'entreppsage. 

0 Sections de convoyeur- prelever toutes les 
especes desirees a plusieurs sections du 
convoyeur. 

*Remarque.,. les techniques d'echantillonnage 
aleatoire. peuvent etre utilisees sim ultariement 
(p. ex. pre/ever /es poissons sur /e con voyeur a 

1[_n~-,u--Irn_,fJJT[ll 



Types d'echantillon 
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Les echantillons sont alors recueillis sur une certaine peri ode 
au fur et a mesure que les captures sont embarquees. Pour 
recueillir un echantillon aleatoire, on doit varier les moments 
de. collecte durant toute la periode de relevage. Pour eviter les 
biais visuels, les observateurs doivent avoir un plan de collecte 
predetermine. Par exemple, ils peuvent proceder comme suit : 

.. prelever un poisson sur trois dans les prises embarquees. 
" recueillir tous les poissons presents dans une section 

determinee de 1' engin de peche 

II existe trois types d' echantillons qu'un observateur peut 
avoir a mesurer : 

" prises ou captures (poissons conserves + rej ets) 
" rejets 
., debarquements (poissons conserves) 

Les prises ou captures sont ici le contenu total du filet ( ou 
d'un autre engin de peche) pour 1' espece echantillonnee avant 
tout tri. Les scientifiques s'interessent aux echantillons des 
captures parce qu'ils representent ce qui est preleve dans la 
population par la peche en cause. 

TYPE D'ECHANTILLONNAGE 
DES LONGUEURS 

ECHANTILLON DE POJSSONS 

Captures de l'engin de 
peche deversees dans le 

bassin 

Glissiere 
des rejets ECHANTILLON COMBINE- preleve 

avant le tri et Ia transformation. 

ECHANTILLON DE REJETS- poissons 
preleves parmi les poissons destines a etre 
rejetes a Ia mer. 
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Sexage du poisson 

Les rejets sont des poissons entiers qui sont elimines des 
captures par I' equipage pour etre rejetes ala mer. Les rejets 
representent la portion des captures qui n' est pas 
commercialisable ou qui est interdite par la reglementation. 
Quand des poissons entiers sont transformes en farine, ils ne 
sont pas alors consideres comme des rejets mais plut6t comme 
faisant partie des debarquements. 

Les debarquements representent les poissons qui ne sont pas 
rejetes et qui sont traites et entreposes dans la cale du bateau. 
II s'agit de la portion conservee des captures, sauf dans la 
situation suivante: quand il n'y a pas de rejets dans un trait, 
tous les poissons entrent dans la categorie « captures » et non 
pas « debarquements ». 

Les observateurs peuvent avoir a mesurer separement les 
males et les femelles dans un echantillon. Chez certaines 
especes, il y a des differences entre les taux de croissance des 
males et des femelles. Cette information est utilisee par les 
scientifiques qui etudient la dynamique des populations d'une 
espece donnee pour etablir : 



MALE 
'k-f (vue ventrale) 
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JYPterygopodes Organes 
genitaux 
externes . 

RAIES 

MALE 

SEXAGE DES PO.ISSONS 
PAR LES CARACTERES 

EXTERNES 

Pterygopodes 

MALE 
(vue ventrale) 

.. les taux de croissance 

.. la taille future des stocks 

.. 1' abondance de 1' espece 

FEMELLE 

FEMELLE· 
(vue ventrale) 

Caracteres sexuels externes Le sexe de certains poissons peut etre determine a partir de 
1' anatomie exteme : par exemple, les requins, chi ens de mer et 
raies males ont des pterygopodes. De meme, certains 
arthropodes peuvent etre sexes au moyen de caracteristiques 
extemes, comme la symetrie ou 1' asymetrie ventrale chez les 
crabes et la forme des premiers pleopodes ou la presence 
d'oeufs dans la tete chez la crevette. 

Caracteres sexuels internes Le sexe de certains poissons doit etre determine par un 
exam en de 1' anatomie interne. Cela peut se faire en ouvrant le 
poisson pour reperer les gonades males ou femelles. 
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LOCALISATION DES 
'GONADESCHEZ LES 
. POISSONS OSSEUX POISSON PLAT 

TYPIQUE -------- ' ' . ' ' 

POISSON OSSEUX 
TYPIQUE 

G.onades 

Cavite 
abdominale 

Gonades 

Les gonades se trouvent 
habituellement dans Ia partie 
postero~dorsale de Ia cavite 
abdominale. 

· Gavite 
abdominale 

Les gonades sont les organes reproducteurs, et chez la plupart 
des poissons osseux, elles se trouvent dans la partie dorsale de 
la cavite intestinale, pres de la colonne vertebrale. Les gonades 
males et femelles ont des caracteristiques propres qui les 
distinguent. Le sexage peut etre rendu difficile par divers 
facteurs: 

.. 1' age et la maturite du poisson 
"' la maturite des gonades en fonction du cycle reproducteur 
" 1' espece de poisson. 

Les gonades males sont habituellement blanches ou grises, 
tandis que les gonades femelles sont orangees ou roses. Les 
caracteristiques des gonades des poissons plats et des poissons 
ronds sont differentes. Les gonades males des poissons plats 
sont triangulaires et ont un bord anterieur pointu, tandis que 
celles des poissons ronds sont allongees, filamenteuses et 
irregulieres. Les gonades femelles des poissons plats sont 
allongees et triangulaires et ont un bord anterieur arrondi, 
tandis que celles des poissons ronds sont renflees et en forme 
de cigare. 



Partie 

Structures indicatrices 
de l'age 

Otolithes 
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STRUCTURES 
INDICATRIC.ES DE 

L'AGE DES 
POISSONS 

Les structures indicatrices de l'age sont extraites des poissons 
pour la determination de l'age. On utilise I' information ainsi 
recueillie pour etudier les populations de poissons en estimant 
la composition par age d'un stock donne et en examinant la 
relation age-longueur. Les observateurs peuvent prelever trois 
structures indicatrices de 1 'age : 

.. otolithes 
" ecailles 
" rayons de nageoire 

Les otolithes sont de petites structures blanches et dures faites 
de carbonate de calcium, dont la taille et la forme sont propres 
a chaque espece dans la plupart des cas. Ils sont situes dans la 
cavite otique de 1' oreille interne des poissons osseux et aident 
ces derniers a s'orienter par rapport ala gravite. Chezles 
poissons plats, etant donne que la tete est distordue dans les 
premiers stades de developpement, les otolithes sont disposes 
l'un par-dessus l'autre juste derriere le cerveau. Chez les 
poissons ronds, ils sont disposes cote a cote. On peut extraire 
les otolithes en ouvrant le crane et la cavite otique du poisson. 
L'angle de I' incision varie selon l'espece. Apres avoir ouvert 
la cavite otique, prelevez soigneusement les otolithes exposes 
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POISSON PLAT TYPIQUE 

PRELEVEMENT 
DES OTOLITHES 

POISSON OSSEUX TYPIQUE 

Couper a Ur:l 

angle de 90° 

Couper a un 
angle de 45° 

Paire 
d'otolithes 

0~ 
~\ 

Pousser Ia tete 
vers le bas 

avec des pincettes. Nettoyez les otolithes en les frottant 
delicatement entre le pouce et l'index. Placez chaque paire 
d'otolithes dans une enveloppe etiquetee avec les informations 
suivantes : 

., numero du voyage 

.. numero du trait 
" espece 
" sexe 
.. longueur 
.. poids 
.. date de la capture 
" lieu de la capture (latitude et longitude) 

Les otolithes sont fragiles et on doit en prendre soin pour les 
preserver et les garder intacts. Au fur eta mesure qu'ils sont 
recueillis, les otolithes doivent etre places en lieu sfu. 



Ecailles 
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Au lieu de garder les otolithes dans des enveloppes, on peut 
les mettre dans des petits flacons contenant une solution de 
glycerine. La glycerine eclaircit les otolithes, ce qui fait 
ressortir les cercles annuels et facilite la determination de 
I' age. II faut environ trois mois pour eclaircir les otolithes s'ils 
sont places dans la solution immediatement. Les otolithes qui 
ont ete entreposes dans des enveloppes et seches doivent 
baigner dans la solutionjusqu'a six mois. 

PRELEVEMENT 
DES ECAILLES 

Les ecailles sont des structures osseuses petites et minces ou 
des plaques comees chevauchantes qui protegent la peau des 
poissons. Elles portent des anneaux de croissance dont 
1' exam en permet de determiner 1' age des poissons. Pour 
recueillir des echantillons d'ecailles, il faut suivre plusieurs 
etapes. Essuyez d'abord la partie centrale du flanc du poisson 
pour enlever le mucus et l'eau. Choisissez des ecailles qui se 
trouvent immediatement au-dessus ou au-dessous de la ligne 
laterale, en evitant les ecailles qui se trouvent juste sur cette 
ligne. Saisissez le bord inferieur de l'ecaille avec des pincettes 
et arrachez-la. Placez les specimens recueillis dans une 
enveloppe a ecailles pour l'entreposage et etiquetez-la avec les 
memes informations que pour les otolithes. 
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Rayons de nageoire Les nageoires sont des appendices aplatis utilisees par les 
poissons pour se propulser, se diriger et se maintenir en 
equilibre, Biles sont composees d'une membrane et de rayons, 
lesquels sont des tiges segmentees ·qui servent de support. Les 
rayons portent des anneaux de croissance dont l'examen 
permet de determiner 1' age des poissons. Pour pre lever des 
echantillons de rayons de nageoire, on. doit couper les 
nageoires sans les endommager. Les rayons sont entreposes 
dans de petites enveloppes etl.quetees avec les memes 
informations que pour les otolithes. 

Types de mesures de Ia Selon l'espece echantillonnee, les mesures doivent etre prises 
longueur · . et enregistrees suivant differents.groupes de longueur. Un 

groupe de longueur est une fourchette de mesures qui vise a 
etre representative des profils de taux de croissance et qui est 
utilisee pour etudier la relation entre la longueur et I' age. 

MESURESDELALONGUEUR 

Le groupe de longueur dans lequel se trouve une espece 
donnee depend de la taille a la maturite. Les gros poissons 
comme le fletan noir et la morue sont mesures au centimetre 
pres et entrent dans des groupes a fourchette de 1 centimetre, 
tandis que les crevettes et les crabes sont mesures au 
millimetre pres et entrent dans des groupes dont la fourchette 
est de 1 millimetre. Les donnees de longueur sont enregistrees 
sur des feuilles de donnees qui presentent !'information sous 
forme de groupes ou de strates. Pour chaque poisson mesure, 

MENSURATIONs oes cRUSTAces on fait une inscription dans la strate de longueur appropriee. 
L'information ainsi recueillie est organisee suivant les 
frequences de longueur dans la population d'ou l'echantillon a 
ete preleve. On parle alors d'une distribution des frequences 
de longueur. Toutes les distributions de frequences de 
longueur. pour une peri ode donnee et une population donnee 
peuvent etre combinees pour offrir une image tres precise de 
cette population. 

Les types de mesures de longueur exiges par les scientifiques 
du MPO sont les suivants : 

.. longueur a la fourche 
" longueur totale 
" longueur standard 



Module 5: Echantillonnage et science halieutique 193 

" longueur a la nageoire anale 
" longueur et largeur de la carapace (crabes, crevettes) 
" hauteur et largeur de la coquille (palourdes, petoncles) 

Les mesures de longueur a !a fourche sont prises sur les 
especes a queue concave, comme le sebaste et le fletan. Les 
longueurs a la fourche sont habituellement mesurees en 
centimetres. 

Les mesures de longueur totale sont prises sur les especes a 
queue convexe, comme les plies. Les longueurs totales sont 
habituellement mesurees en centimetres. 

La longueur a !a nageoire anale est la distance entre le bout 
du museau et le premier rayon de la nageoire anale. Les 

· mesures de longueur a la nageoire anale sont prises quand il 
n'est pas possible de prendre des mesures de la longueur totale 
ou de la longueur a la fourche, par exemple quand on mesure 
un poisson dont la queue a ete enlevee, ou quand les queues 
sont fragiles et abimees. La longueur anale est la distance 
entre le premier rayon de la nageoire anale et le plus court 
rayon de la queue. Bile est utilisee pour determiner la longueur 
totale apres transformation du poisson; on pourra par exemple 
mesurer la longueur anale de fletans qui ont ete evisceres et 
etetes. Cettemethode permet de verifier la conformite aux 
limites de taille minimales. Ces deux types de longueurs sont 
habituellement mesurees en centimetres. 

Les mesures de longueur de la carapace sont prises sur les 
crevettes et les homards. La longueur de la carapace est la plus 
courte distance entre le bord interieur de l'orbite de l'oeil et le 
bord dorsal posterieur de la carapace. La largeur de la carapace 
est la plus grande distance sur la partie la plus large de la 
carapace. Ce type de mesure est pris sur les crabes. Les 
mesures de la carapace se font habituellement en millimetres. 
La hauteur de la coquille est la distance maximale entre la 
chamiere et la limite exterieure de la surface de la coquille. La 
largeur de la coquille est la distance entre les bords de la 
coquille a la partie la plus large et est mesuree 
perpendiculairement a l'axe de la hauteur. Ces deux types de 
mesures sont pris sur les bivalves, comme les petoncles et les 
palourdes, et se font en millimetres. 
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Mesures specialisees 
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Outils 
d' echanti II onnage 

DURETE DE LA CARAPACE 

Les observateurs doivent occasionnellement recueillir des 
mesures speciales en plus des mesures de frequence de 
longueurs habituelles. Ce sont : 

., epaisseur de la pince 
" demi-circonference maximale 
0 hauteur maximale 
• longueur du flanc 
• longueur du poisson habille 

L'epaisseur de la pince est l'epaisseur verticale maximale de la 
pince mesuree de la partie dorsale a la partie ventrale. Ce type 
de mesure est pris sur le crabe des neiges et se fait en 
millimetres. 

La longueur du flanc, la longueur du poisson habille, la 
hauteur maximale et la demi-circonference maximale sont des 
mesures prises sur les gros poissons pelagiques. 

Les observateurs ont besoin d' outils specialises pour effectuer 
leur echantillonnage. Selon le type d'activites, on peut avoir 
besoin des outils suivants : 

., balances 

., 
~-1. . Vue laterale 

-------- -- Q ---( ________ - -:::··~~~'une pince 

planches a mesurer ( compensees et non compensees) 
pamers 

~~---~~::~ 0 

" 
calibres 
rubans a mesurer 
pincettes 

DuromiHre 

~(, 

~' c-~-;; /Y-6"--~~~-..J 
{\. ~. -. / ~ue fro?tale \-~~lJ-' ~'une pmce 

" 
., couteau 
" planchette a pince 
" durometre 

Les balances a res sort (pesons) doivent etre entretenues 
convenablement et etalonnees regulierement avec un poids 
connu pour demeurer precises. Les pesons doivent etre 
entreposes dans un endroit sec pour les proteger contre la 
corrosiOn. 



Pied a coulisse a 
cad ran 
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Le type d'instrument de mesure utilise depend des groupes de 
longueurs requis pour l'espece mesuree. Pour les especes dont 
les groupes de longueur ont une fourchette de 1 centimetre, les 
observateurs utiliseront une planche a mesurer. Une planche a 
mesurer comporte une regie incrustee dans une planche et un 
butoir. Le museau du poisson est appuye contre le butoir et sa 
longueur est lue sur la regie. II y a deux types de planches a 
mesurer : compensee et non compensee. 

Sur les planches a mesurer compensees, une longueur d'un 
demi-centimetre est ajoutee ala regie. Cela signifie qu'un 
poisson pour lequella lecture sur la regle est de 50 centimetres 
mesure en fait entre 49,5 et 50 centimetres. Les longueurs sont 
arrondies au centimetre le plus proche. Une planche 
compensee accelere !'enregistrement des longueurs en 
permettant a l'observateur d'arrondir rapidement les mesures. 
II s' agit simplement de lire la valeur visible juste au-dela de la 
queue. A vee les planches non compensees, il faut plus de 
temps pour calculer la longueur etant donne qu'il faut arrondir 
mentalement la mesure. 

Les calibres sont necessaires dans le cas des groupes de 
longueur mesures en millimetres ou en demi-millimetres 
(crevettes, crabes, palourdes ou petoncles). Les calibres 
donnent des mesures tres exactes. Les observateurs peuvent 
utiliser divers types de calibres, dont les trois types suivants : 

" 
" 

pied a coulisse ordinaire 
pied a coulisse a cadran 
calibre electronique 
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Regie integree commenc;:ant 
a Y2 em du butoir. 
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On arrondit Ia mesure au 
centimetre le plus pres en 
lisant le premier nombre 
non recouvert. 
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On arrondit Ia mesure au 
centimetre le plus pres en 
lisant le premier nombre 
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On arrondit Ia mesure au 
centimetre le plus pres en 
lisant le nombre le plus pres 
du bord de Ia queue. 
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Quand on mesure un gros poisson pelagique (thon, requin ou 
espadon) qui ne peut etre depose sur une planche a mesurer, 
on doit utiliser un ruban a mesurer ou une grande regie. Les 
mesures ·des gros poissons pelagiques sont prises. au centimetre 
pres. Les valeurs peuvent etre exprimees en centimetres, ou en 
metres avec deux decimales (p. ex. 1,36 m). 

Les durometres sont utilises pour evaluer l'etat de la carapace 
des crabes. L' etat de la carapace peut servir a etablir si on peut 
pecher le crabe ou si la peche doit etre fermee. Les crabes ont 
une carapace molle quand ils se preparent a muer et cette 
caracteristique peut avoir un impact direct sur la valeur du 
crabe sur le marche. 

Les observateurs peuvent aussi a voir besoin d' outils 
accessoires pour leurs activites d'echantillonnage, comme des 
pincettes, un couteau et une pierre a aiguiser. 
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5.5 EXIGENCES 

PARTICUUERES 

Collecte de specimens 
de poissons 

Preservation des 
specimens de poissons 

Occasionnellement, le secteur des Sciences du MPO peut 
demander aux observateurs de recueillir des donnees 
particulieres qui ne sont pas normalement recueillies dans le 
cadre des activites d' echantillonnage habituelles. Quand cette 
situation se presente, des instructions expliquant de fas;on 
detaillee les exigences sont fournies. 

Onpeut demander la collecte de specimens de poissons entiers 
dans trois situations : 

.. demandes specifiques du MPO 

.. especes non identifiees 
" especes rares 

Durant une mission, les observateurs ne peuvent pas realiser 
toutes les analyses necessaires sur les captures. La collecte de 
specimens en mer par les observateurs permet la realisation 
d'analyses ulterieures par le personnel du MPO qui se trouve a 
terre. 

On peut tomber sur des specimens rares ou des especes non 
identifiees durant une mission. Ces animaux doivent etre 
debarques si possible pour etre ajoutes ala banque de 
specimens du MPO et etre identifies correctement. Quand il 
n' est pas possible de debarquer ces specimens, on doit essayer 
de prendte des photographies et de noter leurs caracteristiques 
distinctives. 

On doit utiliser un moyen de preservation afin que les 
specimens de poissons recueillis en mer puissent etre 
transportes et debarques en vue d'analyses ulterieures. On peut 
utiliser les agents ou methodes de preservation suivantes : 

" sel 
" glace 
" congelation 
" produits chimiques 



Sa/age 

Glar;age 

Remplir de selles 
branchies et Ia 

cavite abdominale 

Congelation 

Produits chimiques 
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Le poisson peut etre conserve par salage. Le sel doit etre 
introduit dans la chambre branchiale et la cavite abdominale. 
Le corps entier peut ensuite etre roule dans le sel puis place 
dans un.sac de plastique ou un contenant etanche. Cette 
methode permet de conserver le specimen pour une courte 
peri ode, jusqu' a ce que d' autres dispositions, plus 
permanentes, puissent etre prises. Pour transporter les 
specimens du navire jusqu'a terre, on aura besoin d'un 
contenant etanche scelle. 

Une deuxieme methode de preservation a court terme consiste 
a gard~r le specimen sur la glace. Un poisson sur la glace sera 
maintenu a une temperature de 0 oc ou presque. Les poissons 
peuvent etre preserves par cette methode pendant 2 ou 3 
semaines si on dispose de suffisamment de glace. Pour le 
transport du bateau a la terre ferme, on devra disposer d'un 
contenant etanche scelle. Un specimen peut etre garde avec de 
la glace dans une glaciere durant 48 heures 

La congelation est la methode de conservation la plus utile 
quand on dispose des installations necessaires. Les gros 
specimens devront etre places dans la cale frigorifique du 
bateau, mais, pour les plus petits specimens, on peut utiliser un 
congelateur de cuisine. Les nageoires et les parties minces des 
poissons deviennent fragiles quand elles sont congelees, de 
sorte qu'il faut manipuler les specimens avec soin. Les 
echantillons entrepo~es dans la cale frigorifique d'un bateau 
doivent etre places a un endroit facilement accessible ala fin 
du voyage. A vee cette methode, un specimen peut etre 
conserve indefiniment dans la mesure ou sa temperature 
demeure sous le point de congelation. Le transport vers une 
installation a terre doit etre effectue le plus rapidement 
possible pour eviter que le specimen ne degele completement. 

Les agents de conservation chimiques sont une autre fac;on de 
conserver a long terme des poissons quand la congelation n'est 
pas possible. On peut utiliser une solution de formaldehyde a 
10 % pour preserver des specimens pendant une peri ode 
indefinie. Le formaldehyde commercial pur doit etre dilue. 
Pour obtenir la concentration desiree, on ajoute une partie de 
formaldehyde commercial a 9 parties d'eau. 
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Les petits poissons (moins de 20 centimetres) sont preserves 
par immersion dans la solution preparee. Pour les gros 
poissons, on doit pratiquer une fente dans I' abdomen pour 
permettre a 1' agent de conservation de saturer uniformement 
les tissus de l'animal. L'alcool ethylique peut etre utilise au 
lieu du formaldehyde, mais il est moins efficace. Pour 
entreposer et transporter les specimens preserves dans des 
solutions chimiques, on doit utiliser un contenant etanche et 
hermetique. 

Les agents de conservation chimiques presentent certains 
dangers qui doivent etre pris en consideration. On doit 
manipuler les agents de conservation ailleurs que dans 1' aire 
de transformation pour eviter la contamination du poisson 
destine a la consommation. On doit aussi veiller a ce que les 
contenants ne fuient pas pour eviter la contamination des 
lieux. Un autre danger vient du fait que les bateaux de peche 
constituent un lieu de travail instable, particulierement par 
mauvais temps. Pour eviter les bris de contenants et la 
contamination, on doit entreposer en lieu sur les contenants 
renfermant des agents de conservation toxiques et des 
specimens conserves chimiquement. II est preferable d'utiliser 
des contenants de plastique plut6t que de verre parce qu'ils 
sont incassables. Quand un contenant de verre se brise, non 
seulement laisse-t-il echapper le produit chimique qu'il 
renferme, ce qui entrame une contamination, mais il produit 
aussi des eclats dangereux. 

Etiquetage des 
specimens 

On doit bien etiqueter les specimens recueillis pour faire en 
sorte que I' information tiree des analyses faites a terre puisse 
etre correlee avec les donnees obtenues en mer. 

~
~-- ~~~~-:-~··· -:""~ Les informations recueillies en mer doivent inclure : 

~
" 

~? 
' " 

numero du voyage 
numero du trait 

e (A ,• 

"'"'""'=21.. e::\ - ~ " 
~ 
"~c' " 

~ " l~ 

" 
"""' " 

heure et date de la capture 
lieu de la capture (latitude et longitude) 
profondeur de capture 
nom de 1' echantillonneur 
nom du bateau 



Echantillons d'organes 
et de tissus 

Echantillons de sang 

Estomac 
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e methode de capture 
e espece 

Les etiquettes doivent etre apposees ou fixees au specimen de 
maniere a ce qu' on puisse facilement sa voir a quel echantillon 
correspond !'information recueillie. L'etiquette elle-meme doit 
etre resistante a l'humidite ·a laquelle elle peut etre exposee. II 
vaut mieux utiliser un crayon ou un marqueur a encre 
indelebile, dont les ecritures ne s' effaceront pas ou ne 
s'estomperont pas, qu'un stylo a encre ordinaire. 

On peut demande~ aux observateurs de recueillir divers 
echantillons d' organes et de tis sus aux fins des activites de 
recherche du MPO. Les types d'echantillons sont les suivants:. 

e 

e 

e 

sang 
estomac 
tis sus 

Les echantillons de sang sont plus faciles a recueillir sur des 
poissons encore vivants. II y a deux endroits propices pour le 
prelevement de sang, soit la cavite branchiale et la region 
caudale des poissons. Le sang s'accumule dans la cavite 
branchiale apres que le tranchage de la gorge d'un poisson. On 
peut preiever le sang avec une seringue ou un compte-gouttes. 
Si on tranche la region caudale d'un poisson, le sang coule, et 
il peut alors etre recueilli dans une eprouvette. 

Le sang des poissons peut servir a divers types d'analyses, 
dont des tests d' ADN. Un echantillon sanguin tire d'un 
poisson peut etre contamine par le sang d'un autre poisson. On 
peut prevenir la contamination croisee des echantillons 
sanguins en utilisant des instruments d'echantillonnage 
sterilises ou jetables. 

Le contenu stomacal des poissons fournit de I' information sur 
leurs habitudes alimentaires. Pour prelever un estomac, on doit 
d'abord pincer l'oesophage et en faire descendre le contenu 
dans 1' estomac. A vee une etiquette de serrage, on ferme 
1' oesophage pour empecher les aliments de s 'echapper par le 
haut. La partie inferieure de l'estomac comporte une valvule 
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Echantillons de tissus 

Mammiferes marins 

nature lie qui empeche les aliments de s' echapper par le bas. 
Coupez l'oesophage au-dessus de I' etiquette et coupez les 
diverticules pyloriques (situes dans la region posterieure de 
1' estomac ). Preievez 1' estomac et preservez-le. On peut 
augmenter l'effet des agents de conservation chimique en les 
injectant directement dans l'estomac avec une seringue. Cela 
permet a I' agent d'agir a l'exterieur eta l'interieur de 
l'estomac. 

Les echantillons de tissus demandent un minimum d'espace et 
fournissent tout de meme un materiel abondant pour les etudes 
realisees par les scientifiques du MPO. L'utilisation de 
scalpels steriles jetables previent la contamination croisee des 
tissus. II vaut mieux congeler les echantillons pour ne pas les 
contaminer avec des produits chimiques. 

Les bateaux de peche commerciale permettent d'observer les 
mammiferes marins. On peut les observer dans leur habitat 
nature! ou quand ils sont accidentellement pris dans les engins 
de peche et montes a bord. Les observations notees par les 
observateurs sont utiles pour la recherche sur les mammiferes 
manns. 

Le MPO peut de~ander des donnees d'observation des 
phoques, des dauphins, des baleines et d'autres mammiferes 
marins. Les informations a recueillir sont : 

e l'espece 
e le nombre d' animaux observes 
" les activites des animaux observes 
" le lieu et le moment de I' observation 
" les conditions meteorologiques et 1' etat de lamer 
" des remarques - animal mort, animal pris dans des engins 

de peche, etc .. 

Quand un mammifere mort est hisse a bord d'un bateau, le 
MPO peut demander qu'il soit amene a terre a des fins de 
recherche. Si un observateur est incapable de recueillir 
I' animal entier, il doit s'efforcer d'obtenir le plus 
d'information possible. 
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Perspective 

Les estimations des observateurs foUrnissent des donnees sur le poids des captures ( ou prises). 
Ces chiffres sont par ailleurs distincts des quantites inscrites par les capitaines de bateaux dans 
leurs joumaux debord et dans les rapports radio des prises qui, pour des raisons economiques, 
peuvent etre biaisees. Lorsqu'une peche est assujettie a des quotas ou a des limites de prises 
accessoires, elle peut etre ouverte ou ferrilee en fonction des donnees des observateurs sur les 
prises et 1' effort. En plus de foumir des informations sur les stocks, ces estimations permettent 
aux scientifiques du MPO de determiner les taux de capture. Dans le present module, nous 
decrirons les methodes de peche utilisees pour estimer la capture totale par trait, la composition 
par espece, ainsi que les rejets et la production. Nous mettrons egalement I' accent sur les lois et 
les reglements qui s'appliquent ala capture du poisson. 

6.1 Captures et effort de 
peche 

6.2 Estimation des prises 

6.3 Composition des prises 
parpoids 

6.4 Estimation des rejets 

6.5 Estimations en cours de 
surveillance de Ia production 

6.6 Reglementation des 
prises accessoires 

6. 7 Protocole sur les 
poissons de petite tame 

Cette section porte sur la terminologie relative aux captures et 
a I' effort de peche. 

Methodes utilisees pour determiner le poids total des captures 
d'un trait. 

Fas:on dontle poids total des prises est reparti selon les. 
diverses especes dans un trait donne. 

Methodes utilisees pour evaluer les quantites de poisson 
rejetees ala mer. 

Techniques de surveillance de la production pour estimer 
divers aspects des prises. 

Restrictions relatives aux prises accessoires et calculs du 
pourcentage de prises accessoires. 

Calcul du pourcentage de petits poissons trait par trait et sur 
une base joumaliere. 

6.8 Mesures d'app!ication des Exigences de la reglementation relatives aux limites 
reglements et de gestion concernant les especes et les quantites de poissons captures. 
relatives aux captures 
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6.1 CAPTURES ET 

EFFORT DE PECHE 

Le mandat d'un observateur est de recueillir des informations 
sur les operations de peche en mer. L'aspect le plus important 
pour 1' evaluation d'un stock est d' etablir la mortalite par 
peche, c'est-a-dire la proportion de la population qui est 
eliminee par la peche commerciale. Pour quantifier la 
mortalite par peche lors d'une operation en particulier, il faut 
noterl'effort deploye pour capturer les poissons et estimer les 
prises. L' effort se caracterise par la taille, le nombre et le type 
.d'engins utilises de meme que par la duree de mouillage. Dans 
le cas des chaluts de fond, le filet est considere comme 
pechant lorsque la fune a cesse d'etre filee et que les treuils 
sont bloques (c.-a-d. l'heure du debut du trait). Le relevage du 
chalut par les treuils marque l'heure de la fin du trait. 

Capture et effort : especes et quantile de poissons et 
d'invertebrespar trait, ainsi que l'ejJo17t deploye 
pour les capturer. 

Les observateurs recueillent des informations sur les prises et 
l'effort trait par trait. Habituellement, ces renseignements sont 
bases sur des observations directes, mais il arrive parfois que 
l'observateur doive compter sur les entrees des journaux de 
bord. 

Trait: mise a l'eau et relevage de l'engin entraznant 
la capture de l'espece visee (peche dirigee) et de 

· prises accesspires (au accidentelles). 

Un trait est dit observe quand l'observateur pese directement 
les poissons gardes et rejetes ou evalue autrement le poids et la 
composition des prises. II est prudent d'observer le plus grand 
nombre de traits possible, car les donnees de capture inscrites 
dans les journaux debord peuvent s'averer peu fiables, et elles 
ne sont pas toujours aussi detaillees que les donnees recueillies 
par un observateur. Les observateurs doivent parfois puiser 
leurs donnees sur les traits dans les journaux de peche 
(« logged set »). Un des avantages des donnees obtenues par 
1' observation directe des prises par rapport a celles des 
journaux de peche, c'est qu'elles permettent d'obtenir une 
estimation plus precise des prises accessoires, en ce qui 
conceme tant le nombre d'especes que la quantite capturee par 
espece. 
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frises accessoires : toute espece capturee dutre que 
respece visee; 

II est primordial que les donnees des observateurs repondent 
aux besoins de Ia recherche scientifique et de la surveillance. 

Nous decrirons, ci-dessous, les methodes servant a estimer les 
aspects des prises. Pour les besoins du texte, elles seront 
decrites individuellement, mais, dans la pratique, ces methodes 
ne peuvent etre separees, car !'estimation des prises suit un 
processus qui fait intervenir diverses methodes. 
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6.2 ESTIMATION DES 

PRISES 

Estimation initiale/ 
visueHe de Ia capture 
totale 

Les methodes utilisees dans une situation donnee dependront 
du type d'engin, de la configuration du bateau, du mode de 
transformation et de la taille des prises. Quand le trait est 
relev_e au complet en une seule operation ( comme avec le 
chalut a panneaux), on peut faire une estimation initiale des 
prises. Dans le cas du relevage discontinu ( comme dans la 
peche a la palangre ), il sera necessaire de surveiller les 
captures pendant uncertain temps avant d'en arriver a une 
estimation. L'accessibilite des endroits ou les prises peuvent 
etre observees alors qu'elles sont manipulees par I' equipage 
depend egalement de la configuration du bateau. Lorsque le 
filet est vide dans un compartiment installe sur le pont, 
l'observateur peut avoir une vue directe sur les prises, tandis 
qu'im caisson ferme 1' oblige a surveiller les poissons so it a 
!'entree soit ala sortie. La methode d'estimation requise sera 
egalement fonction du volume des prises. I1 est possible de 
peser entierement une prise de 100 kg de poissons, alors qu'il 
pourra etre necessaire d'utiliser diverses methodes pour 
obtenir une estimation raisonnable de plus grosses captures. 

Capture totale: toutesles especes captureesdans 
un seul trait. 

On peut estimer la capture totale en se servant de plusieurs 
methodes: 

., 1' estimation initiale/visuelle 

.. !'estimation volumetrique 
" la pesee 
., le comptage 

C' est surtout dans le cas de la peche au chalut qu' on effectue 
des estimations initiales/visuelles, mais cette methode peut 
egalement etre utilisee dans les peches ou les prises sont 
relevees tres rapidement ( comme dans la peche a la senne 
coulissante ou aux casiers a poisson). 

Estimation initiate de la capture :premiere 
estimationfaite lorsque Ia capture est amenee a 
bard. 



Calcul volumetrique du cui 
du chalut 
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C'est seulement lorsqu'ils ont maltrise le calcul du volume de 
1' engin ou du cui de chalut et de la densite de poisson que les 
observateurs peuvent effectuer une estimation initiale a partir 
de certains points de reference. En effet, avec 1' experience, ils 
apprennent a utiliser des points de reference pour calculer 
approximativement le volume d'un cui de chalut, d'une senne 
ou.d'un easier rempli de poissons et pour appliquer un facteur 
de densite dans 1' estimation du poids de la capture total e. 

L'estimation initiale/visuelle de la capture est la methode la 
moins precise, et ne devrait etre utilisee que pour obtenir une 
estimation preliminaire et approximative des prises. 

Les methodes utilisees pour determiner le poids des prises 
rassemblees dans une portion du cui de chalut sont les memes 
que celles utilisees pour les estimations volumetriques qui sont 
decrites a la section suivante (Estimation volumetrique de !a 
capture totale). Cependant, en raison de la forme particuliere 
et parfois irreguliere des culs de chalut, il peut etre necessaire 
de proceder a plusieurs calculs volumetriques. La forme des 
culs de chalut depend du volume des captures. Lorsque le 
volume est petit, les poissons sont beaucoup moins entasses 
que dans le cas des gros volumes, ou le cui de chalut prend la 
forme d'un cylindre, voire d'un cylindre bossele dans le cas 
des prises extremement grosses. A la page suivante, un 
diagramme represente une variete de formes que peuvent 
prendre les culs de chalut quand ils sont remplis. 
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Volume d'un cylindre = nR2 ?< L 

E;~~ 
Volume d'un ellipsoi"de=J x.J:I..x L x n 

2 2 

= (0,78545) I X H X L 

Les .culs de chalut prennent des formes quj varient 
selon Ia quantite de poissons captures; le materiau 
utilise dans Ia fabrication del'alese et Ia taille du filet. 
Utilisez laJorme volumetrique qui s'apparente le plus a 
Ia portion pleine du culde chalut. 

ESTIMATIONS .. DU .VOLUME DU CUL DE CHALUT. 

Volume total = volume.1 +volume 2 

Cul.de cha·l·u· t de. f o·.r·m··. e .ir_r~gulier_e.~ca.·lcu .. le·. r . .· ·. • ..... ·. ·.. . . li''""'02
)o I 

le volum. e de differentes- sections si le cui de~ ... · · . Volume 1. .. . . I ~~. ... . ~-
chalutn'estpasuniforme U~ fJil A 

-.--.~~-~-. -----~ 

~~ Dans Ia .partie anterieure du cui de chalut, les 
prises formentun angle;. pou(obtenir Ia 
longueur-, on doit mesurer la.distance comprise 
entre l'extre.mite posterieure du. cui de chalut et 
le milieu de cet angle. 

I Ill/ II lilT! . . . . . 
=~am!I!JJ!~--

Estimation visuelle- Lorsque les sections du culde chalut sont uniformes, on peut 
evaluerles prises d'autres fac;ons, notamment en comptant le nombre de sections 
delimite/par les erses de cui. ./ 

/}/Jr . .. Si 4 sections pleines = 6 tm •.. A~ .... alors 6 sections pleines = 9 tm 

u ~ ~K ~ 
~<!! ~-lf-IJ-)11 /~h \ ---J-Jflf-lr--JI-)1\k~ .C:c=.·-·-----~-----··--·--l5\l__ ~ --------- --·----·------~ 



Estimations 
volumetriques de Ia 
capture totale 
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Estimatio11 volumetrique : operation qui consi~te a 
utiliser des facteurs de volume et de den~iteP(Jl!r 
determiner lepoids desjJoissons .dans un .espace 
donne.. · · 

L' estimation volumetrique peut fournir une evaluation precise 
de la quantite totale capturee par trait. Le recours a cette 
methode depend toutefois de Ia configuration du bateau de 
peche. A bord de certains bateaux, les poissons sont mis dans 
un compartiment ouvert place sur le pont avant d' etre 
transformes. II est facile de determiner le volume de ces 
compartiments, qui sont habituellement rectangulaires. Les 
prises peuvent egalement etre deversees dans des caissons 
« ports » situes sous le pont. La forme irreguliere de ces 
caissons rend les calculs plus complexes; il demeure 
neanmoins facile de determiner leur volume. II arrive parfois 
que les caissons soient completement fermes, a !'exception de 
quelques ouvertures par Iesquelles passent les poissons pour 
etre entraines par les convoyeurs. II est alors impossible d'en 
mesurer le volume a moins d'obtenir du capitaine des plans 
avec les dimensions exactes. L'observateur doit done calculer 
Je volume occupe par les prises, puis multiplier le resultat par 
un facteur de densite. (Voir Calcul de la densite). 
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FORMES VOLU.METRIQUES TYPES OBSERVEES 
. A'.s·()R.o PEs·.sATEAUX llE PECHE 

Les compartiments a poissons sont gemeralement 
de forme recfangulaire au a section. tri<mgulaire 

II. existe diverses f_ormes de p. etits __ . J--
contenants : paniers de forme \ 
tronconique, plateaux a section :::::_:_ ---
trapezo"idale et emballages en 
carton en forme de boltes 
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Cone tronque 
V = 0,2618 H (d 2 + 0 2 + dD) 

FORMULES 
VOLUMETRIQUES 

d 

Ellipso"ide 
r~ V = (0,78545) I x H x L 

~L~'­
~c__)IH 

-------
IH 

be(~.-~ 
I 

V =Volume 
H =Hauteur 
l =longueur 
I= largeur 
n= 3,1418 
D = Diametre 
d = diametre 
R = Ra on 

1-<1111( 
D 

~ 

Trapezoedre 
V = %(A + B) x H x L 

A ~---~~-- L 
,~:::::-:.:::- ~:;-

~i-- IH 
Trapezoedlre allonge (1) 

V = %(A + 8 + C + D) X H x L 
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Calcul du volume 

Cacul de Ia densite 

Pour mesurer le volume du compartiment ou caisson(« port») 
il est necessaire dele mesurer et d'utiliser une equation 
volumetrique appropriee a sa forme. Si le caisson presente une 
forme irreguW:re, il do it etre divise en sections. L' observateur 
doit calculer le volume de chaque section et additionner tous 
les resultats afin d' obtenir le volume du caisson. Si le caisson 
a une forme rectangulaire, I' equation qui doit etre utilisee est 
la suivante : 

longueur x largeur x hauteur= volume 

Par exemple, si la longueur est de 8 metres, la largeur de 5 
metres et la hauteur de 1 metre, alors le volume du caisson 
sera de: 

8 m x 5 m x 1m= 40m3 (metres cubes) 
Referez-vous ala page Formules volumetriques pour d'autres 
equations. Lorsque les observateurs evaluent les prises, ils 
doivent uniquement mesurer le volume de l'espace occupe par 
les poissons. 

La densite est la masse par unite de volume. Elle est tres 
souvent exprimee en kilogrammes par metre cube (kg/m3

). 

V oici comment cal euler la densite : 

" Pesez au minimum 5 paniers qui contiennent un melange 
representatif des poissons captures et calculez le poids 
moyen des prises par panier. Ne pas oublier de soustraire 
le poids du panier. 

34 + 36 + 39 + 32 + 34 = 175 kg (kilogrammes) 
17 5 kg 7 5 = 3 5 kg 

Done, le poids moyen par panier est de 35 kg. 

.. Utilisez la formule suivante pour mesurer le volume 
d'un panier (cone tronque) : 

Volume= 0,2618 x H (d2 + D2 + Dd) 

d = diametre superieur= 42 em (centimetres) = 0,42 m 



Legere 
ment 
tasse 

Tres 
tasse 

785 kg/m 3 

Calcul du poids des prises 
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D = diametre inferieur = 36 em= 0,36 m 

H =hauteur= 40 em= 0,40 m 

Dd=D xd= 1512 em= 0,1512 m 

Done, le volume du panier est de 0,0478 m3
. 

Note : Les centimetres ont ete convertis en metres dans les 
calculs a l'etape 1 de la figure Estimations volumetriques. 

.. La densite se calcule de la fa<;on suivante : 

densite = poids moyen du panier + volume du panier 

= 35 kg+ 0,0478 m3 

= 732 kg/m3 

Done, la densite est de 732 kilogrammes par metre 
cube. 

La densite ( exprimee en kilogrammes par metre cube ou 
kg/m3

) varie selon les especes ou le melange d'especes. Par 
exemple, les poissons plats sont plus tasses que la morue; leur 
densite est done plus elevee dans un meme espace. Les 
observateurs doivent done calculer la densite chaque fois que 
la composition des prises change de fa<;on significative. 

Si on connait la densite et le volume, on peut determiner le 
poids des prises. En utilisant les valeurs obtenues 
precedemment, on calcule le poids des prises (pour un caisson 
plein) de la fa<;on suivante : 

Poids des prises = volume du caisson x densite 

Poids des prises = 40 m3 x 732 kg/m3 = 29 280 kg 

Done, un caisson de 40 m3 peut contenir 29 280 kg de 
poissons dont la densite est de 732 kg/m3. 



214 Module 6: Captures et effort de peche 
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1-< · · >I 
. · d = 0,32 m ··· 

VOLUME DU PANIER = 0,2618 H (d2 + 0 2 + dD) 

= 0,2618 x 0,40 m x (0,40 m• + 0.2 m• + 0,4 0 m x 0,32 m) 

= 0,0409 m• 

POIDS DU 
PANIER 

36 kg 
+38 kg 
+37 kg 
+35 kg 
±3_9__Kg 
Total185 kg 

ANIER MO 

ESTIMATIONS VQLUMETRIQJjES 

® 
Panier moyen = 37 kg 

Volume du panier = 0,0409 m' 

= ..ki19JJL~ 
metres cubes 

~g_ 

0,0409 m' 

905 kgtm• 

VOlUME DU CAISSON= H XL X I 

l~ 

0 
8 

8 

e 
0 

:::: 0,8m X 2,2 m X 2,2 m 
= 3,872 m3 

Mesurer le voh:ime du panier {metres c::ubes) . 

.R~mplir le panierde.poissons et determiner.le pqids 
(kilogrammes) des poi~sons. Repeterl'operation 5 a 
10 fois et calculer le poids moyen de poisson par 
pan)erpJein, en soustray~nt chaque.fois (e p()ids. du 
p~IJierlui-meme: · · 

Calculer ladensite des P()issons (kilogrammes par 

metre cube). 

Calculer le volume du caisson (metres cubes). 

C.alculer Ia .capacite ducais~on (kilogrammes) en 
multiplial')t Ia densite par levolume. 

@ 
Densite = 905 kg/m' 

Volume du bac = 3,872 m' 

CAPACITE = densite X volume 

= 905 kg/m' X 3,872 m 3 

= 3504 kg 

LA CAPACITE ESTIMEE DU 
CAISSON EST DE 3 504 

KllOGRAMMES. 
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Pese de Ia capture 
totale 

Balances 
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Lorsque le caisson n' est pas rempli a pleine capacite, 
1' observateur do it estimer en pourcentage le volume occupe 
par les prises. On peut egalement utiliser cette methode pour 
calculer le poids des poissons contenus dans des culs de 
chalut, les bacs installes sur le pont, les compartiments et les 
caissons. 

Balance electronique 

BALANCES Pds Total 5,25 Kg 

Bascule 

On ne peut avoir le poids total des prises d'un trait donne que 
dans les cas oil les quantites sont petites ou lorsque !'equipage 
effectue la pesee. C' est neanmoins la methode privilegiee et la 
plus precise qu'un observateur puisse utiliser. La fiabilite des 
donnees sur les prises depend enormement de la precision des 
balances. 

On peut juger de la precision des balances en utilisant un poids 
connu, et les ajuster en cas de besoin. Les balances doivent 
etre verifiees regulierement et etalonnees s'il y a lieu. Les 
observateurs ne devraient pas utiliser de balances qui ne 
peuvent etre verifiees. Les modeles les plus courants utilises 
habituellement par les observateurs sont : 
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Bascule 

Balance e/ectronique 

Peson 

Comptage 

• la bascule 
" la balance electronique 
" le pesorr(a ressort) 

La bascule est un instrument mecanique comprenant un 
levier, un pivot et un point fixe, qui fonctionne selon le 
principe du contrepoids. On effectue une mesure precise en 
faisant glisser un poids le long d'une barre graduee jusqu'a 
1' obtention d'un parfait equilibre. La bascule est calibree en 
pla<;ant un poids connu sur le plateau et en ajustant le 
contrepoids en consequence. On serre ensuite les vis de 
reglage jusqu' a ce que labarre demeure en equilibre. 

Cette balance determine le poids d'un objet en calculant la 
force qu'il exerce sur une cellule manometrique. Cette cellule, 
composee de bandes flexibles de metal et d'une jauge 
extensometrique, est situee sous le plateau. Les balances 
electroniques utilisees en mer sont egalement munies d'une 
cellule de reference qui compense l'effet du mouvement du 
bateau. L' affichage est numerique. Les balances electroniques 
peuvent etre tarees, c' est-a-dire que le poids affiche peut etre 
ajuste afin de tenir compte du poids du contenant place sur le 
plateau. Cet appareil est parfois tres sensible et necessite de 
frequents ajustements. 

Le peson, ou balance a ressort, est un appareil mecanique qui 
determine le poids d'un objet par la force qu'il exerce sur un 
ressort. Habituellement, un peson est foumi aux observateurs, 
car cet instrument est relativement peu couteux et se transporte 
bien. Une vis de reglage sert a ajuster ce type de balance. Les 
pesons necessitent un graissage frequent afin de prevenir la 
corrosion due a 1' eau salee. 

Cette methode consiste a compter les poissons un a un et a 
determiner leur poids moyen; le resultat obtenu est ensuite 
multiplie par le nombre total de poissons. Pour determiner le 
poids moyen des poissons, I' observateur do it peser cinq 
paniers de poissons et en calculer le poids total (en n' oubliant 
pas de soustraire le poids du panier), puis compter le nombre 
de poissons par panier et diviser le poids total des paniers par 
le nombre de poissons. Par exemple : 
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5 paniers x 30 kg = 150 kg 

150 kg-=- 60 poissons = 2,5 kg 

Done, le poids moyen des poissons est de 2,5 kg. 

On a recours a cette methode notamment dans le cas des 
peches ou les engins sont releves de fa9on discontinue. Afin 
d'obtenir des donnees exactes, les observateurs doivent 
effectuer une surveillance a toutes les etapes du relevage. 
Lorsqu'il est impossible de le faire, on peut extrapoler a partir 
des donnees recueillies lors des peri odes d' observation. Par 
exemple, si un observateur evalue qu'on a debarque 5 200 kg 
de poissons pendant une periode de surveillance qui a dure 
7 heures, et que toute I' operation de relevage a pris 10 heures, 
on peut alors extrapoler la quantite totale des prises de la 
fa9on suivante : 

Capture totale = quantite de poisson par heure x duree 
totale du relevage 
( quantite de poisson par heure = estimation de 
l'observateur-=- nombre d'heures de surveillance) 

quantite de poisson par heure = 5 200-=- 7 = 742,85 kg/h 

capture totale = 742,85 x 10 = 7428,5 kg 

On peut egalement appliquer le comptage aux contenants 
pleins comme les paniers, les plateaux isothermes ou les 
epuisettes lorsqu' on peut cal euler le poids moyen des 
p01ssons. 
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6.3 COMPOSITION DES 

PRISES PAR POIDS 

Traditionnellement, lesjoumaux debord n'ontjamais ventile 
de fac;on precise les prises accessoires par espece et quantite, 
notamment pour ce qui est des especes non.commerciales. 
Pour chaque trait observe, les observateurs doiventdonc 
fournir une liste detaillee des especes capturees avec leur 
poids. 

Compositiolt des prises : liste detaillee des prises 
par, espece et poids respectif. 

Les especes peuvent etre divisees en deux categories : especes 
visees et prises accessoires. Les especes visees sont les 
poissons cibles, qui constituent, dans une peche normale, la 
majorite des prises .. Les prises accessoires, qu' on appelle 
egalement prises accidentelles, sont toutes les autres especes 
capturees au cours de la peche dirigee d'une espece visee. 

Espece visie:principale.espece cib!ee par !'effort 
de peche d 'un bateau. 

Les donnees recueillies par les observateurs sur la composition 
des prises fournissent des informations biologiques 
importantes et permettent de verifier si les reglements sont 
respectes. L'estimation des especes capturees et de leur poids 
peut e!re effectuee par plusieurs methodes : 

" pesee 
., observation directe 
" sous-echantillonnage 
" comptage 



Composition des 
prises : methode de 
Ia pesee 

Composition des 
prises : observation 
directe 
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Prises accessoires : toutes les especes capturees 
dans un trait, a l 'exception de l 'espece visee. 

' ' ' ' 

Les methodes servant a evaluer la composition des prises 
varient selon le type d'engin utilise, l'espece visee, la 
configuration du bateau, etc. La methode la plus fiable 
consiste a trier les prises par espece et a les peser 
individuellement. Cette methode ne peut cependant pas etre 
utilisee dans toutes les situations. Lorsque I' equipage met de 
cote certaines especes (au cours de la manipulation ou de la 
transformation), 1' observatelir do it alors peser to us les 
poissons qui sont lnis dans des paniers ou de cote. Lors d'une 
operation de surveillance particuliere ( comme dans le cas 
d'une infraction aux reglements de peche), l'observateur peut 
separer les especes reglementees des autres prises afin de les 
peser directement. 

L' observateur peut observer directement les especes capturees 
au cours du relevage de 1' engin et de la transformation des 
poissons. Ces observations lui permettent d'evaluer de favon 
approximative le pourcentage des principales especes 
presentes dans les prises accessoires. On calcule le poids de 
chaque espece en multipliant le poids total des prises par le 
pourcentage de chaque espece. L'observateur doit observer 
1' ensemble des prises afin de ne pas surestimer ou 
sous-estimer le poids d'une espece ou d' orriettre de relever les 
especes qui sont presentes en petites quantites. 

Si les especes sont melangees dans les prises, les poissons se 
disposeront dans le caisson en strates qui varieront selon 
1' espece, la taille et la forme. Par exemple, dans le cas d'un 
chalut contenant un melange de poissons plats et de sebastes, 
1' observation du cui de chalut peut conduire a une 
surevaluation des prises de sebastes, car, leur vessie natatoire 
se gonflant lors du relevage de l'engin, ils remontent vers le 
haut du filet. De plus, comme les sebastes restent accroches 
aux mailles du chalut par les rayons epineux de leurs 
nageoires, ils sont les demiers poissons a etre retires du filet. 
Lorsque les prises sont videes dans un compartiment, les 
poissons plats se retrouvent done au fond et les sebastes 
empiles par-dessus. 
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Composition des 
prises : sous­
echantillonnage 

D'ou !'importance de bien examiner toutes les couches. 
Lorsque les prises passent du compartiment a l'aire de 
transformation, il est facile pour l'observateur d'ajouter a sa 
liste les especes plus rares et d' estimer le poids total de 
certaines especes presentes en petites quantites (<1-20 kg). 

Sous-ec1lauti{lorzn(lgi:prelev~m.ent au hasard de 
certains individt.t.s d'un,groupe (c.-it-d. despoissons 
captures; d 1unepopulation; d'une espece) a desjins 
demesure. 

- ----

Dans le cas ou il est impossible de peser tous les individus de 
chaque espece vu les quantites pechees, les observateurs 
doivent proceder a un sous-echantillonnage des prises pour 
calculer le poids de chaque espece. Plus le sous-echantillon est 
grand, plus les resultats obtenus par cette methode sont precis. 
Le sous-echantillonnage consiste a remplir 5 a 10 paniers d'un 
melange aleatoire de poissons qui reflete la composition des 
prises. II faut ensuite peser ce sous-echantillon au complet, 
puis trier et peser les poissons par espece, puis diviser le poids 
total de chaque espece par le poids total du sous-echantillon 
afin d' obtenir le pourcentage: de chacune des especes presentes 
dans l'echantillon. On multiplie ensuite le pourcentage obtenu 
pour chaque espece par le poids total des prises ( calcule au 
prealable) afin d'obtenir le poids total de chaque espece pour 
un trait donne (voir le diagramme Determiner la composition 
des prises par la methode de sous-echantillonnage ). II est 
important de noter que, lorsque des especes peu courantes sont 
capturees, elles ne se retrouvent pas necessairement dans le 
sous-echantillon, et l'observateur doit done les ajouter ala 
liste des especes avec leurs poids estimes (c.-a-d., selon 
I' observation directe de la composition des prises). 



Composition des 
prises : methode de 
comptage 
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Dans le cas des peches oil les prises sont amenees a bord de 
fa<;on discontinue (p. ex., palangre, ou peche des grands 
pelagiques), on utilise souvent la methode de comptage pour 
estimer le poids des especes visees. Si le nombre d'especes qui 
constituent les prises accessoires n' est pas eleve, cette 
methode peut egalement servir a determiner la composition 
des prises par le poids. Lors du relevage de 1' engin, il est facile 
d'identifier et de compter les individus de chaque espece. II 
faut ensuite choisir au hasard un echantillon representatif de 
chaque espece et calculer le poids moyen par poisson. 
Multipliez le poids obtenu par le nombre de poissons que vous 
avez comptes au depart pour obtenir le p9ids pour chaque 
espece. Lorsqu'il est impossible d' observer au complet le 
relevage de 1' engin, il faut estimer les prises non observees en 
extrapolant les donnees recueillies au cours de la periode 
d'observation. (Voir Comptage ala section 6.2). 

Lorsque les prises accessoires sont triees et placees dans des 
paniers par I' equipage, il faut peser ces paniers ou, s'ils sont 
trop nombreux, les compter et multiplier leur nombre par le 
poids moyen d'un panier pour obtenir le poids total de chaque 
espece capturee. Lorsque les prises accessoires sont separees 
de l'espece principale, vous devezsoustraire le poids total des 
prises accessoires du poids de la capture totale pour obtenir le 
poids total de I' espece principale. Par mauvais temps, vous 
pouvez estirner le poids d'un panier en vous servant des 
calculs effectues pour les traits precedents. 

Le tableau ci-dessous resume les methodes utilisees pour 
estimer la composition des prises. 
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CD Capture totale 4;2 tm = 4. 200 kg 

[:__~ -"=<2.'""-~ =-:'= ,dj (~.::::::::I::J_ 

DETERMINER LA 
COMPOSITION DES 

PRISES :PAR LA 
METHODE DE SOUS­
ECHANTILLONNAGE 

0 Estim.er le poids de Ia capture 

to tale 

8 Recueillir au hasard un 
echantillon repres~ntatif des 
divers poissons c~ptures. 

8 Trierles poissons par espece et 

e 
0 

determiner l.eur pqids. 

Calculer le pourcentage de 
chaque espece. 

Multiplier le pourcentage de 
chaque espece par le poids de 
Ia capture.totale pour obtenir le 

~ 

~ 

~ 

~ 

TOTAL 

~=62,5% 

240 kg 

2Q__kg_ = 25,0 % 
240 kg 

2ilg_ = 10,0% 
240 kg 

__§__kg__ = 2,5 % 
240 l<g 

-~ = 100,0% 
240 kg 

® 
~."'150kg ,_,_ =(- . 

~~--(}"' 

~60kg 
. r:r 

·~24kg 

~JV 6kg. 

TOTAL 240 kg 

25,0 % X 4 200 kg = 1 050 

0,0 % X 4 200 kg = 420 kg 

~ 2,5 % X 4 200 kg = 1 05 kg 

TOTAL 4 200 kg 
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Methodes servant a determinerH:t composition des prises 

Methode Description 
1. Pesee 'Trier les prises et peser les poissons par espece. 

2. Observation Observer la composition des prises lors du relevage de I' engin et de la 
transformation des poissons. 

3. Sous-echantillonnage Obtenir un sous-echantillon des prises et extrapoler les resultats obtenus a 
I' ensemble des prises. 

4. Comptage Estimer le poids des especes capturees en comptant ou pesant les poissons. 
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6.4 ESTIMATION DES 

REJETS Rejets : tout poisson entier (rond) retire de la 
cqpture et retourne a la mer. 

Le rejet selectif consiste a retirer d'une capture un poisson 
entier selon certains criteres (taille, espece, etc.), et dele 
retourner ala mer. Le rejet global, qui n'est pas un processus 
selectif, consiste a retourner a lamer la totalite ou une partie 
des poissons captures (non tries). Seuls les poissons entiers, et 
non les dechets de transformation, qui sont rejetes ala mer 
sont classes comme rejets'selectifs. Pour les besoins du texte, 
le rejet selectif et le rejet global seront designes sous le terme 
de rejet dans les sections suivantes. Parle passe, les rejets en 
mer constituaient un grave probleme, mais, avec la nouvelle 
reglementation, le rejet de la plupart des especes est interdit. 
Dans chaque peche, les permis de peche precisent les regles 
particulieres relatives aux rejets. 

Les poissons rejetes ala mer de fa<;on globale ou selective ne 
figurent pas dans les donnees sur les debarquements et on en 
fait generalement peu mention dans les journaux de peche. 
Toutefois, les observateurs a bord des bateaux de.peche 
commerciaux peuvent facilement enregistrer les quantites de 
rejets. En fait, le Programme des observateurs est la seule 
source de donnees fiables sur les rejets de poissons ou 
d'invertebres. Vu !'importance de ces donnees pour la 
recherche scientifique et les reglements sur les peches, 
!'estimation du poids des poissons ou invertebres rejetes ala 
mer doit etre la plus exacte possible. 

II est toutefois difficile d' estimer avec exactitude le poids de 
ces poissons vu la complexite du processus de rejet. On doit 
tenir compte de facteurs comme la configuration du bateau, les 
points de rejet, la disposition de l'aire de transformation, les 
habitudes de I' equipage, ainsi que les pratiques et les taux de 
rejets. La fa<;on dont I' equipage retourne les poissons ala mer 
peut varier a bord d'un bateau, et dif:fere grandement d'un 
bateau a l'autre. Les strategies d'observation des rejets doivent 
done etre adaptees a chaque bateau, et peut-etre a chaque quart 
de travail sur un meme bateau. 
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Au cours du tri, 1' equipage peut garder une certaine quantite 
de poissons dans des paniers pour les retourner ala mer plus 
tard, jeter les poissons dans une vis transporteuse qui les jette 
par-dessus bord au cours du processus de transformation, 
lancer les poissons sur un convoyeur, qui n' est peut-etre pas 
accessible a !'observation, ou combiner plusieurs procedures. 
De plus, chaque membre d' equipage qui travaille a la chaine 
de coupe peut jeter des poissons entiers dans des chutes 
fermees. La collecte de donnees sur les rejets necessite une 
planification considerable et une peri ode d' observation 
adequate a chaque point surtout lorsque les rejets sont 
importants . 

. L'observation, la pesee et le comptage du plus grand nombre 
possible de poissons permet d'obtenir !'indication la plus juste 
des rejets. L'observateur doit trouver la methode la mieux 
appropriee a chaque situation. Lorsqu'il n'y a qu'une petite 
quantite de petits poissons rejetes, on peut tout simplement 
peser tousles rejets. Cependant, lorsqu'il s'agit de quantites 
importantes, et que les points de rejets sont nombreux, des 
methodes moins directes doivent etre utilisees. Les lignes 
directrices enumerees ci-dessous vous aideront a elaborer une 
strategie pour estimer les rejets : 

.. Dessinerun diagramme de l'aire de transformation avec 
les endroits ou se trouvent les chutes de rejet, les dalots et 
les convoyeurs et la position des membres de 1' equipage 
responsables des rejets. 

.. Identifier chaque site ou il est possible de compter les 
poissons en regroupant autant que possible les sites de 
rejet de fayon a minimiser le nombre de postes (c.-a-d., 
les endroits ou les rejets serontobserves) . 

., Consacrer plus de temps a !'observation des rejets la ou 
ils sont importants . 

., Estimer les quantites rejetees a l'eau par les membres 
d'equipage qui n'ont pas fait l'objet d'observation a 
l'aide des estimations obtenues a partir des rejets 
observes. 

.. Prevoir un temps d' observation a chaque poste lors de la 
transformation des poissons, car les taux de rejets peuvent 
varier au cours de ce processus. 
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Methodologie 
d'estimation des rejets 

" Adopter une methode d'estimation des rejets qui optimise 
les quantites de rejets observees, comptees et pesees au 
cours de la peri ode d' observation. 

" Consacrer peu de temps et d' efforts a estimer les petites 
quantites rejetees (c.-a-d. de 20, 40 ou 60 kg); proceder 
plutot par une observation superficielle des rejets (c.-a-d., 
estimations preliminaires/visuelles) a l'etape de la 
transformation. 

" Observer de fa<;on generale la taille et les quantites des 
poissons rejetees pour obtenir des indications sur 
1' importance des rej ets ou des accrocs aux reglements de 
peche. On entend par quantites importantes de rejets: 

,. le rejet d'une quantite substantielle de petits 
poissons dans un trait donne; 

,. le rejet d'une grande quantite de poissons sur 
plusieurs traits, meme si le nombre de poissons 
rejetes par trait est petit. 

" Lorsque le taux de rejet est eleve, choisir une methode 
d'estimation appropriee et augmenter le temps consacre a 
quantifier les rejets. 

" Lorsque la capture d'un trait est videe dans un 
compartiment ou se trouvent des poissons non 
transformes du trait precedent, calculer les rej ets sur deux 
traits ou plus pour avoir une estimation global e. 

Les observateurs effectuent une surveillance de premiere ligne 
et recueillent des donnees scientifiques precieuses sur les 
rejets commerciaux qui contribuent a une gestion efficace des 
peches. Ils doivent s' efforcer d' obtenir une information fiable 
qui est representative des rejets reels. Les efforts accomplis 
pour obtenir ces estimations influeront grandement sur la 
fiabilite des donnees. II faut, en outre, doser les efforts 
necessaires a I' obtention d'estimations representatives des 
rejets de fa<;on a ne pas negliger leurs autres taches. 

On peut estimer les rejets soit en pesant les poissons soit en les 
comptant, OU les deux. Que VOUS utilisiez la methode de pesee 
ou de comptage, assurez-vous de choisir au hasard un 
echantillon de poissons parmi les rejets ou ceux qui ont ete 
mis dans des paniers. Si, par exemple, ce sont les membres 



Methode de pesee 

Methode de comptage 
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d' equipage qui mettent de cote les rejets destines a 
l'echantillmmage, ils peuvent intentionnellement choisir des 
poissons d'une certaine grosseur. Une observation 
superficielle des traits permettra de verifier si les poissons tries 
a des fins d'echantillonnage sont representatifs des rejets. 
Chaque fois qu'il est possible de peser les rejets, faites-le. 
Sinon, utilisez la methode de comptage. 

Cette methode est la plus directe et la plus precise qui soit 
pour estimer le poids des rejets par espece. Lorsque les 
quantites de rejets sont faibles (c.-a-d., moins de 15 paniers), 
pesez-les tous. Si le nombre de paniers est plus grand, pesez 
un sous-echantillon des paniers (minimum de 5). Lorsque les 
rejets contiennent des issues, il faut soustraire leur poids. Pour 
calculer le poids moyen des paniers contenant des rejets, 
divisez le poids du sous-echantillon par le nombre de paniers 
echantillonnes. Multipliez ensuite le resultat obtenu par le 
nombre total de paniers pour obtenir le poids des rejets totaux. 
Consignez ces poids et indiquez la methode d' estimation que 
vous avez utilisee. 

Si vous ne pouvez observer toute !'operation de rejet, vous 
devez en estimer le nombre total de paniers en comptant les 
paniers observes pendant une certaine periode, puis extrapoler 
les resultats pour la peri ode total e. V euillez vous referer aux 
lignes directrices enumerees, ci-dessous, ala section Methode 
de comptage pour estimer le poids des rejets totaux par espece. 

Pour les besoins de 1' exercice, dans les exemples ci-dessous, 
on a utilise le nombre et le poids des poissons rejetes, mais la 
methode de comptage peut egalement servir a estimer le poids 
et le nombre total de paniers de rejets par espece. 

Idealement, cette methode est tres efficace lorsqu'on peut tout 
simplement compter les poissons rejetes et multiplier le 
resultat obtenu par le poids moyen des individus (situation peu 
frequente). On obtient done ainsi le poids total des rejets d'une 
espece donnee dans un trait. 
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CD 

Echantillon 
de rejets 

® 

® 

POIDS MOYEN DES 
POISSONS REJETES 
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Choisir au hasard un echantillon de rejets. 

Compter et peser tousles poissons rejetes. 

Diviser le poids total de l'echantillon recueilli par le 
nombr~ de poissons pour obtenir le poids moyen. 

Compter les poissons qui sont rejetes tout au long de 

Ia periode de transformation. 

0 Multiplier le nombre totql de poissons par le poids 
moyen. 
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La plupart du temps, les poissons sont rejetes ala mer d'un 
poste ou d'un endroit ou il n'est pas possible d'observer le 
processus en entier. Vous devez alors compter les poissons 
rejetes pendant uncertain temps, puis extrapoler ce nombre 
pour la duree totale de !'operation. Par exemple, si l'on 
denombre 20 poissons en 30 minutes, et que toute 1' operation 
du tri des rejets dure 120 minutes, alors le nombre total de 
poissons rejetes sera estime a 80 : 

(120 + 30) X 20 = 80 

Done, 80 poissons seraient rejetes ala mer au cours d'une 
periode de 120 minutes. 

On multiplie ensuite ce resultat par le poids moyen des 
poissons rejetes pour obtenir le poids total des rejets par 
espece. 

Cependant, les rejets sont generalement effectues a partir de 
plusieurs postes. Si les taux de rejet sont comparables d'un 
postea l'autre, vous pouvez consacrer le meme temps 
d' observation a chacun des postes. 

Tenez compte, s'il y a lieu, des observations de I' equipage afin 
d' optimiser la quantite de poissons observee au cours de cette 
periode. Passez d'un postea l'autre de fac;on planifiee mais 
non previsible. Referez-vous ala methode utilisee dans le cas 
d'un poste unique decrite precedemment pour calculer le 
nombre total de poissons rejetes par poste. On additionne 
ensuite les resultats obtenus a chacun des postes pour obtenir 
le nombre total de rejets pour un trait donne. Finalement, on 
multiplie ce nombre par le poids moyen des poissons rejetes 
pour determiner le poids des rejets par espece. 

Dans la methode de comptage, le poids moyen des poissons 
rejetes peut etre determine comme suit: 

" Prenez au hasard un echantillon des rejets d'un trait 
donne (c.-a-d. representatif des rejets), pesez et mesurez 
les poissons. 
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" Calculez le poids moyen en divisant le poids de 
l'echantillon par le nombre de poissons. Vu la difficulte 
d'obtenir le poids exact d'un echantillon en mer, cette 
methode ne devrait etre utilisee que lorsqu' on est SUr du 
poids de l'echantillon. 

" Calculez la longueur moyenne des poissons de 
l'echantillon et utilisez le tableau approprie 
poids/longueur (si disponible) afin de determiner le poids 
moyen des poissons rej etes. 

.. Inscrivez la longueur des poissons sur la F euille de 
frequence des longueurs du poisson de fond. 

" Multipliez la valeur mediane de chaque groupe ou strate 
de longueurs par le nombre de poissons dans la strate. 

" Additionnez les longueurs de toutes les strates pour 
obtenir la longueur totale d'un echantillon donne. 

" Divisez la longueur totale par le nombre total de poissons 
pour trouver la longueur moyenne (c.-a-d., la longueur 
moyenne des individus rejetes ala mer). 

Si les poissons rejetes sont sensiblement de meme taille d'un 
trait a 1' autre, on peut appliquer la methode de comptage avec 
les memes valeurs moyennes pour la longueur et le poids dans 
les traits suivants. Cependant, les traits qui ne font pas I' objet 
d'un echantillonnage de poids et de longueur doivent etre 
observes, car tout changement important dans la taille des 
poissons rejetes necessitera la prise de nouveaux echantillons 
pour recalculer la longueur et le poids moyens des poissons 
rejetes ala mer. 

En resume, une strategie efficace pour estimer les rejets tient 
compte des principes suivants : 

., Observer, compter ou peser le plus grand nombre 
possible de poissons/d'invertebres au cours de la periode 
d'observation des rejets. 

" Consacrer beaucoup d' efforts (c.-a-d., temps 
d'observation) a !'estimation des rejets pour obtenir des 
donnees fiables sur les quantites de poissons/invertebres 
rejetees ala mer. 

., Choisir ou s'assurer que l'echantillon des rejets a ete 
recueilli au hasard (c.-a-d., qu'il est representatif de la 
grosseur des poissons rejetes ala mer). 
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.. Noter toutes les differences importantes dans les taux et 
pratiques de rejet entre les divers postes au cours d'un 

- trait. 
.. verifier si le taux de rejet varie a un poste au cours de la 

transformation d'un trait. 
" Observer la taille des poissons rejetes dans les traits qui 

ne font pas I' objet d'un echantillonnage de longueur ou 
de poids afin de verifier si la gamme de taille varie 
fortement d'un trait a l'autre. 

" Detenniner si les pratiques de rejet sont tres differentes 
selon que les traits sont soumis a une estimation en bonne 
et due forme ou seulement a une observation 
superficielle. 

.. S 'assurer de bien comprendre to us les aspects inherents 
aux pratiques de rejet et de transformation, notamment 
1' en droit, le moment et la fa<;on dont les 
poissons/invertebres sont remis a 1' eau. 

On peut adapter les methodes d' estimation des rejets en 
fonction des changements de situation en vue d'obtenir des 
estimations fiables. II est prioritaire d'observer, de compter ou 
de peser le plus grand nombre de poissons possible au cours 
de la periode d'observation des rejets. 

II peut etre utile de comparer I' estimation initiale du poids du 
filet avec celui des poissons gardes dans la cale (valeur fournie 
par le prepose au gla<;age, convertie en poids entier). La 
difference devrait correspondre aux chiffres obtenus grace ala 
procedure d'estimation des rejets, ala condition que 
1' estimation initiale du contenu du filet so it raisonnable. 

Parrapport au poisson de fond, 1' estimation des quantites de 
crevettes rejetees ala mer est plus complexe, vu le plus grand 
nombre de points de rejet et de methodes utilisees. La situation 
est d'autant plus difficile lorsqu'une partie importante des 
prises est constituee de crevettes de qualite industrielle 
( crevettes petites, mais commercialisables, dont le nombre est 
superieur a 150 par kilogramme). La pratique connue sous le 
nom d'ecremage consiste a rejeter les petites crevettes ala mer 
en raison de leur faible valeur commerciale. 
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ESTIMATION DU TAUX DE REJET 

0 · Recu~illir ~u hasard. un echantillon de rejets pendant 
une periode donnee. 
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Peser h§chantillon. 

Diviser le poids tptal de l~echantillon par le temps 
.neqessaire.a sa collecte.pour ol:>tenir le taux.de rejet. 

Calculeren minutes Ia duree totale de !'operation de 

rejet. 

Multiplier le t~ux de rejet par Ia duree totale pour 
obtenir le poids total rejete. 

@ 
POIDS DES REJETS 

2,533 kg/min 

X155min 

393 kg 

LE POIOS ESTIME DES REJETS 
EST DE 393 KILOGRAMMES. 
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La strategie utilisee pour estimer les rejets de crevettes d'un 
trait se caracterise generalement par une combinaison de 
methodes. Comme c'est le cas pour toutes les estimations de 
rejets (quelle que soit l'espece), letemps consacre a peser, 
compter ou observer les rejets influera sur la fiabilite des 
donnees .. C' est pourquoi il est necessaire de consacrer plus de 
temps a !'estimation des rejets lorsque les quantites sont 
importantes. 

Examinez, d'abord, l'aire de transformation et dessinez un 
diagramme en indiquant les endroits ou se trouvent les postes 
. de rejets. Si on vous remet un diagramme qui avait ete fait lors 
d'un voyage precedent, verifiez-en !'exactitude. Notez, tout au 
long du voyage, les changements dans les methodes et les 
postes de rejet. Les changements sont frequents dans le cas de 
la peche a la crevette. En outre, il est important de savoir que 
les rejets peuvent etre aussi bien intentionnels qu' accidentels. 
Des rejets accidentels peuvent se produire au cours des 
operations normales de transformation (c.-a-d., crevettes qui 
tombent des convoyeurs). A d'autres endroits, par contre, de 
grandes quantites de crevettes peuvent etre deliberement 
rejetees ala mer. De plus, a certains postes ou ne se produisent 
habituellement que des rejets accidentels, il pourrait y avoir 
des rejets intentionnels (comme dans le cas du chargement 
excessif et delibere des convoyeurs qui peut entramer un 
debordement). 

Une fois que vous avez etabli ou situer les postes 
d'observation des rejets, vous devez obtenir une estimation 
des rejets a chacun des postes (c.-a-d., le lieu d'observation 
des rejets). Trois methodes peuvent etre utilisees, et vous 
devez choisir celle qui conviendra le mieux a chacundes 
postes. La methode la plus precise consiste a peser tous les 
rejets; si ce n'est pas possible, calculez le taux de rejet; la 
methode la moins rigoureuse consiste a faire une observation 
superficielle des rejets (estimation preliminaire/visuelle ). Pour 
determiner le taux de rejet a un poste, recueillez les crevettes 
rej etees dans des paniers et notez le temps cons acre a la 
collecte. Ensuite, divisez le poids des crevettes par le temps de 
collecte et vous obtiendrez le taux de rejet. Pour obtenir le 
poids total des rejets ace poste, il faut multiplier le taux de 
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Vidage du cui de cha/ut 

Bande de triage 

rejet par la dun~e totale de I' operation de rejet. Ajustez votre 
estimation pour tenir compte des crevettes qui tombent a cote 
des.paniers. Vous obtiendrez lepoids total des rejets d'un trait 
donne en additionnant les estimations des rejets de chacun des 
postes. 

Vous trouverez ci-dessous une liste des postes de rejets 
possibles. Nous aborderons egalement les methodes utilisees 
ainsi que la difficulte d'obtenir des estimations aces endroits 
et les changements possibles dans les pratiques de rejet. Notez 
que des rejets peuvent avoir lieu ailleurs qu'aux points de la 
liste suivante : 

" vidage du cul de chalut 
" bande de triage 
" controle .de la qualite 
" debordement 
" passage d'un convoyeur a I' autre 
" convoyeur situe apres le separateur vibrant 
" cloisons du separateur vibrant 
" bassin pour crevettes de qualite industrielle 
.. chutes a rej ets 

Lorsque les crevettes sont videes dans des bassins remplis 
d' eau, elles sont melangees avec des prises accessoires (c.-a-d. 
fletan noir juvenile, sebaste, morue, etc.). En general, le 
sebaste flotte a la surface du bassin. Avant la transformation, 
on enleve le sebaste et on le rejette a l'eau. Une quantite de 
crevettes peut egalement etre rejetee au cours de cette 
operation, et l'observateur doit exercer une surveillance etroite 
afin d' estimer ces rejets. Dans ce cas, seule une estimation 
visuelle peut etre faite. 

A bord des crevettiers, on remet a l'eau la majeure partie des 
prises accessoires. Une certaine quantite de crevettes peut 
egalement etre rejetee accidentellement lors du tri des prises 
sur la bande de triage a I' entree de l'usine. A cet endroit, les 
quantites de rejets peuvent varier considerablement selon la 
composition et la quantite des prises accessoires. Les 
estimations des rejets seront done preliminaires et visuelles. 



Controle de qualite 

Debordement 

Passage d'un convoyeur a 
/'autre 

Con voyeur situe apres le 
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Le tri des crevettes est effectue sur la chaine de transformation 
selon des procedures de controle de la qualite. Les rejets, qui 
sont composes de crevettes molles, brisees ou a tete noire, sont 
habituellement faibles. On effectue normalement cette 
operation sur le convoyeur, juste avant que les crevettes 
entrent dans le congelateur a air pulse. Les crevettes rejetees 
peuvent ordinairement etre mises dans des paniers ou des 
plateaux et pesees directement. A bord de certains bateaux, les 
crevettes ne sont pas retournees a 1' eau mais congelees dans 
des sacs qui portent !'etiquette de (( produit melange». 

Sur I a chaine de transformation, il peut y avoir des 
debordements aux machines ou aux convoyeurs. Les crevettes 
qui tombent sur le sol sont alors entramees dans des dalots par 
des jets d'eau. Soyez vigilants lorsque les prises contiennent 
une grande quantite de crevettes de qualite industrielle, car il 
pourrait y avoir des debordements excessifs advenant une 
surcharge du systeme de traitement. Essayez, si possible, 
d' obtenir un taux de rejet ou une estimation preliminaire ou 
visuelle des rejets a cette etape. 

Des crevettes peuvent tomber a terre lorsqu' elles passent d'un 
convoyeur a I' autre; si le deuxieme est plus lent, les rejets 
seront alors plus importants. C' est ha:bituellement le cas a 
1' entree et a la sortie des bassins pour crevettes de qualite 
industrielle. Des jets d' eau sont parfois places aces endroits 
pour deloger les crevettes qui tombent sur le sol. Pesez ces 
rejets ou calculez le taux de rejet. 

Les crevettes sont placees dans des separateurs vibrants : 
separateurs mecaniques qui trient les crevettes par taille. Elles 
sont ensuite transportees par convoyeur jusqu'a differentes 
aires de transformation. Les petites crevettes (de qualite 
industrielle) tombent sur un convoyeur situe a l'arriere des 
separateurs vibrants. Ces crevettes sont ensuite entramees 
jusqu' au bassin avant d' etre transformees. A bord de certains 
bateaux, le convoyeur peut faire marche arriere ou changer de 
direction pour faire tomber les crevettes sur le sol ou dans une 
chute a rejets. Vous devez etre vigilants a cette etape, car les 
periodes de rejet peuvent etre irregulieres. Vous pourrez 
probablement recueillir les rejets et les peser, sinon calculez le 
taux de rejet. 
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Cloisons du separateur vibrant 

Chutes a rejets 

Bassin pour crevettes de 
qualite industrielle 

Surveillance des rejets die 
crabe des neiges et die 
homard 

Les cloisons ou deflecteurs situes sous le separateur vibrant 
dirigent les crevettes vers les convoyeurs en fonction de leur 
taille. Lorsqu'on oriente lacloison arriere vers l'avant, les 
petites crevettes qui sont dans la premiere section du 
separateur vibrant tombent sur le sol. Les rejets peuvent done 
y etre importants et tres variables. En pareil cas, placez des 
paniers so us les separateurs vibrants pour y recueillir les rej ets. 
Pesez-les ou calculez le taux de rejet. 

L'observateur doit reperer les endroits ou se trouvent les 
chutes a rejets avant la transformation des crevettes. Si la 
chute n'est pas fermee, il doit recueillir et peser les rejets ou en 
calculer le taux. 

Apres avoir traverse le separateur vibrant, les crevettes de 
qualite industrielle tombent dans un bassin rempli d'eau avant 
d' etre traitees. La presence d' eau dans ce bassin rend difficile 
I' estimation des quantites de crevettes par la methode du 
calcul volumetrique. Par ailleurs, c'est un point important de 
rejet potentiel, en raison de la faible valeur commerciale de la 
crevette industrielle. Deux problemes ant ete observes a cet 
endroit. Le premier survient lorsque le bassin est laisse sans 
surveillance : so it 1' eau de borde, so it le con voyeur qui 
l'alimente_se bloque, et les crevettes sont inutilisables. Le 
deuxieme, qui est plus grave, est le rejet delibere du contenu 
du bassin (il suffit d' ouvrir une vanne pour le vider), ce qui se 
fait generalement en I' absence de l'observateur. Lorsque les 

· rejets sont intentionnels, l'observateur devrait etre present tout 
le temps pour surveiller le bassin. Avant de quitter l'aire de 
transformation, verifiez la quantite de crevettes contenue dans 
le bassin. Au retour, verifiez s'il y a eu un changement 
important. Si la transformation a eu lieu, determinez la 
quantite de crevettes de qualite industrielle et comparez le 
resultat avec vos observations. 

Dans le cas du crabe des neiges et du homard, la surveillance 
des rejets necessite une observation constante a 1' etape de la 
transformation en raison de la reglementation, qui impose le 
rejet des crabes femelles et des individus mesurant moins de 
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95 mm de largeur et !'obligation de garder les crabes de plus 
de 95 mm. II y a egalement un accord entre le MPO et 
l'industrie qui permet le rejet du crabe des neiges a carapace 
molle, qu' on appelle aussi crabe blanc. 

Un crabe a carapace molle vient de muer; il a done une 
carapace molle, propre et rosee dont la durete est inferieure a 
68 selon le durometre. A ce stade, les crabes contiennent tres 
peu de chair et beaucoup d'eau. C'est pourquoi ils n'ont 
aucune valeur commerciale, et les garder serait un gaspillage 
inutile de cette ressource. Les crabes blancs doivent etre 
rejetes ala mer de ma.njere a subir le moins possible de 
dommages .. 

Lorsque les crabes sont amenes a bord, les rejets sont tries et 
places dans des bacs (pannes). Afin de determiner le poids 
moyen par hac, l'observateur doit peser au minimum 5 a 
10 bacs et diviser le poids total par le nombre de bacs peses. 
On obtient le poids des rejets en multipliant le nombre total de 
bacs par le poids moyen d'un hac. 

II est necessaire que les observateurs echantillonnent les 
crabes destines a etre rejetes. Les donnees ainsj recueillies 
comprendront: la largeur et l'etat de la carapace·ainsi que le 
nombre de pattes et de pinces manquantes. Ces informations 
sont necessaires pour determiner si les reglements sont 
respectes. 

Lorsque la surveillance de l'observateur porte sur le respect 
des exigences relatives a la taille, il doit se metier de 
l'ecremage. Cette pratique consiste a retourner a l'eau les 
crabes de .taille legale dont 1' apparence en diminue la valeur 
commerciale : pattes et pinces manquantes, aspect peu 
esthetique ou decalcification de la carapace qui devient molle 
et s'effrite, notamment chez les vieux crabes. L'ecremage peut 
aussi s' expliquer par des raisons economiques, a cause du 
faible prix offert pour de petits crabes qui ont pourtant atteint 
la taille legale. Tous ces facteurs contribuent au rejet selectif 
des crabes de moindre valeur. 
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Methode 

Visuelle 

Comptage 

Pesee 
~ 

Dans le cas du homard, les rej ets sont normalement justifies 
par les exigences reglementaires. II est interdit de garder les 
femelles oeuvees, les homards portant une encoche en V et les 
individus trop petits. On peut noter les estimations par nombre 
d'individus rejetes. Les observateurs peuvent compter les 
individus rejetes pendant les operations de relevage des 
cas1ers. 

Le tableau ci-dessous presente un resume des methodes 
utilisees pour I' estimation des rejets: 

Meth~des servant a estimer les rejets 

Calcul du poids 

Estimations faites a partir d' observations superficielles. 

Quantites moyennes de rejets; il est facile de compter les individus et 
de calculer leur poids moyen. 

Petites quantites de rejets qui peuvent etre facilement recueillies. 
----~------- ~-- ·-···· --- -- --



6.5 ESTIMATIONS EN 

COURS DE 

SURVEILLANCE DE LA 

PRODUCTION 
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La surveillance de la production constitue une des taches 
essentielles de l'observateur et, lorsqu'elle est menee a bien, 
elle permetd'ajuster les estimations et de verifier les entrees 
des joumaux debord. S'il y a des ecarts importants entre les 
estimations de l'observateur et les entrees des journaux de 
bord, il est necessaire de les examiner afin de verifier la 
precision des methodes utilisees par I' observateur ou de 
deceler d' eventuelles fausses declarations. 

Les methodes de production varient d'un bateau a 1' autre; elles 
vont de 1' evisceration et du gla<;age du poisson sur les petits 
bateaux a la production d'un vaste .eventail de produits 
emballes a bord des chalutiers-congelateurs usines. 

Comment ameliorer les La surveillance a toutes les etapes de la production permet 
estimations d'obtenir des estimations plus precises. Ainsi, une estimation 

qui est faite juste apres l'embarquement des prises peut etre 
ajustee au cours du tri, de la transformation, de 1' emballage et 
de l'entreposage. Plus le processus de transformation est 
complexe, plus il y aura d'occasions pour ajuster les 
estimations. Certains points strategiques de la chaine de 
production permettent d'ameliorer les estimations des prises: 

Caisson et a ire de triage 

" caisson ou chambre de stockage 
" aire de transformation/de tri 
" remplissage de plateaux/stations de pesee 
.. congelateurs 
'" aire d'emballage 
" cale a poisson 

Un calcul volumetrique de la capacite du caisson ou de la 
chambre fournira une estimation raisonnable. Vous pouvez 
egalement obtenir une estimation de chaque espece en pesant 
les poissons ou en les comptant lorsqu'ils tombent dans les 
chutes d'acces ou lorsqu'ils sont entraines par convoyeur 
jusqu' a 1' aire de transformation. Les methodes utilisees pour 
obtenir des estimations de la production a ces endroits sont 
decrites en detail aux sections 6.2 Estimation des prises et 6.4 
Estimation des rejets. 
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Remplissage des 
plateaux/stations de pesee 

Congelateurs 

Aire d'emballage 

A bord des bateaux qui fabriquent de la farine, on trouve 
normalement une chute pres du bac ou est effectue le premier 
tri des poissons Les observateurs peuvent evaluer a vue d'oeil 
le poids des especes qui entrent dans la chute de l'usine de 
farine. 

Cette procedure s~applique surtout aux chalutiers-usines 
congelateurs ou les poissons sont emballes dans des plateaux 
en vlie de la congelation. L'observateur peut determiner le 
poids des poissons par plateau en soustrayant le poids d'un 
plateau vide du poids d'un plateau plein de poissons. Les 
plateaux sont ensuite disposes sur des chariots a etages et mis 
dans des congelateurs a air pulse. Si 1' observateur exerce une 
surveillance attentive tout au long de ce processus, il sera en 
mesure de faire une estimation du poids de poisson garde par 
espece. L'observateur doit tenir compte du fait que le poisson 
a ete transforme (c.-a-d. : eviscere et etete) et qu'il est done 
necessaire d'appliquer un facteur de conversion pour calculer 
le poids rond. Nous aborderons les facteurs de conversion 
(F.C.) en detail ala section Verification du poids des produits. 

Poids d'un plateaux nombre de plateaux = poids total des 
produits 

Le calcul de la capacite de charge des congelateurs peut 
permettre a l'observateur d'ajuster ses estimations de la 
production de poisson. Comme no us 1' avons mentionne 
precedemment, les plateaux sont mis sur des tablettes de 
chariots, puis places dans des congelateurs a air pulse. En 
observant le nombre de plateaux par chariot et le nombre de 
chariots par congelateur, on peut calculer la capacite de charge 
en faisant une simple multiplication. 

Lorsque les blocs de produits sont congeles, ils sont retires des 
congelateurs et mis dans des boites. Pour obtenir le poids 
moyen des produits, il est necessaire de peser environ 
10 boltes (voir APP ala section Verification du poids des 
produits). Une fois que vous avez obtenu le poids moyen par 
bolte, vous pouvez effectuer une estimation en comptant le 
nombre de boites pleines et en multipliant le resultat par le 
poids moyen de chaque boite. 
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La procedure a suivre pour effectuer une verification de la cale 
dependra du type de bateau. A bord de la majorite des 
chalutiers de peche fraiche canadiens, les prises sont 
entreposees dans des compartiments. L'.observateur doit 
determiner la capacite de ces compartiments pour evaluer le 
poids du poisson garde. II peut le faire : 

" par la methode du calcul volumetrique (en soustrayant le 
volume de la glace de la capacite totale d'un 
compartiment) 

" en utilisant des estimations anterieures de la capacite des 
compartiments 

" a l'aide des renseignements fournis par le capitaine 

D'autres methodes sont utilisees dans les peches canadiennes 
pour l'entreposage du poisson. A bord de certains chalutiers de 
peche fraiche, les prises peuvent etre placees dans des bacs et 
conservees dans la glace. Afin de verifier la capacite des cales, 
1' observateur do it determiner le poids moyen de poisson par 
hac et multiplier le resultat par le nombre de bacs dans la cale. 
La meme procedure d'entreposage est egalement utilisee pour 
le crabe. 

Dans le cas des gros poissons pelagiques, les prises sont 
congelees individuellement et empilees dans la cale. En pareil 
cas, l'observateurpeut seulement verifier le nombre des 
poissons traites. Si la taille des poissons est uniforme, le poids 
moyen sera calcule a partir des donnees obtenues au cours des 
echantillonnages precedents. 

On peut procecter aux verifications des cales des chalutiers­
usines congelateurs de deux fac;ons : en comptant les boites 
(produits).ou en determinant la capacite de cale par des calculs 
volumetriques. 

L'observateur peut utiliser cette methode si la cale est vide 
lorsqu'il monte a bord du bateau ou si le produit est facilement 
accessible pour un compte exact. Si les produits peuvent etre 
comptes, il faut ensuite multiplier le resultat obtenu par le 
poids moyen des produits par boite pour determiner le poids 
total des produits. II est egalement essentiel d'appliquer le bon 
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Ca!cu/s volumetriques 

facteur de conversion au poids des produits pour obtenir le 
poids rond. Le poids moyen des produits par boite doit aussi 
etre verifie pour plus de precision. Au cours de la mission, 
l'observateur doitproceder periodiquement a desanalyses du 
poids des produits (APP). 

L'observateur doit d'abord determiner la capacite totale en 
balles, c'est-a-dire le volume de la portion de la cale oides 
produits emballes peuvent etre entreposes. Pour ce faire, il 
peut proceder de la fa<;on suivante : 

.. Obtenir la capacite de la cale a 1' aide des plans du bateau 
ou d'autres documents. 

.. Determiner le nombre moyen d'unites par metre cube en 
choisissant une aire donnee et en calculant sa longueur, sa 
largeur et sa hauteur. On obtient le volume de l'aire en. 
question en multipliant la longueur par la largeur par la 
hauteur. II faut alors compter le nombre d'unites (boites) 
par aire d'echantillonnage. 

.. Calculer la quantite moyenne de boites par metre cube en 
divisant le nombre de boites presentes dans 1' aire par le 
volume de l'aire. 

.. Determiner le volume total des produits contenus dans la 
cale en soustrayant du volume total de la cale le volume 
d' espace in utilise . 

.. 

.. Multiplier le volume occupe par le nombre moyen de 
boites par metre cube pour obtenir le nombre total de 
boites dans la cale. Par exemple : 

nombre moyen de boites par metre cube = 21 
volume de la cale occupe par les boites = 1 200 m3 

Done, le nombre de boites dans la cale est : 

= 21 boites/m3 x 1 200 m3 

= 25 200 boites 



Verification du poids 
des produits 
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Module 6: Captures et effort de peche 243 

" Multiplier alors le nombre de boltes dans la cale par le 
poids moyen de produits par boite pour obtenir le poids 
des produits contenus dans la cal e. Par exemple : 

poids moyen d'une bolte = 30 kg 

poids des produits dans la cale = 25 200 boltes x 30 kg 

= 756 000 kg 

A bord des chalutiers-usines congeiateurs, il peut egalement y 
avoir des usines de farine de poisson. La farine est mise dans 
des sacs qui sont empiles dans une cale seche et non 
re:frigeree. L'observateur doit compter les sacs plusieurs fois 
par jour lors de la production de la farine. En outre, au cours 
de sa mission, il do it effectuer periodiquement une APP pour 
s'assurer de I' exactitude des estimations. 

Lorsque l'observateur surveille la production, il doit preter une 
attention particuliere a deux aspects importants :!'exactitude 
du poids emegistre des produits et celle des facteurs de 
conversion. II est inutile de compter les boites de produits si 
1' observateur ne connalt pas le poids reel des produits. Cette 
logique s'applique egalement aux facteurs de conversion 
inexacts, qui peuvent entralner des erreurs dans I' estimation du 
poids des captures par espece. 

Apres leur transformation, les poissons sont mis dans des 
boites ou des sacs de diverses grandeurs; le poids net est 
habituellement imprime sur chaque boite. Le poids des 
produits emballes dans un contenant d'une certaine grandeur 
peut etre different du poids indique sur la boite. Pour obtenir le 
poids reel des produits, l'observateur doit verifier le poids des 
materiaux d' emballage de meme que le pourcentage d' eau, 
puis soustraire le resultat obtenu du poids total des produits 
emballes. C'est ce qu'on appelle l'analyse du poids des 
produits (APP). 
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~ 
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CD 

eau 3,0% 

ANALYSE DU POIQS oes PRODUITS 

0 

8 

8 

e 

Calculer.le .poid~ moYen des materiaux d'em ballage 
et du contenu en eau. · 

Recueillir et pes~r un echantillonaleatoire de 10 
unites de poisson emballe. 

Calculer le. poids brut moyen du poisson emballe. 

Soustraire le poids des materiaux d'emballage et le 
contenu en eau du poids brut pour ob.tenir le poids 
net du poisson emballe. 

0 Mesurer le sur/sous-remplissage. 

\_\ n I poids brU~ 5,48 kg 
~c=:=:::;:> - bolte.0,25 kg 

Emballage ® produit 5,23 kg 

Q c::===> x eau 3,0 % 
eau 3,0% 

eau0,1Gkg 

poids des produits 5,23 kg 

- eau 0,16 kg 

5,45 Kg ] 
®Cili.IJI]J ~ (§) 
(I) (jJ (jJ ® l!!i!J.§! I 

···~···--··~--~ 

~~~ b3 ill\~ 

5,45 kg 
2. 5,40 kg 
3. 5,58 kg 
4. 5,39 kg 
5. 5,47 kg 
6. 5,53 kg 
7. 5,57 kg 
8. 5,42 kg 
9. 5,49 ((g 

10. 550kg 
TOTAL 54,80 kg 

PO IDS BRUT 54,80 kg = 5,48kg 
MOYEN 10 

Le poids brut comprend le poids 
de l'emballage, du contenu en eau 

produit net 5,07 kg 

- poids inscrit5 kg 

+0.07 kg* sur-rem plissage 

+0,07 kg sur-remplissage = O,Oi4 

5 kg poids inscrit 

0,014 x 100% = +1,40% sur-rempllss 

*Le signe positif (+) indique le sur­
remplissage; 
Le signe negatif (-) indique le sous­

remplissage. 
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Les materiaux d'emballage comprennent tousles materiaux 
utilises dans l'emballage du poisson, dont les boites de carton, 
les emballages de plastique, les sacs en toile et les fils de fer, 
les Gordes, 1e ruban gomme ou les feuillards utilises pour 
renforcer les emballages. L'observateur doit peser 10 unites 
completes de materiaux d'emballages vides et en determiner le 
poids moyen. En general, les materiaux d'emballage sont 
toujours Ies memes; si ce n'est pas le cas, l'observateur doit 
proceder a une APP. 

A bord des chalutiers-usines congelateurs, les blocs de 
poissons congeles sont soumis au gla<_;:urage pour empecher la 
deshydratation. Dans !'analyse du poids moyen, l'observateur 
do it done tenir compte du poids de 1' eau qui s 'aj oute a celui du 
produit. Un pourcentage du contenu en eau peut etre obtenu 
aupres du technologue ou du chef de l'usine a bord du bateau. 

Le poids brut comprend le poids du produit, de l'eau et du 
materiel d' emballage. Le poids net est le poids du produit 
seulement. L' APP sert a determiner le poids net moyen par 
espece et type de produit. Pour cela, il faut peser un 
echantillon au hasard d'au moins 10 emballages de produits. 
On calcule le poids moyen des produits pour trouver le poids 
net moyen dont on soustrait le poids des materiaux 
d' emballage, ce qui donne le poids des produits emballes. 
Quand les produits sont congeles et gla<;ures, il faut soustraire 
le poids de l'eau pour obtenir le poids net moyen des produits. 

Facteur de conversioll: coefficient qui estmultiplie 
par le poids des poissons transformes pour donne1' 
le poids entier des poissons. 

Lorsque l'observateur doute de !'exactitude d'un PC, il doit le 
verifier en procedant a 1' operation suivante : 

" recueillir au hasard un echantillon d'une espece donnee 
et determiner le nombre d'individus et le poids total de 
1' echantillon 

" remettre les poissons a 1' equipage pour leur 
transformation 
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POIDS ENTlER 

36 kg 
±3Jt.kg_ 

Total75 kg 
echantillon de 54 

/:!!_11ihiat,· 

~~· 

EXAM EN DES·FACTEURS DE 
CONVERSION 

0 Recueillir au hasard un echantillon des captures qui 

sero.nt transformees. 

@ Compter et peser. tousles poissons avant leur 

transformation (poids entier). 

8 Remettre les poissons a !'equipage pour Ia 
transfprmation. Verifier si !'equipage manipuleJes 
poissons conformement aux pratiques standard. 

E) Recueillir et compter Jes produits finis. Peser 
l'echantillon au complet pour obtenir le poids des 
poissons transformes. · 

0 Diviser Je poids entier par le poids d.es poissons 
transformes. Le resultat.obte_nu est le facteur de 
conversion. 

FACTEUR DE CONVERSION= FC 

POIDS DES PRODUITS 
23 kg FC = Poids entier 

±..2.4__kg 
Total47 kg 

l'echantillon comprenai 
54 poissons (avant et 

i!_Qres Ia k<!!JSformatiol'! 

'~~:~-. -~-(~~~ 
'·-~--'~ 

Poids des produits 

= ....l.5.kg__ = 1 ,6 0 
47 kg 

RENDEMENT (%)=...f.2.i.ruL~Q.!i.uJts 
Poids antler 

= .AI..kg_ 
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.. reprendre le produit fini a la fin de la chaine de 
transformation, recompter les poissons 
individuellement et peser les produits 
calculerle FC en divisant le poids entier (poids de 
I' echantillon) par le poids des produits. 

Le comptage des poissons n' entre pas directement dans le 
calcul du FC, mais il sert a confirmer que le nombre de 
poissons est le meme au debut et a la fin. 

Les observateurs doivent evaluer les resultats et les comparer 
aux resultats obtenus avec le FC utilise par !'equipage du 
bateau. Des valeurs differentes peuvent entrainer des erreurs 
dans 1' evaluation du poids (en tier) des especes capturees 
(surdeclaration ou sous-declaration). 
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6.6 REGLEMENTATION 

DES PRISES 

ACCESSOIRES 

Restrictions relatives 
aux prises accessoires 
(poids par espece) 

Calcul des prises accessoires 

Les limites imposees sur les prises accessoires sont un 
instrument de gestion qui permet de reduire les quantites de 
prises accidentelles. Ces limites sont applicables par secteur 
d'engins, zone de peche, secteur de flottille et saison de peche. 
Lorsque les restrictions relatives aux prises accessoires sont en 
vigueur, l'observateur doit transmettre au MPO des donnees a 
jour sur les captures, soit ala fin de la mission, soit au cotrrs 
du voyage sous forme de compte rendu de situation. 

Les limites concernant les prises accessoires peuvent 
s' exprimer en : 

" limite de poids fixe 
" pourcentage de la capture totale 
" pourcentage de 1' espece visee 
" pourcentage de l'espece visee par le permis 
" pourcentage des prises gardees 
" pourcentage par zone de peche et type d'engin 

Les limites relatives aux prises accessoires sont un instrument 
de gestion qui permet d'autoriser une peche dirigee sans 
mettre en danger les autres stocks. Ces limites peuvent se 
fonder sur des criteres specifiques. Par exemple, dans le cas 
des bateaux etrangers pechant dans les eaux canadiennes, la 
quantite des prises accessoires correspond a un pourcentage de 
l'espece visee par le permis. Les limites etablies pour les 
peches canadiennes peuvent etre exprimees en pourcentage 
des captures totales a bord. 
Les estimations des observateurs jouent un role crucial dans 
1' application des restrictions relatives aux prises accessoires. 
C'est pourquoi il est important d'executer cette tache avec 
precision. L' observateur do it calculer quotidiennement les 
quantites de prises accessoires afin de determiner si les limites 
fixees pour le bateau sont respectees. 

Les formules servant au calcul du pourcentage des prises 
accessoires sont propres a chaque espece et seront remises a 
l'observateur au cours d'une seance de breffage. Les 
observateurs devront egalement respecter certains criteres 
etablis dans le calcul des pourcentages des prises accessoires. 
En voici quelques exemples : 
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" Les quantites totales de l'espece visee par le permis sont 
basees sur les quantites capturees en vertu du permis. 

" Le calcul des limites des prises accessoires est base sur la 
zone du stock de 1' espece visee. par le permis, a moins 
d'indications contraires. 

" Chaque espece doit faire I' objet d'un calcul, a moins 
d'indications contraires. 

" Les calculs se basent sur le poids rond. 
.. Les calculs se basent sur le poids des captures gardees a 

bord. 

A la reunion de breffage, une copie du permis sera remise a 
l'observateur, sinon il pourra en prendre connaissance a bord 
du bateau auquel il est assigne. Les limites relatives aux prises 
accessoires sont indiquees sur le permis. Par exemple : 

Dans la peche d 'autres especes de poisson de fond dans 
les divisions 4VW, vous avez le droit de capturer une 
quantite de morue ou d 'aiglefin ne depassant pas I 0 % 
de la quantite to tale de poisson de fond qui se trouve a 
bord de votre bateau, a l 'exclusion de la morue ou de 
l 'aiglefin. 

NOTE : Dans certaines regions, le calcul des prises 
accessoires est effectue par le MPO. L' observateur est charge 
de fournir des informations precises qui sont necessaires au 
calcul. 
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6. 7 PROTOCOLE SUR 

lES POISSONS DE 

PETiTE TAILLE 

Pourcentage par trait 

Depuis le declin des stocks de poisson de fond, de nouvelles 
mesures de gestion ont ete mises en place pour limiter la 
capture de juveniles. Dans le cas de certaines especes, on a 
impose des limites de taille minimale et lorsque la quantite 
capturee de poissons de petite taille est superieure a un certain 
pourcentage des prises, on peut fermer la peche. II incombe 
done a l'observateur de surveiller le pourcentage de petits 
poissons dans les prises. Avant le debut de sa mission, 
l'observateur sera renseigne sur les limites de taille, les 
especes visees et les pourcentages permis. 

Afin de determiner la quantite de poissons de petite taille dans 
les captures, il faut d'abord obtenir certaines donnees en 
procedant de la fa<;on suivante : 

" Cal euler le poids total de 1' espece echantillonnee dans un 
trait donne. 

" Recueillir au hasard un echantillon de 1' espece surveillee 
(normalement entre 100 et 200 poissons) et les peser. 

" Mesurer chacun des poissons et les trier par taille en 
fonction de la limite fixee pour l'espece en question. 

" Compter le nombre de poissons de petite et de grande 
taille. 

Le pourcentage de petits poissons par trait est calcule de la 
fa<;on suivante : 

" Calculer le nombre total de poissons dans le trait en 
multipliant le nombre de poissons dans l'echantillon par 
le poids de l'espece echantillonnee dans la capture totale 
du trait, divise par le poids de 1' echantillon. 

" Determiner le pourcentage de petits poissons en divisant 
le nombre de petits poissons par le nombre total de 
poissons dans l'echantillon d'un trait donne (nombre de 
petits poissons + nombre de gros poissons). Ce 
pourcentage sera applique a I' ensemble du trait. 

Pourcentage quotidien Afin de determiner le pourcentage de poissons de petite taille 
pour une joumee : 

" Dans le cas ou tous les traits sont echantillonnes, divisez 
le nombre total de poissons par le nombre total de petits 
pmssons. 
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" Lorsque seulement certains traits sont echantillonnes, le 
nombre total de poissons et le nombre total de petits 
poissons doivent etre extrapoles sur la capture totale de 
l'espece. Le resultat obtenu a l'etape precedente doit etre 
multiplie par la proportion de l'espece dans la capture 
totale des traits echantillonnes. 

NOTE : Dans certaines regions, les calculs sont effectues par 
le MPO. L'observateur est charge de fournirdes donnees 
precises qui sont necessaires aux calculs. 

Le ta~leau et les calculs ci-dessous illustrent la fa<;on de 
calculer le pourcentage de poissons de petite taille . 

. · .. · 
Calculs relatifs aux petits' poissdns ,,,. 

Numero de trait 

Nombre de poissons dans 
l'echantillon 

Nombre de petits poissons dans 
I' echantillon 

Poids de l'echantillon (kg) 

Poids total de l'espece 
echantillonnee (kg) 

1 2 3 4 5 

230 250 240 

60 20 40 

150 180 200 

2000 3500 4000 3000 5000 

Trait n° 1 : nombre de petits poissons : 60 x (2 000..,.. 150) = 800 
nombre total de poissons: 230 x (2 000..,.. 150) = 3 067 

Trait n° 2: nombre de petits poissons: 20 x (3 500..,.. 180) = 389 
nombre total de poissons: 250 x (3 500..,.. 180) = 4 861 

Trait n° 3 : nombre de petits poissons: 40 x (4 000..,.. 200) = 800 
riombre total de poissons: 240 x (4 000..,.. 200) = 4 800 

S'il y avait eu seulement 3 traits dans lajoumee, le 
pourcentage de poissons de petite taille serait de : 

1989 ..;- 12 728 = 15,6% 
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Ou : 12 728 correspond au nombre total de poissons dans les 
traits 1, 2 et 3 (3 067 + 4 861 + 4 800) et 1 989 correspond au 
nombre total de petits poissons dans ces traits 
(800 + 389 + 800 = 1989). 

[Deux traits n' ont pas ete echantillonnes ( 4 et 5); on peut done 
extrapoler les resultats des traits echantillonnes sur le total des 
captures si on veut connaitre le nombre de petits poissons. 

Petits poissons/jour = 1 989 x (17 500 -:- 9 500) = 3 664 
Total des poissons/jour = 12 728 x (17 500-:- 9 500) = 23 446 

Ou : 17 500 = poids total de 1' espece pour la joumee et 9 500 
= poids total de 1' espece pour les traits 1, 2 et 3.] 

Alors le pourcentage de petits poissons pour le joumee devrait 
etre: 

3664-:-23446 = 15.6% 



® 
4 500 kg total 

72 kg de 
= Coefficient 62,5 

poisson dans 
l'echantillon 

Chaque poisson 
echantillonne represente 
62,5 poissons captures. 
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EXTRAPOLATION DE LA 
COMPOSITION PAR TAILLE 

DES PR.ISES 

0 Prendre un echantillon aleatoire et etablir les 
frequences de Jongue1Jrs. 

$ Determiner le poids ,des poissons .de J'espece 
· .. dans Ia capture dont l'e.chantillon a ete extrait. 

t;) . Calculer le coefficient en .9ivisant le poids de Ia 
capture totale par Je poids de l'echantillon 

0 Multiplier le coeffibient par chaque groupe. de 
longueurs pour obtenir Je nombre de poissons 
par categorie de longueur pour Ia capture 
totale. 

~ 
@coMPOSITION PAR J 

TAILLE DES PRISES 

nbre de poissons x~~ 
em coefficient Total 
25 0 X 62 5 = 0 
26 8 X 62,5 = 500 

27 26 X 62,5 1 62 
28 32 X 62,5 = 2 00 
29 48 X 62,5 3 00 

30 52 X 62 5 
31 45 X 62,5 = 
32 32 X 62,5 2 00 
33 12 X 62,5 = 750 
34 3 X 62,5 188 
35 X 62,5 = 63 

Nbre total de oissons 
captures 16 189 
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6.8 MESURES 

D' APPLICATION DES 

REGLEMENTS ET DE 

GESTION RELATIVES 

AUX CAPTURES 

Pour etre en mesure de surveiller les captures du bateau auquel 
il est assigne, l'observateur doit avoir une bonne connaissance 
de la reglementation. Grace a sa connaissance des reglements 
applicables, 1' observateur sera en mesure de recueillir les 
donnees necessaires a la documentation d'un cas particulier. 
Le tableau ci-dessous presente une liste des lois et reglements 
qui traitent de la capture des poissons . 

. · 

Reglementation concernaratles captures 

Objet Reglementation Contenu general 

' Especes visees par la loi: RPA 85, Annexe 1, Partie II Liste des especes - peches 

' 
canadiennes 

Retention de poissons RPA 85,93.3 Obligation de garder certains 
· poissons 

Rejet global RPDG, 43.(2) Interdiction relative au rejet 
global de poissons 

Especes interdites RPDG, 33.(2) a) b) Exigences relatives au rejet 
RPPC, 20. des especes interdites 

Stocks chevauchants RPPC, 21.(2) Definition et liste des especes 
Etiquetage RPA 85, 85.(1) a (5) Etiquetage du saumon 
Etiquetage RPA 85, 104.(1) (1.1) (2) Etiquetage du thon 
Limites de taille RP A 85, Partie V, 44. (1)(2) Restrictions relatives a la 

longueur du hareng 
Limites de taille RP A 85, Partie V, 48.(1) Taille minimale du 

maquereau 
Limites de taille RPA 85, Partie VI, 51.1(3) Largeur des clams 
Limites de taille RPA 85, Partie VI, 53.b) Largeur de la carapace des 

crabes 
Limites de taille RPA 85, Partie VI, 59. (1)(2) Longueur de la carapace des 

homards 
Limites de taille RPA 85, Partie VI, 64.(1) Poids de la chair de petoncle 
Limites de taille RPA 85, Partie VII, 79. Taille minimale du saumon 

~~mites de prises accessoires RPJ:?G,22 Conditions des permis 
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Perspective 

Le module des procedures operationnelles porte sur tousles aspects du travail de l'observateur 
qui ne font pas directement partie d'un autre module, mais qui sont essentiels a 
l'accomplissement efficace de ses fonctions. Comme le nom l'indique, les procedures 
operationnelles supposent l'etablissement d'un plan predetermine de conduite et de mesures a 
prendre, sur une base quotidienne, plan qui a de grandes repercussions sur le rendement au travail 
de l'observateur. 

7.1 Fonctions de 
!'observateur 

7.2 Professionna!isme et 
objectivite 

7.3 Rapports de situation 

7.4 Methodes de 
communication 

7.5 Rapport de voyage 

7.6 Gestion du temps 

7. 7 Prise de notes 
quotidienne 

7.8 !rregu!arites 

7.9 Comparution devant le 
tribunal 

7.10 Briefing et debriefing 

Definit les fonctions de l'observateur telles que decrites dans la 
norme de formation des observateurs au Canada. 

L'importance et les consequences du comportement de 
l'observateur 

Le contenu, l'objet et l'usage des donnees transmises par 
l'observateur en mer. 

Communications radio, systemes de communication et 
caractere confidentiel de !'information. 

Le contenu et l'objet des rapports de voyage et suggestions 
pour la preparation du rapport de voyage. 

Une bonne gestion du temps et ses repercussions sur le travail 
de l'observateur. Suggestions pratiques pour maximiser 
1' emploi du temps. 

Le but et !'importance de la prise de notes, et des suggestions 
pour consigner chaque jour I' information dans le camet. 

L'importance de bien documenter les irregularites. 

Role de temoin de l'observateur devant le tribunal. 

Definition du briefing et du debriefing et description de leur 
importance. 
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7.1 FONCTIONS DE 

l 'OBSERVATEUR 

Les fonctions de l'observateur sont decrites au paragraphe 
39(2) du Reglement de peche (dispositions generales). On y 
precise que : « Le directeur general regional attribue a 
J'observateur les fonctions enumerees a l'un ou plusieurs des 
alineas suivants: 

" la surveillance des activites de peche, l'examen et le 
mesurage des engins de peche, la consignation des 
donnees scientifiques et des observations et le 
prelevement d'echantillons; 

" la surveillance du debarquement des poissons et la 
verification du poids et de l'espece des poissons pris et 
gardes; 

" la conduite d'analyses biologiques et le prelevement du 
pOisson. 

En plus de ces fonctions, la Norme de formation et 
d'accreditation des observateurs des peches en mer 
(CAN/CGSB-190.1) contient a l'annexe B une liste des 
fonctions de l'observateur. Cette annexe indique que les 
observateurs en mer doivent consigner et signaler tous les 
aspects de l'activite des bateaux. Leurs fonctions comprennent 
ce qui suit: 

" Signaler les donnees concernant le respect, par les 
bateaux, des lois canadiennes, surtout des lois et des 
reglements qui regissent les activites de peche dans les 
eaux canadiennes. 

" Preparer une documentation logique sur les infractions 
presumees contre les reglements de peche et presenter des 
preuves orales et documentees a titre de temoin devant un 
tribunal. 

" Recueillir des donnees detaillees sur la biologie et le 
pOisson. 

" Presenter de !'information sur I' effort de peche et les 
pnses. 

" Faire rapport des caracteristiques techniques des engins 
de peche et des methodes de transformation. 

" Faire des observations independantes sur les prises, les 
aides a la navigation et a la peche et les depots de 
pOisson. 



Fonctions de 
l'observateur pendant 
un arraisonnement par 
le MPO 
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.. Recueillir des donnees sur la transformation et la mise en 
marche du poisson. 

.. Signaler les tendances de peche et leur rapport avec les 
pnses. 

• Recueillir des donnees reglementaires et scientifiques sur 
les peches dans les eaux canadiennes et les eaux de peche 
adjacentes. 

" Effectuer d'autres taches comme recueillir des donnees 
hydrologiques et des donnees sur !'habitat du poisson. 

• Controler les transbordements et le dechargement des 
bateaux. 

.. Controler le deversement de materiaux nocifs et polluants 
dans l'ocean. 

L'observateur a pour role d' aider les agents des peches a 
effectuer leurs inspections, en mer ou au port. II y a deux 
genres d'inspections : !'inspection de routine et !'inspection sur 
demande. L'inspection de routine a lieu dans le cadre des 
activites courantes de surveillance et d'application des 
reglements du MPO. Elle inclut des inspections de bateaux de 
peche en mer. Une inspection sur demande a lieu lorsqu'un 
observateur decele une irregularite grave et demande a un 
agent des peches d' arraisonner et d'inspecter le bateau. Les 
observateurs auront probablement I' occasion de rencontrer des 
agents des peches qui font des inspections et devront les aider 
au besoin. Toutefois, pour que 1' observateur puisse aider 
l'agent, il faut que son travail so it a jour. Cela peut vouloir dire 
mettre a sa disposition la documentation au sujet d'une 
irregularite afin qu'il en connaisse les details ou avoir toutes 
les ecritures requises a jour, ace point de I' affectation. 

Lorsqu'un bateau est arraisonne par des agents des peches du 
MPO, en mer ou au port, l'observateur do it rencontrer 1' equipe 
d' arraisonnement et la presenter lui-meme au capitaine du 
bateau. Pour avoir une idee des activites de peche du bateau, il 
est probable qu'un des membres de 1' equipe aura des questions 
a poser a l'observateur. Toutes les donnees recueillies par 
l'observateur ou tout autre detail pertinent de son affectation 
doivent etre mis a la disposition du groupe, sur demande. 
Toutes les preoccupations au sujet de !'application des 
reglements devraient etre etudiees avec l'equipe, de preference 
en prive. 
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L'observateur doit offrir son aide a l'equipe d'arraisonnement 
au cours d'une inspection, mais ne doit pas intervenir dans ses 
actes ou dans ses decisions. S'il est en desaccord avec la 
decision d'un membre de 1' equipe, Ia question do it etre reglee 
en prive. La decision fmale a 1' egard de la prise d'autres 
mesures d' execution au cours d'une inspection revient 
uniquement a l'equipe d'arraisonnement. 



7.2 
PROFESSIONNAUSME 

·ET OBJECTIVITE 
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Professionnalis"me: combinaison de /'attitude, du 
comportement, des competences etdes habiletes 
manifestes dans 1e milieu de tra:rail. 

Le professionnalisme se repercute sur to us les aspects du 
travail. II peut influencer la reception que recevra l'observateur 
a bord d'un bateau et le degre de respect qu'il obtiendra. De 
plus, le professionnalisme est important parce qu'un 
comportement professionnel aura des effets positifs pour le 
MPO et pour les autres observateurs. 

L'objectivite est essentielle pour plusieurs raisons : 

" Une grande part de !'information recueillie par 
l'observateur est basee sur des facteurs scientifiques et 
doit etre objective. 

" L'information recueillie par l'observateur pourra etre 
presentee devant un tribunal, ou seuls les faits sont 
etudies et ou il n'est generalement pas permis d'exprimer 
des opinions. 

" L'information foumie par l'observateur peut souvent 
donner lieu a l'ouverture ou a la fermeture d'une peche. 
Toute opinion subjective pourrait avoir des incidences sur 
les aspects economiques d'une entreprise de peche ou sur 
la conservation d'un stock de poisson. 

L'objectivite a une influence sur le travail de l'observateur, 
puis que, si ce dernier laisse son point de vue personnel 
influencer !'information recueillie, celle-ci s'en trouve denuee 
de toute valeur. En laissant ses opinions entraver son 
jugement, il diminue la fiabilite et la credibilite de son travail. 

L'observateur est le lien entre les pecheurs et le MPO et se 
trouve en premiere ligne dans les activites de la peche. Etant 
pen;u comme le representant du MPO, il doit manifester la 
plus entiere loyaute envers tout ce que represente le MPO. 
:Etant donne que I' application des regles et reglements vise a 
conserver et a preserver leur gagne-pain, les pecheurs doivent 
comprendre et respecter tous les aspects du programme des 
observateurs. 
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Code de conduite des 
observateurs des 
peches en mer 

Professionnalisme 

Gratifications/Pots de vin 

Pour manifester le professionnalisme requis, les observateurs 
doivent respecter le Code de conduite des observateurs des 
peches en mer. L'objectivite, le professionnalisme, l'integrite 
et les conflits d'interets y sont definis. On y trouve aussi des 
suggestions quanta la maniere d'eviter ou d'attenuer les 
confrontations ou les situations de tension. 

Le Code de conduite des observateurs est presente dans la 
notme nationale de formation des observateurs au Canada. Des 
dispositions precises s'appliquent aux aspects suivants : 

" Professionnalisme 
" Gratifications/pots de vin 
" Alcool et drogues 
.. Conflits d'interets 
" Caractere confidentiel de !'information 
" Cartes d'identite de l'observateur 
" Mesures de fiabilite et de confidentialite 
., Generalites 

Les dispositions concernant le professionnalisme de 
l'observateur exigent que celui-ci se conduise de fas;on 
professionnelle en tout temps. II doit eviter tout comportement 
qui pourrait nuire ala confiance du public envers l'integrite du 
Programme des observateurs. Ainsi, on s'attend qu1il fasse 
preuve d'honnetete, de professionnalisme, de serieux dans 
toutes les situations et qu'il evite tout acte illegal ou autres 
activites qui pourraient nuire a la reputation ou a la profession 
des observateurs. II doit signaler objectivement toute 
irregularite presumee et presenter des donnees verifiables et 
authentiques, ainsi qu'un rapport de voyage. Toute fausse 
declaration deliberee ou falsification des donnees ou de 
!'information concernant le voyage est matiere a revocation de 
I' accreditation et a renvoi. 

L'observateur ne doit pas accepter de gratifications sous forme 
d'objets ou de faveurs qui le mettraient dans une situation 
compromettante. Sans s'y limiter, les gratifications 
comprennent !'argent, des produits du poisson, les voyages 



A/cool et drogues 

Conflits d'interets 

Caractere confidentiel de 
!'information 

Cartes d'identite de 
l'observateur 
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gratuits, les boissons alcoolisees. Toute of:fre susceptible 
d'etre consideree comme un pot de vin, meme faite en 
plaisantant ou de fa<;on Iegere, doit etre signalee 
immediatement a l'employeur. 

II est strictement interdit a un observateur de faire usage ou 
d'etre sous !'influence de l'alcool ou de drogues illegales 
pendant son travail. Les infractions sont matiere a renvoi 
immediat. 

Un observateur doit signaler par ecrit a son employeur tout 
conflit d'interet des qu'il en prend conscience. L'observateur 
est considere comme etant en conflit d'interets : 

" s'il detient un permis de peche commerciale; 
.. s'il prend part a l'achat de poisson pour la revente; 
" s'il possede, exploite ou gere une entreprise qui capture, 

eleve, transforme ou transporte le poisson; 
., s'il accepte une affectation a bord d'un bateau dont le 

proprietaire ou l'exploitant est un membre de sa famille 
immediate (c.-a-d. parents, :freres, soeurs) ou elargie 
(oncles ou tantes). 

Toute information recueillie par les observateurs au cours de 
leur travail est la propriete de Peches et Oceans. Un 
observateur doit faire en sorte que toute !'information obtenue 
au cours de son travail soit consideree comme strictement 
confidentielle et non divulgable de quelque fa<;on que ce soit 
avant d'avoir obtenu prealablement le consentement ecrit du 
MPO. Toutes les donnees recueillies, les photographies et 
documents doivent etre remis a l'employeur ala fin d'une 
affectation. 

Les observateurs re<;oivent une carte d'identite, aussi appelee 
Certificat de designation. La carte d'identite de l'observateur 
doit etre utilisee a des fins officielles seulement et doit etre 
retournee au MPO sur demande. 
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Mesures de fiabi!ite et de 
confidentialite 

Genera lites 

Un observateur doit avoir fait I' objet, avec succes, d'une 
verification approfondie de la fiabilite et doit maintenir son 
statut. II doit aussi s'engager par ecrit a preserver le caractere 
confidentiel des donnees recueillies. 

A bord d'un bateau de peche, un observateur ne doit pas 
consommer d'especes dont la capture et la conservation sont 
interdites pour ce bateau. II doit se conformer aux normes du 
milieu de travail, y compris aux codes vestimentaires, comme 
ceux qui exigent le port d'un chapeau ou d'une resille dans les 
usines de transformation, et doit respecter les zones designees 
ou il est permis de fumer et de manger, et les exigences de 
securite, etc. 



7.3 RAPPORTS DE 

SITUATION 

Acheminement du 
rapport de situation au 
MPO 
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Rapport de situation :rapport sommaire normalise 
fournissant des renseignements detailles sur 
l'activite de peche, suivant unepresentation. 
P'~MrHerminee, qui est transmis a intervalles 
reguliers aux autorites appropriees. 

Les rapports de situation comprennent generalement: 

" Le nom de l'observateur 
.. Le numero du voyage 
" Le nom du bateau 
" La date 
" Un resume des captures pour une periode donnee 
.. Les iiTegularites no tees pendant la peri ode de compte 

rendu 
" Tout autre renseignement demande (rejets en mer, petits 

poissons, conditions des glaces) 

Le rapport de situation est generalement code, ce qui permet la 
transmission discrete de !'information. Cela est important pour 
empecher la diffusion publique des taux de prise, des positions 
et des irregularites. Le rapport de situation fournit des 
renseignements a jour qui peuvent etre utilises pour la gestion 
quotidienne des peches. II permet aussi de signaler les 
irregularites aux services de Conservation et Protection du 
MPO, favorisant la prise de mesures immediates. 
L'observateur doit verifier I' exactitude des donnees avant de 
transmettre son rapport de situation. 

Le rapport de situation est transmis du bateau au moyen de 
differentes technologies de telecommunications (se referer ala 
section 7.4 Methodes de communication). Le capitaine du 
bateau doit aider l'observateur a se servir du materiel de 
communication. Ille fait en preparant le materiel radio pour 
que l'observateur transmette son message verbalement ou en le 
transmettant a sa place par telecopieur, par telex, par Inmarsat, 
etc. L' observateur doit toutefois s'assurer que les messages ont 
ete transmis. 
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Utilisation des rapports 
de situation 

L'acheminement des rapports de situation peut varier selon les 
regions. Les messages envoyes en mer peuvent etre re9us 
directement par le MPO ou par 1' entremise d'une societe qui 
assure a contrat les services d' observateurs. Les rapports de 
situation reyUS par des membres du personnel designes a terre 
sont decodes et verifies, afin d'y deceler toute suppression, 
omission ou incoherence evidente. Lorsque !'information 
arrive au MPO, elle est acheminee vers le per~onnel 
competent. 

Les problemes signales par les observateurs peuvent exiger la 
prise de mesures immediates a l'egard d'un bateau, du 
capitaine et de son equipage. II est done extremement 
important que l'observateur fasse preuve de soin, d'attention et 
de diligence lorsqu'il prepare et envoie ses rapports de 
situation. Conservation et Protection re9oit !'information et 
verifie les irregularites qui pourraient necessiter la prise de 
mesures immediates. Le personnel de controle des quotas du 
MPO utilise ces renseignements pour controler les quotas, les 
taux de capture, les niveaux de prises accessoires, les rejets en 
mer et la presence de petits poissons. L'envoi regulier de 
donnees: 

" empeche le depassement ehonte des quotas; 
" empeche de graves irregularites de passer inaper9ues 

jusqu'a ce que les dommages soient irreparables; 
., informe les autorites appropriees des situations extremes 

ou le bien-etre de l'observateur peut etre mis en peril. 

Pour l'observateur, I' envoi de messages reguliers en mer est le 
seullien avec le monde dans un milieu par ailleurs tres isole. 

Le rapport de situation doit etre considere comme aussi 
confidentiel que toute autre information recueillie par les 
observateurs et ne peut etre divulgue d'aucune fayOn. 



7.4 METHODES DE 

COMMUNICATIONS 

Radiotelephones 
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Dans le cadre de l'accomplissement de ses fonctions, 
l'observateur a souvent a utiliser du materiel de 
communication, so it pour transmettre ses rapports de situation, 
organiser un transfert, s'entretenir d'un probleme avec son 
employeur, signaler au MPO une irregularite importante, soit 
dans de rares situations, lorsque sa securite est menacee. 

Divers appareils sont a sa disposition pour etablir la 
communication a partir du navire : 

.. Radiotelephone 

.. Telex 

.. Telecopieur 

., Telephone cellulaire 

., Telephone par satellite 

., Inmarsat 

II peut arriver que le capitaine exerce des pressions sur 
l'observateur pour qu'il utilise la methode la moins cofrteuse ou 
qu'il attende uncertain temps. Si l'observateur juge que la 
periode d'attente est deraisonnable et croit que le capitaine et 
!'equipage ne font pas leur possible pour lui accorder une aide 
raisonnable, il do it signaler une irregularite pour manque de 
·cooperation. 

Si l'observateur a des difficultes a communiquer a partir du 
bateau auquel il est assigne, il peut transmettre !'information 
par l'entremise d'un autre observateur bien que la diversite des 
moyens de communication dont les bateaux disposent 
aujourd'hui rende rarement cette demarche necessaire. 

Le materiel de communication le plus couramment utilise par 
les observateurs est le radioteiephone. Le ministere des 
Communications exige que quiconque utilise le radiotelephone 
possede un certificat restreint de radioteiephoniste valide. 

L'observateur doit respecter cette exigence et utiliser le 
protocole d'utilisation radio etabli par le ministere des 
Communications. Lorsqu'il utilise le radiotelephone, 
l'observateur doit parler lentement et clairement. Si la 
reception est mauvaise ou s'il y a des parasites, l'observateur 
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Bandes de frequences 
radioelectriques 

Alphabet phonetique 

doit avoir recours a I' alphabet phonetique et, au besoin, repeter 
certain points. S 'il a a transmettre de longs messages, il doit 
faire periodiquement des pauses afin de s'assurer que 
!'information est bien re<;ue. Tous les appels sont faits sur des 
ondes publiques de sorte que l'observateur doit faire preuve de 
discretion lorsqu'il transmet de !'information particulit~re. 

Les trois principales bandes de frequence utilisees pour la 
communication en phonie sont la frequence hectometrique 
(FM), la frequence decametrique (HF) et la frequence 
metrique (VHF). La VHF est normalement utilisee pour les 
communications entre bateaux en visibilite directe et a 
proximite. Les HF ou FM sont utilisees pour les grandes 
distances. La frequence et la plage d'utilisation normale des 
communications radio sont les suivants : 

" .. 
.. 

HF 3 a30MHZ; 
FM 300 a 3000kHz 
VHF 30 a 300 MHZ 

320 a 16oo km 
160 a400km 
16a80km 

L'emission et la reception radio peuvent etre influencees par 
les conditions atmospheriques, la puissance du materiel, le 
temps, l'heure dujour, etc. Ce genre de communication a done 
des limites certaines. 

L'alphabet phonetique est une liste de mots reconnue a 
l'echelle intemationale, dont chacun correspond a une lettre de 
I' alphabet romain. Cette convention vise a limiter les 
malentendus au cours de communications verbales. Les 
observateurs devraient regulierement avoir recours a I' alphabet 
phonetique lorsqu'ils utilisent le radiotelephone. 



A- Alfa 

B- Bravo 

C- Charlie 

D- Delta 

E- Echo 

F- Foxtrot 

G- Golf 

Fuseaux horaires 
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Alphabet phonetique 

H- Hotel 0- Oscar V- Victor 

I- India P- Papa W- Whiskey 

J- Juliett Q -Quebec X-X-ray 

K- Kilo R-Romeo Y- Yankee 

L- Lima S- Sierra Z- Zulu 

M-Mike T- Tango 

N- November U- Uniform 

Les communications radio entre fuseaux horaires differents 
utilisent l'heure acceptee a l'echelle intemationale et appelee 
Temps universe! coordonne (UTC). Ce temps est base sur 
l'heure de Greenwich (Angleterre), et etait a l'origine appele 
Temps moyen de Greenwich (GMT). Par souci de brievete, la 
lettre « Z » (Zulu) sert a designer I 'UTC dans les 
communications radio. L'UTC demeure constant a longueur 
d'annee. 

Lorsque les transmissions par radio se font toutes dans le 
meme fuseau horaire, il est possible d'utiliser l'heure locale. 
L'heure locale peut etre l'heure normale ou l'heure avancee. La 
plupart des fuseaux horaires sont regles a l'heure avancee 
(HA) pendant l'ete. Ainsi, on ajoute une heure a l'heure 
normale, au printemps, habituellement le premier dimanche 
d'avril. A l'automne, cette heure est soustraite et tous les 
fuseaux horaires reviennent a l'heure normale, habituellement 
le demier samedi d'octobre. Les fuseaux horaires utilises par 
les observateurs au Canada incluent : 

Heure normale. de T.N. (HNTN) 
Heure normale de !'Atlantique (RNA) 
Heure normale de l'Est (HNE) 
Heure normale du Pacifique (HNP) 

UTC moins 3 1/2 h 
UTC moins 4h 
UTC moins 5 h 
UTC moins 9 h 
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Appels radio de detresse 

Caractere confidentiel des 
messages transmis 

Les communications radio a bord des bateaux sont 
normalement controlees par le capitaine ou le personnel du 
bateau. Cependant, en situation d'urgence, un observateur peut 
etre oblige de transmettre un message urgent au nom du 
bateau. La Garde cotiere canadienne assure une surveillance 
de 24 heures sur 24 sur le cana116 VHF (156,8 MHZ) et la 
PM 2182KhZ. 

Les regles concernant le caractere confidentiel de !'information 
recueillie par les observateurs s'appliquent a tous les messages 
qui sont transmis a partir du bateau. L'observateur doit se 
rappeler que toutes les emissions radiotelephoniques se font 
sur ondes publiques. Par consequent, !'information 
confidentielle, comme la position du navire, les taux de prise; 
la composition des prises et les irregularites observees, doit 
etre codee. 



7.5 RAPPORT DE 

VOYAGE 
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Rapport de voyage : rapport ecrit de l'observateur 
resumant tousles aspects de son affectation ayant 
trait aux activites de pech~. 

> > > ••• 

Le rapport de voyage vise a etablir un compte rendu detaille de 
!'information qui peut etre conserve pour utilisation ulterieure. 
II inclut des renseignements detailles au sujet du voyage et du 
bateau et n'est pas toujours consigne sous une forme 
normalisee. En effet les donnees contenues dans le rapport de 
voyage sont souvent exposees sous forme narrative. 

· L'observateur peut rediger des textes courts comme s'il 
donnait des explications a quelqu'un qui ne connalt pas tres 
bien le sujet. II doit done pouvoir exposer ses idees aussi 
clairement et simplement que possible. De meme, il do it a voir 
une ecriture lisible. II faut du temps et des efforts pour assurer 
une presentation soignee. L'information generalement 
consignee dans un rapport de voyage inclut : 

" Le resume de !'affectation 
" Le total des captures 
" L'information sur les engins 
.. Les details des irr6gularites 

La preparation du rapport de voyage devrait commencer des le 
debut de !'affectation. L'observateur ne sait pas quand le 
voyage se terminera et ne pourra plus obtenir d'information 
quand il aura quitte le bateau. A bord des bateaux etrangers, le 
preavis peut etre tres court, meme si le capitaine est tenu en 
principe de donner un avis de quatre heures. La meilleure ligne 
de conduite a adopter est done d'obtenir le plus de 
renseignements possible, le plus rapidement possible. Meme 
s'il ne s'agit que de notes, des renseignements exacts seront 
utilises pour la preparation du rapport de voyage. 
L' observateur doit chercher a recueillir !'information 
pertinente pour le rapport de voyage dans le cadre de sa 
routine quotidienne et chaque fois que !'occasion s'en presente 
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I1 doit aussi toujours verifier !'information qui lui a ete fournie 
pendant le briefmg concernant le bateau, comme le schema de 
l'usine. II arrive souvent que les bateaux subissent 
d'importantes renovations ou changent de proprietaire. 

Lorsqu'il compile son rapport de voyage, l'observateur doit 
garder toute !'information recueillie dans un endroit sfu et se 
rappeler que taus les renseignements qu'il obtient sont 
confidentiels. L' observateur ne peut reveler le contenu d'un 
rapport de voyage qu'au personnel du MPO autorise et a des 
sous-traitants du Programme des observateurs, a moins d'avoir 
re<;u d'autres instructions precises. I1 doit aussi etre conscient 
qu'une personne ou un groupe peut demander acd:s a certaines 
parties de !'information contenue dans son rapport de voyage 
en vertu de la Loi sur l 'acces a !'information. 
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7.6 GESTION DU TEMPS Afin de pouvoir repondre a toutes les exigences concernant 
!'utilisation de son temps, 1' observateur do it employer des 
techniques de gestion du temps. Gerer son temps signifie en 
planifier !'utilisation afin de minimiser les pertes de temps et 
de maximiser l'efficacite et la productivite de la tache 
entreprise. II y a quatre grands a vantages a tirer de la gestion 

Etapes de Ia gestion du 
temps 

du temps: · 

" Diminuer le stress lie au travail 
• Accro1tre la productivite 
.. Progresser vers les objectifs a court et a long terme 
" Equilibrer vie personnelle et vie professionnelle. 

Gestiou du temps : planification de l 'utilisation du temps afin 
de minimiser les pertes detemps et de ma:ximiser l'efficacite et 
!a productivite. 

En raison de la nature meme du travail de l'observateur, la 
gestion du temps devient un veritable defi. L'observateur a des 
horaires decousus et aura de la difficulte a etablir une routine 
quelconque. Le rythme du travail et les conditions varient avec 
chaque affectation. Dans certains cas, il aura a couvrir de 
nombreux bateaux dans une courte periode. A d'autres 
moments, le rythme sera plus lent, puisqu'il peut etre affecte a 
un meme bateau pendant plus de 50 jours. En outre, il doit 
travailler dans un milieu isole et sans supervision directe. 

La gestion efficace du temps de l'observateur exige une bonne 
comprehension du travail et, en particulier, des exigences de 
1' affectation particuW~re. L' observateur y parviendra en faisant 
des efforts constants pour ameliorer son rendement et en 
faisant preuve d' enormement de precision au cours des 
seances de briefing et de debriefing. Une bonne 
comprehension du travail peut 1' aider a determiner a quoi il 
consacre son temps au cours d'une tache donnee et comment il 
pourrait etre plus efficace. Tout ce qui exige du temps 
comporte aussi des risques de perte de temps. Meme les toutes 
petites portions de temps s'accumulent. Par exemple, 
30 secondes economisees toutes les cinq minutes se traduisent 
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Etablir des objectifs et des 
priorites 

A voir une bonne planification 

par une heure d'economie de temps sur une journee de dix 
heures. Au cours d'une affectation de 50 jours, cela represente 
une semaine de travail. Lorsque l'observateur sait comment 
utiliser son temps, il peut commencer a appliquer les 
techniques de gestion du temps pour arneiiorer ses habitudes 
de travail. 

Voici quelques techniques de gestion du temps : 

., Etablir des objectifs et des priorites 
" A voir une bonne planification 
" S 'autodiscipliner 
" Eviter les interruptions 
" Utiliser efficacement les temps morts 
., Elirniner les causes de perte de temps. 

:Etablir des objectifs et les respecter perrnet a l'observateur de 
bien delimiter et orienter son travail. L'objectifpremier de 
toute affectation est de recueillir les donnees necessaires pour 
constituer un dossier d'inforrnation complet. Lorsque ce travail 
est accompli, l'observateur pourra consacrer son temps a des 
objectifs secondaires comme recueillir de !'information 
supplementaire ou passer plus de temps a surveiller les 
activites de peche. Illui faut done etablir ses priorites de 
travail enfonction de l'atteinte des objectifs. Pendant une 
affectation prolongee, l'observateur doit aussi inclure des 
objectifs personnels, par exemple se reserver une periode de 

. temps precise chaque jour pour faire de l'exercice, lire ou 
s'adonner a un passe-temps. Cela l'aidera a maintenir 
l'equilibre necessaire entre la vie personnelle et la vie 
professionnelle. 

La planification doit sefaire a chaque voyage; ce qui a ete 
efficace au cours d'une affectation ne sera pas necessairement 
bon pour la suivante. 

La planification doit commencer au moment de la preparation, 
avant meme que l'observateur ne s'embarque. Elle suppose : 

.. de revoir les erreurs de la derniere affectation et de 
prendre des mesures pour ne pas les repeter; 
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" d'inventorier tousles outils et les documents necessaires; 
.. d'examiner les instructions ecrites et les notes de briefing 

afin de s'assurer que les exigences de I' affectation sont 
bien comprises. 

Si, apres la seance de briefing, certains points ne sont pas 
clairs, il faut demander des preCisions le plus rapidement 
possible. 

Planifier signifie aussi organiser son travail des le debut du 
voyage. Examinez attentivement l'amenagement du bateau et 
commencez a formuler une strategie de travail incluant les 
differentes taches. Les· secteurs de preoccupation incluent le 
pont de peche, les zones de manutention du poisson, l'usine, 
les aires d'entreposage du poisson, la passerelle et d'autres 
zones pertinentes pour le travail de l'observateur. Au debut du 
voyage, l'observateur doit etablir U11 plan de voyage 
definissant toutes les fonctions a remplir et les delais 
correspondants. Le plan peut etre une simple liste de fonctions 
a effectuer chaque jour, chaque semaine, ou pour chaque 
voyage. Revoir la liste plusieurs fois par jour afin de s'assurer 
que toutes les fonctions sont accomplies. 

La partie la plus difficile de la planification consiste a rester 
organise et ordonne pendant toutle voyage. Cette organisation 
se fait au jour le jour. Au debut de chaque joumee, preparez 
une liste des choses « a faire » au cours de la joumee et 
etablissez votre horaire en consequence. Un plan quotidien 
peut inclure : les fonctions quotidiennes regulieres, les 
fonctions hebdomadaires prevues pour cette joumee en 
particulier et certaines parties du rapport de voyage. A la fin 
de chaque joumee, comparez la liste de choses « a faire » et le 
travail accompli et planifiez la joumee suivante. Ainsi, vous 
disposez d'une structure qui permet de deceler, a temps pour 
prendre des mesures correctrices, tous les ecarts, les problemes 
eventuels ou toute autre circonstance imprevue qui peuvent 
avoir une influence negative sur la qualite du travail. 
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S'autodiscipliner 

Dans le cadre du plan de voyage, il faut rediger des rapports 
d'etape afin de s'assurer que !'accent est mis sur les resultats. 
Dans le rapport d'etape, on peut prevoir de verifier la qualite 
des donnees de fa<;on a s'assurer qu'aucuneinformation ne 
manque ou qu'il n'y a pas de donnees inexactes. Ces rapports 
sont tres utiles et permettent de s'assurer que le rapport de 
voyage sera rempli, que le travail est accompli et que rien ne 
manque dans !'ensemble du dossier d'information. 

L'auto-evaluation aide a eviter les erreurs repetitives d'un 
voyage a I' autre, et ameliore la qualite du travail et l'efficacite 
de !'utilisation du temps. Apres le debriefing, a la fin du 
voyage, l'observateur doit auto-evaluer l'efficacite de la 
gestion de son temps. I1 pourra se poser differentes questions, 
notamment: 

" Les objectifs ont-ils ete atteints? 
" Le travail a-t-il ete entierement accompli? 
" Le travail a-t-il toujours ete accompli a temps? 
" Les erreurs des voyages anterieurs ont-elles ete corrigees? 

La planification du voyage peut etre simplifiee grace aux 
outils de planification et d'organisation suivants : 

" Un calendrier mensuel genre bloc, indiquant les fonctions 
a accomplir et les delais appropries, pouvant etre consulte 
en tout temps. 

" Une liste des fonctions quotidiennes, hebdomadaires et de 
voyage, par ordre de priorite, preparee avec so in et 
pouvant etre consultee en tout temps. 

" Un pupitre ou un espace de travail approprie permettant 
d'accomplir confortablement les taches administratives. 

" Le materiel necessaire pour satisfaire aux exigences du 
travail. 

" Une chemise-accordeon permettant une bonne 
organisation des documents. 

L'autodiscipline est une qualite essentielle de l'observateur et 
I' element cle de l'efficacite des techniques de gestion du temps. 
L'absence d'autodiscipline entra'ine souvent une tendance ala 
procrastination, ce qui fait perdre enormement de temps et 



Eviter les interruptions 

Module 7: Procedures operationne!les 275 

donne des resultats de mauvaise qualite. Lorsque le travail est 
retarde jusqu'a la demiere minute, il est souvent effectue so us 
tension a cause de la fatigue. Dans cette situation, les taches 
demandent plus de temps, les erreurs sont plus nombreuses et 
il faut plus de temps pour les corriger. La procrastination n'a 
pas sa place dans le travail de l'observateur. De par la nature 
meme de ce travail, 1' observation des evenements ne peut se 
faire qu'aumoment ou ils se deroulent, sinon !'occasion est 
perdue. Pour se tenir a jour, il faut etre maitre de la situation et 
ne pas se laisser depasser par les evenements. II faut remplacer 
les mauvaises habitudes par des bonnes. L'observateur doit se 
fixer des delais et s'y tenir; rien ne cree de sens de l'urgence 
comme un delai. Evitez; lorsque c'est possible de laisser des 
taches inachevees. Cependant, si vous avez du laisser une 
tache de cote, revenez-y le plus tot possible et organisez-la de 
fayOn a pouvoir la terminer facilement par la suite. 

Les interruptions font perdre enormement de temps. Une 
interruption peut etre une visite ou un facteur personnel de 
distraction. Les membres de !'equipage peuvent essayer de 
socialiser et il est parfois difficile de resister. Bien que ces 
relations sociales fassent necessairement partie de la vie, elles 
donnent lieu a des interruptions qui font perdre du temps. Elles 
durent toujours plus longtemps que prevu et il est difficile , 
ensuite de reprendre sa concentration et de se replonger dans le 
travail. II y a un moment et un lieu pour chaque chose, et 
l'observateur doit decider si c'est le moment de socialiser. 
Pour eviter d'etre derange par des visites impromptues, laissez 
la porte de votre cabine fermee de fayon a ne-pas encourager 
les visiteurs ou demandez poliment a la personne de sortir. 

Les facteurs personnels de distraction peuvent etre les 
nombreux documents qui jonchent un pupitre encombre et qui 
attirent I' attention, des distractions visuelles, comme des 
photos, ou des distractions auditives telles la musique ou la 
radio. Le meilleur moyen d'eliminer ces facteurs personnels de 
distraction est de faire un effort volontaire pour en prendre 
conscience et pour les eviter. 
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Utiliser efficacement les 
temps morts 

Eliminer les causes de perle 
de temps 

Les temps morts sont crees par des evenements qui ne font pas 
necessairement partie des activites de peche de chaque jour, 
par exemple les deplacements, la mise en disponibilite, 
l'attente-du depart, les tempetes ou la reparation d'engins ou de 
pieces mecaniques en mer. A vee une bonne organisation et de 
l'autodiscipline, les temps morts peuvent etre mis a profit pour 
s' avancer dans son travail ou rattraper le temps perdu si 
I' affectation a demande beaucoup de travail. Le temps de 
deplacement en vue de rencontrer un autre bateau, ou pour se 
rendre dans les pecheries ou en revenir, peut servir a la · 
planification ou a la preparation du debriefing, a l'arrivee. 
L'attente du depart ou le temps passe au port pour les 
reparations ou le repos de !'equipage offre une excellente 
occasion de se mettre a jour, d'obtenir des reponses a des 
questions au sujet de !'affectation en telephonant a l'employeur 
ou de se reposer. Le temps passe a attendre la fi11 d'une 
tempete peut aussi etre utilise a terminer des taches 
administratives, a faire des controles de qualite ou a remplir 
des rapports d'etape, eta se reposer. 

Pouvoir reconnaltre les pertes de temps peut permettre de les 
eviter. Par exemple, pour eliminer les problemes causes par le 
manque de planification, il suffit de bien planifier son travail. 
Si 1' on ne veut pas etre derange par des interruptions, il faut 
prendre des mesures pour les eviter. Dans bien des cas, les 
solutions sont d'ordre general, mais ce sont des mesures 
concretes qui permettront d'eliminer les causes de perte de 
temps. Tres souvent, il suffit d' adopter consciemment de 
bonnes habitudes et de les mettre en pratique jusqu'a ce 
qu'elles deviennent routinieres. 



7. 7 PRISE DE NOTES 

QUOTIDIENNE 

Contenu 

Presentation 

Module 7: Procedures operationnelles 277 

La prise de notes est essentielle et doit faire partie des 
fonctions quotidiennes de l'observateur. Toutes les notes 
doivent etre consignees dans un camet que l'observateur 
devrait garder en sa possession en tout temps, afin d'y inscrire 
les evenements a mesure qu'ils se produisent et de garder les 
donnees en securite. 

Le but du camet est d' etablir un compte rendu chronologique 
des activites, des observations et des evenements quotidiens. 
L'information peut etre recueillie et consignee en vue d' etre 
transferee par exemple sur les formulaires de donnees 
applicables. Le camet constitue egalement un.double 
permettant de verifier les entrees des fiches de donnees. De 
plus, il peut servir a l'observateur a se rappeler les evenements 
dans l'ordre chronologique, au cas oil il aurait a temoigner 
devant le tribunal. Le camet doit servir seulement pour 
!'information officielle. 

Le camet peut etre utilise pour compiler !'information suivante 

• Information officielle seulement 
., Date 
" Activites du bateau, mouvement et position a midi 
., Deplacements de l'observateur et details de son itineraire 
.. Details requis pour completer toutes les fiches de donnees 
.. Details sur les captures et la peche, trait par trait 
" Details des irregularites presurnees (voir le point 7.8 

Irregularites). 
" Toute information utile pour remplir le rapport de voyage 
"' Les mesures des engins, de la cale a poisson et des 

tremies 
.. Conditions meteo/visibilite 
" Autres renseignements divers, comrne les messages radio 

transmis ou rec;us 

Le camet doit etre utilise constamrnent et de fac;on coherente. 
Dans une certaine mesure, la competence de l'observateur, son 
efficacite et son caractere se refletent dans le degre 
d'organisation, la proprete et la pertinence de !'information du 
camet. Les notes sont de peu de valeur si elles ne sont pas 
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exactes, lisibles et comprehensibles. Les observateurs 
devraient tenir compte des suggestions qui suivent, pour les 
inscriptions·quotidiennes dans leur carnet: 

., Les carnets doivent etre propres, simples, informatifs et 
bien organises (ordre chronologique). 

" Les notes doivent etre exactes, concises, lisibles et 
comprehensibles. 

" Les notes cioivent etre prises a l'encre, de l'ecriture de 
l'observateur. 

" Lorsqu'il faut apporter un changement, tirez une ligne 
simple sur les mots de fac;on qu'ils soient encore lisibles. 

" Inscrivez vos initiales au debut et a la fin des corrections. 
Si c'est possible, utilisez une seule sorte de plume pour 
prendre les notes. 

" Les inscriptions concernant differents evenements 
doivent se trouver sur des pages differentes ou etre 
separees par une ligne. 

" II ne doit pas y avoir de pages blanches. 
" Les abreviations doivent etre expliquees et uniformes afin 

d' eviter toute confusion. 
o La couverture doit porter une etiquette indiquant la 

periode couverte par le camet. 
.. Les carnets doivent etre gardes dans un endroit sfu . 
., Les notes doivent etre prises aussitot qu'il est 

raisonnablement possible apres l'evenement. 
., Inclure des notes pour accompagner les photographies qui 

ont ete prises a une occasion particuliere. 



7.8 IRREGULARITES 

Observation de 
l'irregularite 

Documentation de 
l'irregularite 

Module 7: Procedures operationnelles 279 

Les observateurs doivent surveiller, docurnenter et decrire les 
irregularites. Lorsqu'une irregularite a ete decelee, 
l'observateur doit respecter une rnarche a suivre pour s'assurer 
qu'elle est bien definie, docurnentee, signalee au capita:ine du 
bateau et, s'il y a lieu, communiquee au MPO. 

Les peches sont regies par !'application de rnesures 
reglernentaires contenues dans les lois, les reglernents; les 
politiques et les conditions du permis. Une infraction a ces 
rnesures est qualifiee d'irregularite. Lorsqu'il contr6le et 
observe les activites de peche, l'observateur doit appliquer sa 
connaissance des mesures reglernentaires, acquise par la . 
formation et les instructions, pour deceler les irregularites 
possibles. Lorsqu'il a identifie une irregularite, il doit 
entreprendre de la documenter. 

Lorsque se produit une irregularite, 1' evolution de la situation 
peut etre rapide, complexe et chaotique. De nornbreuses taches 
exigent une attention immediate et doivent etre effectuees sans 
hesitation. De nombreux renseignernents doivent etre 
recueillis pour documenter une irregularite au fur et a rnesure 
que !'incident se deroule. Voici les questions fondarnentales 
auxquelles il faut repondre : 

" Quai? En quoi consiste l'irregularite? QueUes etaient les 
circonstances qui y ont rnene? Qu'est-ce qui s'est passe? 
Quel est le resultat de l'irregularite? 

" Qui? Qui etait en cause? Qui a ete ternoin de 
l'irregularite? Qui en a ete informe? 

" Ou? Ou l'irregularite a-t-elle eu lieu et ou l'observateur 
l'a-t-il d'abord observee? Indiquez le lieu sous forme de 
zone (division - avec latitude et longitude), 
d'ernplacernent precis a bord du bateau ou autre, par 
exernple quai, usine. 

" Quand? Incluez les details tels que la date, l'heure et la 
reference a un evenernent particulier (p. ex. apres que le 
chalut a ete rernonte a bord, pendant la transformation 
dans l'usine ou au cours d'une verification quotidienne 
des entrees dans le registre de peche). 

" Pourquoi? Pourquoi !'incident s'est-il produit? 
" Comment? Comment l'irregularite a-t-elle ete commise? 
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Signalement des 
i rreg u I a rites 

Comment les temoins ont-ils agi ou reagi a cette 
irregularite? Comment l'observateur s'est-il rendu compte 
de !'incident? 

Si c'est possible, les details de l'irregularite doivent etre 
consignes sur les lieux memes; autrement, ils risquent d' etre 
oublies. Cependant, il y a des moments ou il est impossible de 
prendre des notes immediatement. En regie generale, le 
tribunal accepte que les notes soit prises dans les 24 heures 
suivant I' observation. Les lignes directrices qui suivent sont 
recommandees pour documenter une irregularite . 

., Consignez tous les details pertinents afin que la situation 
puisse etre reconstituee. 

" Reverifiez les circonstances entourant l'irregularite. 
" Donnez des eclaircissements sur les details precis de 

l'irregularite. 
" Precisez la source de !'information . 
., Prenez des notes aussi detaillees que possible et au 

moment ou les evenements se produisent. 
" N'inventez pas de details ou ne speculez pas au sujet d'un 

incident, ne consignez que les faits. 
" Inscrivez les noms de toutes les personnes se trouvant a 

proximite au moment de !'incident . 
., Decrivez 1' attitude des suspects et des temoins . 
., Decrivez les preuves materielles (p. ex. registres). 
" Prenez des photographies si possible. Utilisez des 

schemas ou des dessins pour vous aider a retenir les faits. 
" Consignez les declarations verbales en utilisant des 

guillemets pour indiquer des citations exactes. 

Le capitaine d'un bateau a le droit fondamental d' etre mis au 
courant d'une irregularite possible qui se deroule a bord du 
navire qu'il commande. Autrement, il pourrait percevoir la 
situation comme un piege. L'observateur doit informer le 
capitaine du bateau d'une irregularite qu'il a decelee. S'il ne la 
signale pas au capitaine, des infractions qui pourraient etre 
evitees risquent de se repeter et de nuire au role de dissuasion 
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1' observateur. De plus, cela pourrait porter atteinte a Ia 
capacite du MPO de poursuivre et de faire condarnner les 
contrevenants. Un juge pourrait prendre le parti d'un capitaine 
qui n'a pas·ete informe d'une irregularite. 

II faut examiner tous les faits pertinents avec soin avant de 
signaler l'irregularite, puisqu'une erreur peut nuire ala 
credibilite de l'observateur et du MPO. Le signalement doit 
etre un enonce des faits base sur une bonne observation. II ne 
s'agit pas d'un conseil, d'un avertissement ou d'une menace. Le 
capitaine du bateau peut choisir de tenir compte de 
I' intervention de l'observateur ou de !'ignorer, mais il est 
responsable des consequences. 

Documentation des.irregulcuites 

lrregularite Points precis a inclure dans Ia documentation 

Fausse declaration de la - La quantite de poisson inscrite au registre ou declaree par 
quantite des captures radio, par rapport aux quantites observees. 

- La methode de l'observateur pour estimer les prises. 
- La methode declaree du capitaine pour estimer les prises. 
- Les ecarts entre ce qui est observe et ce qui est consigne ala 

fin du voyage. 

Fausse declaration de la zone - Positions observees pendant les captures par rapport ala 
de capture position consignee. 

- Estimations des prises par zone selon l'observateur par 
rapport aux estimations consignees. 

Peri odes et zones de - Position du bateau lorsqu'il peche dans la zone de 
fermeture fermeture. 

- Heures/dates et temps de peche a l'interieur de la zone de 
fermeture. 

- Estimation des captures de poisson observees dans la zone 
de fermeture. 

- Autres bateaux pechant dans la zone de fermeture ou a 
proximite. 

Rejets en mer ou - Quantites de rejets et methode employee. 
bonification des prises - Methode d'estimation deJ'observateur. 

- Raison des rejets en mer. 



282 Module 7: Procedures operationnelles 

·Documentationdes,rregularites 

Depassement des prises 
accessoires ou des lirnites de 
capture 

Conservation des prises 
interdites 

Restrictions relatives aux 
en gins 

Conflit d'engins 

Conditions du pennis du 
bateau 

Infractions relatives a 
!'habitat 

Entrave au travail d'un 
observateur des peches ou 
defaut de collaboration 

Qui informer 

- Lirnites de_poids des captures ou pourcentage de prises 
accessoires applicables. 

- Niveaux de poids des captures ou de prises accessoires 
calcules par l'observateur. 

- Bateaux pechant dans la zone. 
- Absence d'intervention du capitaine pour eviter de depasser 

les lirnites. 

- Emplacement, a bord du bateau, des captures interdites 
observees. 

- Especes/nombre/quantite de captures interdites conservees. 

- Description des engins interdits en utilisation. 
- Effet des engins interdits sur les captures de poisson. 
- Duree de !'utilisation observee de l'engin interdit. 
- Quantite de poissons captures au moyen de l'engin interdit. 

- Heure et position du conflit d'engins observe. 
- Description des engins et de l'ernrnelement. 
- Position/profondeur/heure de debut et de fin du trait au 

cours duquel il y a eu conflit. 
- Marquage de l'engin observe sur le radar. 
- Identification et nurnero des bateaux dans la zone de conflit. 

- Nurneros d'identification des documents applicables. 
- Articles applicables du perrnis. 

- Description des polluants ou des dornrnages materiels. 
- Estimation de la quantite de polluants ou de dommages. 
- Presence de poisson (pour identifier la zone touchee cornrne 

habitat du poisson). 

- Description de l'entrave au travail ou du defaut de 
collaboration. 

- Description de la demande de collaboration. 

Le capitaine est l'ultime responsable du navire; c'est lui qu'il 
faut informer d'une irregularite. En general, les bateaux sont 
cornrnandes par un seul capitaine, mais il peut arriver que 
l'observateur se trouve a bord d'un bateau oil une personne est 
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donner un avis 
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responsable de la navigation, tandis qu'une autre s'occupe des 
activites de peche. Si l'observateur ne sait pas qui ala 
responsabilite ultime, il devrait informer les deux personnes de 
toute irregularite apparente. 

II y a des circonstances ou d'autres membres d'equipage 
pourront aussi etre mis au courant de l'irregularite. 
L'observateur devrait se laisser guider par son bon sens. Par 
exemple, lorsque le bateau s'approche de la limite d'une zone 
de fermeture ou d'un engin fixe, il n'est pas raisonnable 
d'essayer de trouver le capitaine a tout prix au moment ou le 
probleme se pose. II vaut mieux plut6t avertir le lieutenant de 
quart afin que le probleme puisse etre evite. II doit toutefois 
trouver le capitaine et l'en informer aussit6t que cela sera 
raisonnablement possible. 

Faire affaire avec un capitaine qui n'est pas en pleine 
possession de ses facultes pose un probleme particulier. Si 
l'observateur juge que le capitaine, en raison d'une 
intoxication ou d'une maladie, risque de ne pas comprendre 
I' avis, il doit informer le second. Aussit6t que l'observateur 
juge le capitaine apte a comprendre le message, il doit lui 
repeter son avis. 

Si l'observateur se heurte a une reaction deraisonnable, hostile 
ou violente lorsqu'il tente de signaler une irregularite, il ne doit 
pas insister. Meme si I' avis est incomplet, il doit etre considere 
comme ayant ete donne, la situation doit etre documentee et 
l'observateur doit faire un rapport au MPO. S'il y a menace de 
violence a l'egard de l'observateur, le MPO doit en etre 
immediatement inform e. 

La formation, les instructions donnees avant le depart et le 
jugement permettront a l'observateur de determiner s'il doit ou 
non informer le capitaine d'une irregularite. En aucune 
circonstance, l'observateur ne doit passer outre une situation 
qui justifie un avis. Par ailleurs, il ne faut pas exagerer des 
problemes mineurs au point de mettre en perilles relations de 
travail avec le capitaine et !'equipage. 
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Donner un avis d'irregularite exige beaucoup de jugement, de 
tact et de diplomatie. L'observateur doit approcher le capitaine 
de maniere calme, raisonnable et competente. Signaler une 
-irregularite peut nuire a l'hannonie a bord du navire et 
provoquer une reaction de colere. Ce n'est done pas une 
demarche a prendre a la legere ou avec desinvolture. Le calme, 
la souplesse et le professionnalisme de l'observateur l'aideront -
a communiquer son message. 

L'observateur ne do it j amais outrepasser son mandat et faire 
des menaces qu'il n'a pas le pouvoir de mettre a execution. II 
n'est pas un agent d'application de la loi et ne peut pas remplir 
ces fonctions. En dormant son avis, l'observateur indique 
qu'une infraction peut avoir eu lieu. Toute inesure d'execution 
precise doit etre laissee a !'agent des peches qui ale pouvoir de 
rassembler ou de saisir des preuves et de recueillir des 
declarations officielles, et qui a re<;u la formation necessaire 
pour deposer officiellement des accusations. L'infonnation et 
la documentation de l'observateur aideront grandement l'agent 
des peches a decider des mesures a prendre. 

Lorsque 'il signale une irregularite possible, l'observateur ne 
devrait pas lire des dispositions du reglement, mais plutot 
expliquer la nature de l'irregularite. Citer I' article du reglement 
peut dramatiser inutilement la situation. Cependant, il est 
possible d'indiquer au capitaine qui le demande !'article 
approprie du reglement. 

Lorsque la langue constitue un obstacle, un membre 
d'equipage peut servir d'interprete ou, s'il y a lieu, on peut 
recourir a des dessins et a des dictionnaires. Qu'il en resulte ou 
non la prise de mesures, l'observateur doit faire tout ce qui est 
possible pour s'assurer que l'avis a ete compris. 

A moins que l'irregularite ne demande une intervention 
urgente, l'observateur doit aborder le capitaine a un moment 
ou son attention ne sera pas attiree par autre chose. Evitez, 
autant que possible, le moment de la mise a l'eau ou du 
relevage de l'engin de peche, ou d'une manoeuvre difficile. Il 
faut approcher le capitaine lorsqu'il est seul ou accompagne 
d'un autre officier, plutot qu'au milieu d'un groupe. Selon la 
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gravite de l'irregularite, l'observateur decide s'il peut 
interrompre une conversation ou une activite. Les observateurs 
ne doivent pas tirer le capitaine de son sommeil, ou le 
derangerpendant un repas, pour lui parler de questions de peu 
d'importance, lorsque le second ou d'autres membres 
d'equipage sont a sa disposition pour resoudre le probleme. 
Les erreurs d'inscription et les omissions mineures dans les 
registres comme !'omission d'un numero sont des exemples de 
ce genre d'erreurs. 

Normalement, l'observateur doit informer le capitaine d'une 
irregularite aussitot que possible apres qu'elle s'est produite. 
Cependant, si l'irregularite se repete et que le capitaine en a 
deja ete informe, l'observateur n'a aucune obligation de repeter 
I' avis. Le moment du signalement doit correspondre ala 
gravite de l'irregularite. La peche dans une zone interdite, par 
exemple, peut necessiter un avis immediat, tandis qu'un 
probleme d'inscription dans un registre pourra generalement 
attendre un moment propice pour le capitaine et l'observateur. 

L'observateur doit faire preuve de souplesse en ce qui 
conceme les erreurs d'inscription et les omissions mineures 
dans les registres debord, ainsi que les problemes de peu 
d'importance si l'irregularite n'est pas intentionnelle. II peut 
alors se montrer souple, a moins que la frequence ne so it telle 
que le manque de rigueur ne nuise au respect des reglements. 
En general, ces problemes mineurs peuvent etre soustraits ala 
regie generale d'un avis par irregularite. 

L' observateur do it non seulement do cum enter une irregularite 
apparente, mais illui faut aussi noter les details de la fa<;on 
dont il a communique I' avis d'irregularite au capitaine. II doit 
inscrire le lieu et le moment, indiquer les personnes presentes 
et consigner les commentaires et les reactions. La position 
(latitude et longitude) au moment de I' avis n'est pas essentielle, 
a condition que cette information soit foumie pour 
l'irregularite. Pour bien documenter le dossier, il est precieux 
de formuler un commentaire « officieux ». 
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Compte rendu de l'irn§gularite Lorsque l'observateur a identifie, documente et signale au 
capitaine l'irregularite, il doit en faire rapport de maniere 
appropriee. Plusieurs methodes s'of:frent a lui. II peut envoyer 
un rapport a partir du bateau, faire une demande d'inspection 
ou inclure son compte rendu a titre de narratif dans son rapport 
de voyage. 

L'avis donne par l'observateur au capitaine permet souvent de . 
regler le probleme. L'observateur n'a pas a signaler a partir du 
bateau des questions de peu d'importance comme les 
irregularites qui sont corrigees immediatement, par exemple la 
maniere de remplir les registres, les erreurs involontaires dans 
les inscriptions ou dans le respect des politiques. Cependant, 
tous ces incidents doivent etre documentes dans le caniet de 
notes. De plus, si le probleme a ete regle de fayon 
satisfaisante, il n'est pas necessaire de demander un 
arraisonnement. 

En cas de probleme grave, lorsque des dommages reels ont eu 
lieu (engin fixe, zone interdite, etc.), l'observateur doit 
demander un arraisonnement, queUes que soient les mesures 
prises a la suite de l'avis. Quand une situation prend des 
proportions demesurees, et que l'observateur fait I' objet de 
menaces ou est en danger, il doit demander un arraisonnement 
immediat ou prioritaire. 
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Ala fin d'une affectation au cours de laquelle une irregularite 
a ete notee, le role de l'observateur peut se poursuivre a titre de 
temoin principal de l'enquete officielle entreprise par les 
agents des peches. Cela suppose des responsabilites avant le 
prod~s et 1' obligation de temoigner ( comparution devant le 
tribunal, temoignage et contre-interrogatoire). 

La plus evidente et la plus importante des taches avant le 
proces est de presenter Ia documentation appropriee 
relativement a l'irregularite qui s'est produite tandis que 
l'observateur etait a bord d'un bateau. Voir la section 
precedente sur la documentation des irregularites. De plus, les 
responsabilites de l'observateur avant le proces sont les 
suivantes : 

" Organiser, compiler et preparer par ecrit des rapports 
precis de chaque incident, quelles que soient les 
possibilites apparentes de Ia tenue d'un proces. 

" Revoir ses notes et tout le materiel pertinent avant de se 
presenter devant le tribunal et avant la conference 
preparatoire a !'instruction avec le procureur. 

• Assister a une reunion avec l'agent des peches charge de 
l'enquete. 

" Assister a line conference preparatoire a I' instruction 
avec le procureur. 

.. Prendre entierement connaissance du materiel qui fera 
vraisemblablement !'objet du temoignage. 

Les temoins ont pour tache de presenter des preuves au 
tribunal. La culpabilite ou !'innocence sera determinee par la 
cour. L'impression laissee a la cour par l'observateur 
commence lorsqu'il s' avance vers labarre en vue de preter 
serment. L'attitude de l'observateur a l'egard de la cour se 
reflete dans ses manieres et son comportement. L 'observateur 

· doit se presenter a l'heure au proces. Apres avoir prete 
sennent, le temoin reste generalement debout dans Ia plupart 
des tribunaux canadiens, a moins que le juge n' en decide 
autrement ou que le temoin ne soit oblige de s'asseoir pour des 
raisons de sante. L'observateur doit rester calme, suscitant 
ainsi la confiance, non seulement en son attitude, mais aussi en 
son temoignage. Meme s'il est interroge par un avocat, 
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Comparution 
personnelle devant le 
tribunal 

Contre-i nterrogatoi re 

l'observateur doit adresser toutes ses reponses au magistrat ou 
au juge, en s'adressant a lui par la formule « Votre Honneur ». 
L'observateur doit se souvenir.de ce point lorsque l'avocat de 
la defense emploie des tactiques destinees a l'intimider. Voici 
des suggestions pour un temoignage devant le tribunal : 

• Dites la verite; aucune cause ne vaut la peine de se 
paiJurer. 

• Parlez fort, distinctement, lentement. 
• Comprenez bien la question et attendez qu'elle soit 

entierement terminee avant de repondre. 
• Presentez seulement les faits que vous connaissez, ne 

donnez jamais votre opinion. 
" Demeurez calme en tout temps, ne vous pressez pas, ne 

vous inquietez pas ou ne paniquez pas. 
0 N e vous laissez pas impressionner par le contre­

iriterrogatoire. 
° Citez les evenements dans l'ordre chronologique, eta 

votre fac;on. 
" Ne donnez pas d'information accessoire, mais ne cachez 

rien et ne deformez pas les faits . 
., Repondez a toutes les questions, meme si vous devez 

repondre « Je ne sais pas». 
.. N'hesitez pas a corriger une erreur . 
., Examinez les pieces a conviction attentivement avant de 

les identifier. 
" Soyez serieux en tout temps, par respect pour le systeme 

judiciaire. 

L' observateur qui se presente ala barre des temoins doit 
laisser une impression positive et favorable. La proprete et le 
soin apporte aux details de son apparence sont primordiaux. 
La nature fondamentale du temoignage n'est pas influencee par 
l'apparence exterieure; cependant, le poids accorde au 
temoignage par le juge ou le jury pourra etre plus ou mains 
grand selon !'impression laissee par l'observateur. 

Les points soulignes dans la section precedente sont valable 
pour toute la dun~e du temoignage. Ils sont particulierement 
importants pendant le contre-interrogatoire a cause de 
!'intention et du caractere subsequent du processus lui-meme. 



Techniques 

Feu roulant de 
questions 

Attitude 
condescendante 

Attitude amicale 

Attitude agressive, 
provocation 

Mauvaise 
prononciation du 
nom du temoin 

Questions 
suggestives 

Demander de 
repondre par (( oui )) 
ou par (( non )) a des 
questions imprecises 

Module 7: Procedures operationnelles 289 

L'objet du contre-interrogatoire est« d'affaiblir, de nuancer ou 
de detruire la cause de l'adversaire; et d'etablir la cause de sa 
partie au moyen des temoins de l'adversaire »(Daniel A. 
Bellemare). L'observateur do it retenir les suggestions 
suivantes lorsqu'il fait l'objet d'un contre-interrogatoire : 

Techniques de contre•interrogatoire 

Objet Reponse du temoin 

Troubler le temoin et l'amener a Rester calme et prendre le temps 
donner des reponses incoherentes d'etudier la question et la reponse 

Donner !'impression que le temoin Etre ferme, decide 
est inapte, que ses reponses 
manquent d'assurance et qu'il 
n'est pas fiable 

Donner au temoin un faux Demeurer sur ses gardes et se 
sentiment de securite, pour rappeler les faits de I' affaire 
l'amener a donner des reponses 
favorables a la defense 

Mettre le temoin en colere afin Rester calme et parler avec 
qu'il perde son sens logique et son fennete 
calme 

Attirer I' attention du temoin sur Ignorer la mauvaise 
des details peu pertinents qui prononciation et se concentrer sur 
pourraient 1' amener a faire des les questions et les reponses 
erreurs dans sa deposition 

Tenter de troubler le temoin ou Ne pas tenir compte des 
d' orienter son temoignage suggestions et se concentrer sur 

les faits quand on repond aux 
questions 

Empecher le tribunal d'examiner Formuler sa reponse et, si l'on est 
des circonstances attenuantes ou interrompu par l'avocat de la 
des details pertinents defense, faire une pause jusqu'a 

ce que la cour vous demande de 
repondre dans vos propres mots 
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Techniques de confre-interrogatoire \ I 

Inverser le sens des Troubler le temoin afin de Ecouter attentivement et 
I declarations du demontrer qu'il manque de reprendre l'avocat lorsqu'il fait 

temoin confiance en lui-meme une erreur 
' 

Questions Amener le temoin a donner des Ecouter attentivement et dire « J e 
repetitives reponses incoherentes ou viens de repondre a cette 

contradictoires question» 

Reponses Montrer des incoherences dans Demeurer calme. A moins de 
contradictoires l'enquete pouvoir donner une reponse 

exacte, utiliser des termes 
approximatifs et faire appel a ses 
notes au besoin 

Regard inquisiteur Amener le temoin a declarer plus Attendre la prochaine question 
que n'en demande la question 

Longue envolee Susciter des declarations qui Demander de repeter la question 
oratoire avec sous- pourraient etre peu pertinentes et ou expliquer la preuve clairement 
entendus semer la confusion 



7.10 BRIEFING ET 

DEBRIEFING 
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Brieji11g :seance d'information qui marquele debut 
d'une affectation, servant a preparer l'observateur. 

Au cours d'une seance de briefing, les details de !'affectation 
sont foumis : 

• Nom et genre de bateau 
• Peche a laquelle le bateau va participer 
• Genre d'engin que le bateau utilisera probablement 
• Numero du _bateau et port de depart 
" Duree approximative de !'affectation 
• Exigences de surveillance 
• Exigences d'echantillonnage 
" Mesures reglementaires concernant la peche 

C'est habituellement pendant la seance de briefing que les 
observateurs recevront les documents et le materiel necessaires 
pour leur affectation. Pendant le briefing, l'observateur doit 
s'assurer: 

" qu'il a tout le materiel et les formulaires de donnees 
necessaires pour faire son travail; 

" que les aspects pratiques du voyage sont regles; 
" qu'il comprend parfaitement tous les aspects de son 

affectation; 
" qu'il sait ce qu'on attend de lui et ce qu'il doit inclure dans 

ses donnees a la fin du voyage. 

Debrieji1tg: seance de bilanqui marque !a fin d'une 
affectation et au cours de laquelle l'observateur 
rend compte de taus les aspects de sa mission. 

Le debriefing sert a verifier la qualite des donnees. Pour que la 
seance se deroule aisement, 1' observateur do it faire preuve de 
soin et de diligence tout au long de !'affectation en prevision 
du debriefing. 
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Au cours du debriefing, 1' observateur do it etre bien prepare a 
presenter un dossier d'information complet. Pour ce faire, il 
doit: 

• avoir prepare tous les documents administratifs; 
• avoir rempli tous les formulaires de donnees; 

. .. avoir mis ses papiers en ordre de fac;on organisee; 
" s'assurer que toutes les donnees sur les prises concordent, 

sur les divers formulaires; 
" avoir redige son rapport de voyage 
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A-1 

CHALUTIER-USIN.E CONGELATEUR 

Portique 
Longueur : 80 a 1 oo metres. 

0 0 DO 

"-:.. 

Activite de p~che indiquee pa 
deux funes tendues a l'arriere 

~~.· 
.. ~pacite de cale CconQeles): 1000 a 1500 till 

Capacite de cale {farine:de poisson) : 
1oo.a 200 tm 

CHALUTIER HAUTURIER A PECHE ARRIERE 

----------........,.---

---Tc~ 

. [L~-~=~--~·-----------~ 
Activite de peche indiquee pa~ Capacite de cale (en glace): 80 a 180 tm 
deux funes tendues a l'arriere 

. . 

_______ ..-/ 



A-2 

CHALUTIER 1-iAUTURIER.A PECHE LATERALE 

p.oulie de 

" 

Longueur: 
. 30 a 50 metres 

Potence 

Cbque 
,d'acider ou de 

UB ~··~--
Activite de p{!che indiquee par deux 

funes sur babord ou sur tribord. 
Capacite de cale (en glace) : inconnue 

PALA'NGRIER HAUTURIER 

Ligne principale 
filee sur l'arrit9re. 

Coque de bois 
ou d'acier 

Capacite de cale (produits congeh§s ou en glace) : 75 a 200 tm 

Longueur: 20 a 35·metres 
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PETONCLIER HAUTURIER 

Longueur : 30 a 35 metres 

Coque d~ bois 
ou d'acier 

Potence 

IActivite de peche indiquee par une fune 
tendue de chaque cote du bateau. 

Capacite de cale (en glace): 14 tm 

DRAGUEUR A COQUILLAGES HAUTURIERS 

JJ\~tivite de peche indiquee par des funes, des 

~aux et des aussiere~ train ant sur l'arriere. I . ~ ~~ 

C
adre Longueur : 45 a 60 metres J 

L .§j 

Fune ~ ~ ~ - ~~ . 0 0 0 0 0 Coque d'ac1er 

- fi - - - • - - ::::-f::::::f::::±::: 
Aussiere /// II;='=""~~~ 

' 
Tuyau de 

caoutchouc 

Capacite de cale (congeles): 140 a 180 tm 



longue.ur: 12 a 33 metres 

A-4 

SENNEUR 

Poulie 

Activite de peche indiquee par les 
flotteurs de Ia senne a Ia surface. 

Senne 

Capacite de cale (en glace): 80 a_200 tm 

PETIT BATEAU -·POLYVALENT 
(gree pour le chalutage) 

longueur: 15 a 20 metres 

Tambour 
d'enroulemen 

du filet 

Coque d'acier, de bois, 
de fibre de verre ou 
d'aluminium. 

~ . Oil_ ~~----
ctivite de peche indiquee7a~ 
eux funes tendues a l'arriere. Capacite de cale (en glace): 40 a 60 tm 
---------~·-···" ___ _ 
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.PETIT BATEAU POLYVALENT 

Casiers empiles le 
long duplat-9ord 

(gree pour le caseyage) 

Longueur: 8 a.15 metres 

9~pacit~ de cale: nulle (entreposage sur le pont: 

Engins releves par 
tribord. 

PETIT BATEAU POLYVALENT 
(gree pour Ia palangre) 

Engins entreposes 
sur le pont 

~~ 

~.\ ~" f[f" I \ - •· 

Longueur: 8 a 15 metres 

Poulie 
Capacite de cale : nulle (entreposage sur le pont: 

····---(1] ______ .___ ~ ... -\.-...-...--~ 

Engins releves par 
tribord. 



SIGNAL DE 
JOUR 

Activite de peche indiquee par 
deux cones pointe a poi~te. 

B-1 

Peche alltre que 
le chalutage ·· 

SIG,NAUX 
DE NUIT 

Chalutage 

Vert· 

Blanc 

FEUX DE NAVIGATION ET SIGNAUX OE<PECHE 

BABORD 

.. · •. ~·· ... Blanc Rouge · · 
\!;;( 

__jf(l~ 
- ..... --~-

PROUE POUPE TRIBORD 

Blanc~ 

_}-v~~fl_ 
r-~--



C-1 

Mandibul 

Nageoire NageoireNageoire , pectorale 

Rayons caudale anale pelvienne Proces axlllaire 

pelvien branchiosteges li------'--'------'------------------, 

SALMONIDES 

1 ro nageoire 
dorsale 

Nageoire 
pelvienne 

arb ilion 

Rayons 
branchiosteges 

POISSON DU TYPE DE LA MORUE 

Nag eo ire 
pelvienne 

POISSONS PLATS 

VOILIERS 

Rayons de 
Nageoire 

dorsale continue 

SEBASTE 

Nageoire 
pelvienne 

CARACTERES·· 
EXTERNES DE . 

POJSSCiNS OSSEUX 

Rayons 
branchiosteges 

. TYPIQU ES . 

Nag eo ire 
pectorale 



Nageoires 
dorsales 

CARACTERES 
EXTERNES DU 

CALMAR 

RAIE 

C-2 

Nageoire 
pectorale 

REQUIN 

branchiales 

CARACTERES EXTERNES 
DES>POISS.QNS 

CARGILAGINEUX 

Manteau 

antero-dorsale Vento uses 



BORD ANTERIEUR DE LA NAGEOIRE 
CAUDALE (QUEUE) 

concave 

r8 . 

-
' 

Arrondie 

Hom()cerque -les lobes superieur et 
inferieur de Ia queue s.ont de taille a 
peu .pres egale. 
~ 

FORME. DES NAG EO IRES 
CAUDALES (DE LA QUEUE) 

~t .. e·r· oc.· erque - le lobe superieur de 
queue est plus gros que le lobe 

ferieur. 

NOMBRE D'EPINES 
ET DE RAYONS 

C-3 

POSITION .DES NAG EO IRES PELVIENNES 

~
.L-LL_____"'-. 

I 

.. ~~ 
· Nageoires pelviennes.jugulaires -
situees en avantd~s nageoires 
pectorales . 

. . ~-.A . 
~)~~~~ 
~-~ <~~ .. . · 

"-~-......--.--------
1 ~ . . . 

Nageoires pelviennes.thoraciques.,. 
situees pres de Ia tete; sous et derriere les 
nageoires pectorales. 

---..---- ~----~-, :1 
~.~ 

Nageoires pelviennes 
abdom in ales - situees sur 
!'abdomen loin de l.a tete. 

CARACTE RISTIQUES 
DES NAGEOIRES DES 

POISSONS 



C-4 

---·--·------------'--------· 
Abdomen Carapace Rostre 

Uropode-~.....;;::~ Antenne 

(endopode) 

Uropode 
(exopode) Pattes natatoires 

(pleopodes) 

CREVETTE Pattes locomotrices 
(pereiopodes) 

HOMARD 

CARACT~RESEXT&RNES 
DE CRUST ACES TYPIQUES 

Pattes 
loco matrices 

CRABE 

Dents 
marginales Oeil 

Pattes 

Ante nne 

Uropode 
(endopode) Telson 

(centre) 

Pince 

Uropode 
(exopode) 



Pattes 
locomotrices 

(pereiopodes) 

Abdomen 
quadrilateral 

C-5 

M~le 
. 1er ph~6pode 

Endopodite 
(encoche) .. 

SEXAGE DES CRU,STA·CES 

HOMARD 

Pattes 

1 e paire de pattes 
natatoires grosses 

et dures 

Pattes 
loco matrices. 

16 paire de 
pattes natatoires 
petites et molles 

Femelle 
1 er ph§opode . 

Exopodite 

Abdomen 
circulaire 



LONGUEUR AU ··c: ... ··· ...... · .. ·.· . LOBE. IN. FE~.I.EUR·~··.· ..•. ·.· ... · .· .····.· .··~ 

'= = dJ@ 
~· 

·I\IIESURES Df; LA 
LON.GUEUR.f?ES 

. PQJSSQNS .·. 

LONGUEUR =:;:! 
ANALE (dela 

nag eo ire .anale a Ia 
fourche de Ia 

queue} 

LONGUEUR.A LA 
NAGEOIRE ANALE 

(dll.museau a Ia 
nageoire anale) 

D-1 

LONGUEUR DE 
L'ARRIEREDE L'ORBITE 

. A L'HYP RAL*. 

*Les longueurs standard et de , 
l'arriiu:e de l'orbite a./'hypura/ sont 
mesurees a Ia plaque hypurale a 
l'extremite de Ia colonne vertebrale. · 



D-2 

MESURES SPECIALISEES bES 
GRA.'NDS PELAGIQUES .. 

' ~ ' 
LON(3UEUR DU 

POISSON HABILLE · 
(du cleithrum a Ia coupe de Ia qu$ue) 

• . . ..... )Dol 

. LONGUEUR.DU POISSON HABILLE 
(de !'insertion. anterieure de lanageoire 

pectorale a Ia fourch.e de ICI queue) 
Ill( . . . • 

DU CLEITHRUM A LA 
ARENE CAUDAL 

w 
0 
zw 

. w ...... 
•0:: :E•w <C 

wu.:§ 
cZ>< 

O<C 
o:= 
!!: 
.0 

.··~r--"- I C -·==---~· .---------. . -~----J . 
---"-·----...~-----------~~-(---~~"' -- ~ ...... 

~-

LONGUEUR 
NTERDORSALES 

~I 



MENSURATION~ 
DES MOLLUSQUES 

ET CRUSTACES 

LONGUEUR DE 
LA CARAPACE 

HAUTEUR DE LA PJNCE 

0 
0 
<:( 
..J 
w 
0 
0::: 
::J· 
w 
1-

D-3 

LARGEUR DE 
LA CARAPACE 
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ANATOMIE INTERNE D'UN POISSON OSSEUX 

Reins 

Orifice 
urogenital 

Colonne · 
yerf~br~le 

ANATOMIE INTERNE D'UN 
POISSON CARTILAGINEUX 

Coeur 

Sacs 

cavite 
pericardique 



Bibliographie 

Ahrens, M. A. Collection Le monde sous-marin : Le hareng de !'Atlantique, Ministere des Peches et des Oceans, 
1984. 

Atkinson, D. B. Collection Le monde sous-marin: Le grenadier de roche, Ministere des Peches et des Oceans, 
1981. 

Bailey, R. Collection Le monde sous-marin: Le crabe des neiges de !'Atlantique, Ministere des Peches et des 
Oceans, 1981. 

_. Collection Le monde sous-marin : Le crabe des neiges de !'Atlantique. Ministere des Peches et des Oceans, 
Canada, 1990. 

Barnard, M., J. Bennett and L. B. Jensen. Sea Salt and Sweat, Halifax, Nova Scotia: Four East Publications and 
Nova Scotia Department of Fisheries, 1986. 

Beamish, R. I. etA. Cass. Collection Le monde sous-marin : La morue-lingue, Ministere des Peches et des Oceans, 
1990. 

Belanger, C. et J.R. Chevrier. Transformation des produits marins. Centre specialise des peches et La revue 
maritime L'Escale. Quebec. 1990. 

Bishop, C. A. Collection Le monde sous-marin: La merluche blanche, Ministere des Peches et des Oceans, 1984. 

Bittel, Lester R. Right on Time: The Complete Guide For Time-Pressured Managers. New York: McGraw-Hill, 
1991. 

Bliss, Edwin C. L'efficacite dans le travail. Brossard: editions Un Monde different, 1981. 

Boating Course: Power and Sail. Canadian Power and Sail Squadrons, Rev/92/93. 

Bougis, P. Oceanographie biologique appliquee. Masson, Paris, 1976. 

Boulos, D. L., and G. Brothers, Experimental Testing of a Shrimp Size Sorting System in the Northern Gulf Shrimp 
Fishery, StJohn's, Newfoundland: Fisheries and Oceans, 1996. 

Bowering, W. R. Collection Le monde sous-marin :La plie grise, Ministere desPeches et des Oceans, 1982. 

_.Collection Le monde sous-marin: Le turbot du Groenland, Ministere des Peches et des Oceans, 1983. 

Branton, R. Project Summary: Reduction ofBycatch in the Scotian Shelf Silver Hake Fishery. No. 47, April, 1994. 
Marine Fish Division, Department of Fisheries and Oceans, Canada. 

Brothers, Gerry. Fishing Gear and Harvesting Techniques Project Report 100-91-55. Fisheries and Habitat 
Management Branch, NFLD. Region, October, 1991. 



Brothers, G. and B. Atkinson. Project Summary Report: The Effect of Cod End Mesh Size and Shape on Otter Trawl 
Performance. No. 30, July, 1991. Industry Development Division, Department of Fisheries and Oceans, 
Canada. 

Bureau de normalisation du Quebec. Peches- Terminologie- Noms des epikes halieutiques a potentiel commercial 
au Quebec. NQ 8070-005. Quebec, 1995. 

Bureau de normalisation du Quebec. Peches -Froid- Terminologie. NQ 8076-055. Quebec, 1997. 

Butler, T. H. Collection Le monde sous-marin: Le crabe dormeur, Ministere des Peches ·et des Oceans, 1984. 

Butler, T. H. et J. Boutillier. Collection Le monde sous-marin : Especes choisies de crevettes de Ia Colombie­
Britannique, Ministere <;les Peches et des Oceans, 1989. 

Carscadden, J. E. Collection Le monde sous-marin : Le cape/an, Ministere des Peches et des Oceans, 1981. 

Clay, D. et T. Hurlbut. Collection Le monde sous-marin: Le than rouge, Ministere des Peches et des Oceans, 1986. 

Clay, D. et T. Hurlbut. Collection Le monde sous-marin: Le than rouge. Direction generale des communications, 
Ministere de~ Peches et des Oceans, 1988. 

Communications Directorate. Canadian Fish Products: Pacific Region, Ottawa: Fisheries and Oceans, 1985. 

_.Canadian Fish Products: Atlantic Region, Ottawa: Fisheries and Oceans, 1985. 

_.The Fisheries Management Partnering Concept, Ottawa: Department of Fisheries and Oceans, 1996. 

Conseil pour la conservation des ressources halieutiques. Lancer une passerelle : imperatifs de conservation du 
poisson de fond de !'Atlantique en 1997. Rapport au ministre des Peches et Oceans. CCRH.96.R.2. Octobre 
1996. 

_.Rapport sur Ia technologie des engins de peche dans !'est du Canada. Rapport du sous-comite des techniques 
de peche. CCRH.97 .R.I. Mars 1997. 

Cooper, C. Sommaire de pro jet n° 29, Etude sur Ia taille des hamer;ons utilises dans Ia peche de l'espadon a Ia 
palangre, Halifax (Nouvelle-Ecosse), Ministere des Peches et des Oceans, 1991. 

Cooper, C. Sommaire de pro jet no 22, Sur le Plateau Scotian : les culs-de-chaluts a mailles carrees eta mailles en 
losange, Halifax (Nouvelle-Ecosse), Peches et Oceans, 1990. 

Cooper, C. Sommaire de pro jet no 38, Chalut separateur a morue eta aiglejin, Halifax, Ministere des Peches et des 
Oceans, 1992. 

Cooper, C. Sommaire de pro jet no 39, Projet de demonstration de chalutage de la crevette avec un cul-de-chalut a 
mailles carrees, Halifax (Nouvelle-Ecosse), Ministere des Peches et des Oceans, 1993. 

Cooper, C. et W. M. Hickey-. Sommaire de projet no 25, Experience realisee avec une grille separatrice rigide dans 
un chalut a crevettes, Halifax (Nouvelle-Ecosse), Ministere des Peches et des Oceans, 1991. 

Curtis, Helena. Biology, Third Edition, New York: Worth Publishers Inc. 1979. 

Direction des services a l'industrie de la peche. Ralingues laterales: Programme d'etude de la selectivite, Ministere 
des Peches et des Oceans, 1993-1994. 



Direction du developpement des peches. Sommaire de projet no 5, Recolte de l'aiguillat commun, Halifax 
(Nouvelle-Ecosse), Ministere des Peches etdes Oceans, 1985. 

Direction generale des communications. Collection Le monde sous-marin : Le homard, Ministere des Peches et des 
Oceans, 1984. 

_. Collection Le monde sous-marin :·Le maquereau bleu, Ministere des Peches et des Oceans, 1982. 

_. CollectionLe monde sous~marin: Le saumon du Pacifique, Ministere des Peches et des Oceans, 1990. 

_. Collection Le monde sous-marin : Les methodes de peche dans !'Atlantique, Ministere des Peches et des 
Oceans, 1991. , 

_. Collection Le monde sous-marin : Le hareng du Pacifique, Ministere des Peches et des Oceans, 1988. 

_. Collection Le monde sous-marin :Mollusques et crustaces de !'Atlantique, Ministere des Peches et des Oceans, 
1980. 

Duthie, A. 1978 "Middle Distance" Scottish Seine Net/Trawl Experiment. Industry Development Division, 
Department of Fisheries and Oceans, Canada:, June, 29, 1978. 

Ebos, F., eta!. Mathematics: Principles and Process, Scarborough, Ontario: Nelson, 1992. 

Elner, R. W. Collection Le monde sous-marin : Les crabes de Ia cote Atlantique du Canada, Ministere des Peches et 
des Oceans, 1989. 

Fisheries Development Branch. Development of the Cod Trap, Fishing Gear and Equipment No. 2., Department of 
Fisheries and Oceans, December, 1983. 

Fisheries Operations and Fisheries Industry Services. Project Summary, Lastridge Rope Selectivity Program: Gulf of 
St. Lawrence -1993-94, Halifax, Nova Scotia: Fisheries and Oceans, 1994. 

Garrod, D J. The Scientific Essentials Of Fisheries Management and Regulations, Laboratory Leaflet Number 60. 
Lowestoft: Great Britain Ministry of Agriculture Fisheries and Food, 1987. 

Gavaris, S. Collection Le monde sous-marin :La grosse poule de mer, Ministere des Peches et des Oceans, 1985. 

Gouvemement du Canada. Petits bateaux de peche : manuel de securite, Ottawa: Ministere des Approvisionnements 
et Services, 1989. 

Gouvemement du Canada. Programme des observateurs en mer : Manuel de formation et procedures, Ottawa, 
Ministere des Feches et des Oceans, 1994. 

Grant, D., M. Gjemes and N. Venables, A practical guide to the Identification of Commercial Groundfish Species of 
British Columbia, Victoria, British Columbia: Archipelago Marine Research Ltd, 1996. 

Grasse. P.-P. Traite de zoo!ogie. Masson et Cie, Paris, 1958. 

Halliday, R. et T. Kenchington. Sommaire de pro jet no 40, Selectivite (selon !a taille)de !a palangre dans !a peche 
du poisson de fond, Halifax (Nouvelle-Ecosse ), Ministere des Peches et des Oceans, 1993. 

Hart, J. L. Pacific Fishes of Canada, Fisheries Research Board of Canada Bulletin 180. Ottawa: Supply and 
Services Canada, 1988/ Les poissons du Pacifique canadien (sous presse) 



Her Majesty's Stationary Office. Admiralty Manual of Seamanship: Volume IlL Edinburgh, Scotland: HMSO Press, 
1976. 

Her Majesty's Stationary Office. Admiralty Manua{ofSeamanship: Volume L England: Page Bros (Norwich) Ltd., 
1972. 

Hickey, W. M. Sommaire de pro jet no 3, Comparaison des culs-de-chalut a maille carnie/en losange, Halifax 
(Nouvelle-Ecosse), Ministere des Peches et des Oceans, 1985. 

Hickey, Bill. Project Summary No. 48, Cod/Flatfish Separation in Otter trawls, June 1994, Industry Development 
Division, Department of Fisheries and Oceans, Canada. 

Hickey, W. M. Shrimp Beam Trawling in British Columbia, St. John's Newfoundland: Fisheries and Oceans, 1997. 

Industry Development Division. Project Summary Report: 1993-94 Iceland Scallop Fishery Development, 
Department of Fisheries and Oceans, Canada, 1994. 

Jensen, L. B. Fishermen of Nova Scotia, Halifax, Nova Scotia: Petheric Press, 1988. 

Lear, W. H. Collection Le monde sous-marin: La morue de !'Atlantique, Ministere des Peches et des Oceans, 1984. 

MacKenzie, Alec. The Time Trap. New York: AMACOM, 1990. 

Markle, D. F. Collection Le monde sous-marin: La merluche-ecureuil, Ministere des Peches et des Oceans, 1981. 

Mayer, Jeffrey J. Organisez-vous etgagnez une heure par jour, Paris: First, 1991. 

McGlade, J. M. Collection Le monde sous-marin :La goberge, Ministere des Peches et des Oceans, 1984. 

McKone, W. D et E. M. LeGrow. Collection Le monde sous-marin : Lesebaste orange, Ministere des Peches et des 
Oceans, 1984. 

Meglitsch, P.A. Zoologie des invertebres. Doin Editeurs, Paris, 1974. 

Moal, R.-A. ( dir. de publ.). Manuel des peches maritimes tropicales. Tome I: Oceanographie appliquee aux 
peches; Tome II: Engins et methodes des peches maritimes. Societe centrale pour l'equipement du 
territoire international, Republique franqaise, 1974 et 1981. 

Moloney, AlbertS. Dutton's Navigation and Piloting. 13th edition, Naval Institute Press, Annapolis, Maryland, 
1978. 

Myers, C. Fishermen's Information: Canada's Atlantic Squid Fishery, Department of Fisheries and Oceans, 1981. 

Nagtegaal, D. Collection Le monde sous-marin: Le sebaste, Ministere des Peches et des Oceans, 1985. 

National Fishermen, Vol. 75, No.1. May, 1994. Journal Publications, Rockland, Maine, USA. 

O'Boyle, R.N. Collection Le monde sous-marin: L'aiglejin, Ministere des Peches et des Oceans, 1985. 

Observer Policy and Operations Manual: Pacific Region. Archipelago, June 1989. 

Observer Program. Observer Program Operations Manual: NAFO Regulatory Area, St. John's Newfoundland: 
Fisheries and Oceans, 1996. 



Parsons, D. G. Collection Le monde sous-marin: La crevette nordique, Ministere des Peches et des Oceans, 1984. 

Parsons, L. S. La gestion des peches maritimes au Canada Bull. can. sci. haL aqu. 225, Conseil national de 
recherches du Canada et Ministere des Peches et des Oceans, 1995. 

Parsons, L. S et W. H. Lear. Perspectives : la gestion des peches maritimes au Canada BulL can. sci. haL aqu. 226, 
Conseil national de recherches du Canada et Ministere des Peches et des Oceans, sous presse. 

Pechenik, J. A. Biology of Invertebrates, USA: PWS Publishers, 1984. 

Peeling, D. Sommaire de pro jet no I, Systeme de peche dujletan ala palangre a tambour afv:ation rapide, Halifax 
(Nouvelle-Ecosse), Ministere des Peches et des Oceans, 1985. · 

Pernatta, J. ( ed.). Rand McNally: Atlas of the Oceans, Great Britain: Butler and Tanner, 1994. 

Pitt, T. K. Collection Le monde sous-marin: La plie americaine, Ministere des Peches et des Oceans, 1982. 

Pitt, T. K. Collection Le monde sous-marin: La plie rouge, Ministere des Peches et des Oceans, 1984. 

Pitt, T. K. Collection Le monde so us-marin :La limande a queue jaime, Ministere des Peches et des Oceans, 1984. 

Pope, J. G. Background To Scientific Advice On Fisheries Management, Laboratory Leaflet Number 54. Lowestoft: 
Great Britain Ministry of Agriculture Fisheries and Food, 1982. 

Potter, E. C. E, and M.G. Pawson. Gill netting, Laboratory Leaflet Number 69. Lowestoft: Great Britain Ministry 
of Agriculture, Fisheries and Food Directorate of Fisheries Research, 1991. 

Robert, G. Collection Le monde sous-marin : Les phoncles, Ministere des Peches et des Oceans, 1984. 

_. Collection Le monde sous-marin : Les petoncles. Direction generale des communications, Ministere des 
Peches et des Oceans, 1988. 

Robins, C. R., G. C. Ray and J. Douglas. Atlantic Coast Fishes, Boston, New York: Houghton Mifflen Company, 
1986. 

Rodman, W.K. Sommaire de projet no 3!. Utilisation d'une pompe a poisson Transvac pour le dechargement d'un 
chalutier de peche hauturiere du poisson de fond, Ministere des Peches et des Oceans, Canada, 1991. 

Rowell, T.W. Canada's Atlantic Squid Fishery. Communications Directorate, Department of Fisheries and Oceans, 
Canada, 1989. 

Rycroft, J. Sommaire de pro jet no 4, Moulinets a corde mecanique canadiens pour !a peche a la senne 
ecossaise,Halifax (Nouvelle-Ecosse), Ministere des Peches et des Oceans, 1985. 

Sa majeste la Reine du chef du Canada. Signes conventionnels et abreviations utilises sur les cartes marines 
canadiennes, Ottawa: Service hydrographique du Canada, Ministere des Peches et de l'Environnement, 
1978. 

Scarratt, D. J. Life and Times of the Atlantic Lobster, Department of Fisheries and Oceans, 1979. 

Scott, W. B. and/et M.G. Scott. Atlantic Fishes Of Canada. Can. Bull. Fish. Aquat. Sci. 219, 1988/ Les poissons de 
!'Atlantique canadien, sous presse. 



Shepherd, J. G. Aide memo ire on scientific advice on fisheries management, Laboratory Leaflet Number 70. 
Lowestoft: Great Britain Ministry of Agriculture Fisheries and Food, 1992. 

Shepherd, J. G. Stability and the objectives of fisheries management: the scientific background, Laboratory Leaflet 
Number 64. Lowestoft: Great Britain Ministry of Agriculture Fisheries and Food, 1990. 

Smith, K. E. H. Collection Le monde sous-marin : Le saumon de !'Atlantique, Ministere des Peches et des Oceans, 
1983. 

Snow, Phil. Project Summary No. 49, Cod Trap Selectivity, June 1994, Industry Development Division, Department 
of Fisheries and Oceans, Canada. 

Villee, C. A, W. F. Franklin and R. D. Barnes. General Zoology: Sixth edition, USA: The Dryden Press, 1984. 

Waldron, D. E. et al. Scotia-Fundy Region International Observer Program Fisheries Science Data Collection 
Manual, Bedford, Nova Scotia: Bedford Institute of Oceanography, 1993. 

Waldron, D.E., B. Wood, W.J. MacEachern, M. Showell and A.F. Sinclair. Scotia- Fundy Region International 
Observer Program Fisheries Science Da_ta Collection Manual. Marine Fish Division, Biological Science 
Branch, February 25, 1993, 

Way, Eric W. Scottish Seining Newfoundland, Industry Development Division, DepartriJ.ent ofFisheries·and Oceans, 
Canada. 1977. 

Zwanenburg, K. Collection Le monde sous-marin: Lejletan de !'Atlantique, Ministere des Peches et des Oceans, 
1984. 


	1 - Programme d'Observateur en mer MANUEL DES OPERATIONS - Cover & inside cover (2 pg)
	2 - Programme d'Observateur en mer MANUEL DES OPERATIONS - TOC to p72 (89pg) missing p16-17
	3 - Programme d'Observateur en mer MANUEL DES OPERATIONS p 73 to 172 (100 pgs)
	4 - Programme d'Observateur en mer MANUEL DES OPERATIONS p173 to 234 (62pgs)
	5 - Programme d'Observateur en mer MANUEL DES OPERATIONS p235 to Bibliog (80ps)

